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INTRODUCTION
= = = = = = = = = = = =

Les enqu~tes ethno-botaniques sur les plantes médiei­
nales du CONGO-BRAZZAVILLE, quoique précieuses pour 1'étude des
us et ooutumes des habitants, de leurs traditions, de leurs
légendes ou de leurs croyances - aLnsi que pour la connaissance
de la ~lore looale - ne donnent pas de renseignements su~~isants

pour entreprendre, d'après ces seules données, un travail sur
la pharmacognosie de oes plantes.

Il est, en ef~et, très di~icile, d'après les indioa­
tions_des guérisseurs africains, de se rendre compte de l'acti­
vité physiologique d'une plante. Celà tient, d'abord, au fait
que les remèdes sont rarement simples : certains traitements peu­
vent réunir jusqu'à une trentaine de plantes. Enfin, lorsqu'on
rassemble, pour en ~aire la sYnthèse générale, tous les rensei­
gnements recueillis sur le terrain, on s'aperçoit que, selon les
raoes et souvent m~me à l'intérieur d'un m~me groupe ethnique ­
selon les informateurs - une m~me plante peut avoir des indioa­
tions mu1tiples, souvent m~me contradictoires, si bien qu.on a
souvent l'impression d'avoir a~faire à unevéritable panacée.

Ces constatations sont explicables par la nature m~me

de la médeoine ~raditionnelle a~ricaine qui est inséparable des
conceptions religieuses ou mystiques de la maladie et de la mort.
Elles ne sont pas considérées COmLle des phénomènes naturels, mais
comme une diminution ou un anéantissement des Forces Vitales,
selon un processus inconnu, mais toujours enrelation direote aveo
les Puissances Surnaturelles. De ce ~ait, dans beaucoup de remè­
des, on trouvera, à o8té des plantes physiologiquement aotives,
toute une série de drogues chargées d'apporter au malade le se­
oours de la puissanoe magique qu'elles sont capables de conoen­
trer en elles.

Par ailleurs. en dehors de toutes considérations reli­
gieuses cette ~ois, le guérisseur africain, en général, ne diag­
nostique pas une maladie OOl~'e le fait un médecin, mais oonnait
et soigne une série de symptemes. C'est ainsi, qu'en COTE d'IVOIRE,
un guérisseur très réputé pour soigner les fous, m'avait ~diqué

une dizaine de remèdes végétaux. Ayant eu l'occasion de la voir
traiter des ~ous fUrieux, je me suis aperçu qu'il n'employait
qu'une seule plante (le Rauwolf'ia vomitoria). Devant mon étonne­
ment de le voir négliger les autres remèdes, il m'a expliqué,
alors, qu'ils étaient destinés à emp~oher les malades d'entendre
des voix, de voir le diable, de parler inoonsidérément, bre~,

de soigner les autres sympt8mes de la maladie. De oe ~ait, une
plante sera employée pour soigner les a~fections les plus diver­
ses, à condition qu'elles aient des sympt8mes communs.
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Les seuls renseignements précis que l'on peut recuei11ir
au oours des enquOtes, sont obtenus en observant 10 traitement
des ma1ades par 1e féticheur lui-m~me. Sans 1'observation clini­
que je ne me serais jamais douté que le ohoc réserpinique était
employé tradi tiom1.e11ernent en Afrique , dans le traitement de 1a
fo1ie. Hé1as, il est très difficile de pouvoir ~tre témoin de
te1s faits : il faut très bien conna1tre le féticheur, so trouver
sur le place 1orsqu'arrive le malade, pouvoir suivre le traitement
jusqu'au bout et Otre capable d1établir soi-m~me un diagnostic
médical va1ab1e et précis.

Ces faits sont trop rares pour pouvoir servir de base
à une étude comp1ète de 1a pharmacopée traditionnelle. 11 n'était
pas question non p1us de se lancer dansune étude systématique de
toutes les p1antes médicina1es oongo1aises, oe qui aurait pris
trop de temps pour des résu1tats souvent décevants.

11 m'a paru p1us effioaoe de prooéder, d1abord, à un
"soreening" ohimique pratioable sur le terrain, selon des méthodes
simples éprouvées depuis longtemps par diffé~ents auteurs, pour
rlétudier ensuite que dos plantes oontenant des principes chimiquea
définis, en retenant, en priorité, oelles sur lesque11es on ne
possèdait auoun renseignement bib1iographique.

Avant d'oxposer 1es résu1tats de ces recherohes, objet
èI.e oe travail, je tiens à exprimer ma pro.f')nde reoonnaissance à
Mr. le Professeur G. CAMUS, Direoteur Généra1 de l'O.R.S.T.O.M.,
pour 1lintér~t q~'il a toujours bien voulu porter à 1'étude des
p1antes médioina1es afrioaines, en général, et à mes travaux, en
particulier.

C'est aveo une très grande joie que j'adresse mes cha­
leureux remerciements à r1. le Professeur R. PARIS, qui m'a initié,
il Y a de nombreuses années, à la ohimie végétale, qui m'a toujours
si aimablement accueilli dans son laboratoire où j1ai pu terminer
oe travail et auprès duquel j'ai toujours trouvé aide, consei1s,
et assistanoe. C'est un bien grand honneur qu'il me fait en aocep­
tant de juger cette thèse.

Que Mr. 10 Professeur P. DELAVEAU, qui a bien vou1u
aooepter de faire partie de oe jury, trouve ioi l'expression de ma
profonde gratitude pour llintér~t qu'il a toujours porté à mes
travaux Outre-Mer.

Je tiens à assurer de ma sincère et reoonnaissante
gratitude M. le Professeur A. CAVE qui m1a si aimablement fait
profiter de son expérience dans la chimie des alca1o~des et aidé
dans l'interprétation des speotres R.M.N.
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C'est pour moi un agréable devoir de remercier ici
~œ. le Médecin-Général CECCALDI, Chefde la Mission Médioale Fran­
çaise au CONGO-BRAZZAVILLE, pour l'aide, les enoouragements et
l'intér~t qu'il a toujours porté à mes recherches.

Je suis tout partioulièrement reconnaissant à Mr.Nicolas
HALLE, Sous-Direoteur au Museum National d'Histoire Naturelle de
PARIS, et à ~œ. Francis HALLE, Professeur au Centre d'Enseignement
Supérieur de BRAZZAVILLE, da l'aide qu'ils m'ont apportée pour
la détermination botanique de mes réooltes. Je suis heureux de
pouvoir leur adresser, ici, mes remerciements les plus amioaux.

Que ~œ. J.L. POUSSET, ~futtre-Assistant à la Faculté
de Pharmacie de PARIS, veuille bien trouver ici le témoignage de
ma très sincère et profonde reconnaissance pour l'aide qu'il m~a

prodiguée dans la détermination des oonstitutions ohimiques des
produits isolés.

C'est avec joie que j'exprime à Mme H. MOYSE, Assistante
de la Chaire de Matière Iiédioale, mes plus amicaux remerciements
pour les conseils qu'elle m'a si aimablement donnés.

Je tiens à remercier, tout pur~ioulièrement, ~~e JOUSSET,
Melles DURET et HENRI dont le concours et l'assistance m'ont été
préoieux dans de nombreuses expériences.

Je ne saurais oublier mes oollaborateurs brazzavilloisl
p. SITA, G. MAHOUNGOU, J.C. MATOUTA, dont l'aide sur le terrain,
dans la pra~ique des tests préliminaires et la réoolte des échan­
tillons m'a été très utile.

~=-=~=-=-=-=-=-=-=-=-



- 8 -

- Première Partie :

RECHERCHES CHI M I QUE S

PRELIl'JlINAIRES SUR LES

PLA~TES r·1EDICINALES

DU

BRAZZAVILLE'""CONGO
====== -_.

====== = = =



- 9 -

RECH~RCHES CHIMIQUES PRELIMINAIRES

I - METHODES UTILISEES -

Les essais préliminaires sur une plante représenten~

toujours la première étape de son étude chimique et permettent
d'orienter les recherches ultérieures.

Ce n'est qu'après I946 qu'on a essayé de mettre au
point des techniques simples, utilisables sur le terrain, pour un
lt::;creening tl systématique et normalisé des principes actifs des
plantes d'un pays.

A notre conr..aissance, c'est WEBB qui a. le premier,
employé ces méthodes pour l'étude d'abord des plantes austra­
liennes (I952), puis de oelles de la Nouvelle-Guinée (I955).
Quelques années plus tard. ARThlffi s'en est servi pour des recher­
ches sur les plates de Bornéo (I954) et de Hong-Kong (I960),
puis KIANG et DOOGLAS (I957) pour oeIles de Malaisie. WALL et ses
collaborateurs (I954) ~ettent au point des techniques semblables
pour l'étude des saponines stéro!diques, R. PARIS (I955) pour
celles des oomposés f'lavoniques et autres substances polyphénoli­
ques (I968/I969). Elles sont actuellement très généralement em­
ployées dans le Monde.

Avec notre collaborateur, M. DEBP~Y (I96I), nous avons
commenoé à les utiliser dès I958 pour l'étude des plantes médici­
nales de C6te-d'Ivoire.

Ces méthodes sont limitées à la détection de quelques
groupes ohimiques ayant des réactions générales suffisamment
sensibles pour ne mettre en oeuvre qu'une faible quantité de
drogues. Elles ont aussi l'avantage de ne nécessiter qu'un maté­
riel rédui~ et des techniques simples, œ qui permet de les faire
pratiquement sur le terrain aveo les plantes ramassées,au cours
des enqu~~es ethno-bo~aniques, par les féticheurs eux-m8mes.

Elles n'ont évide~~ent qu'une valeur indioative et une
oonfirmation Ultérieure, au Laboratoire, par des méthodes p1~

précises et plus sélectives, est absolument indispensable.

Après divers essais, nous avons utilisé les teohniques
su:kantes :
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ALCALOIDES :

5 g d'organes ~rais sont broyés au mortier avec du
sable, de ~açon à dilacérer les tissus et libérer le contenu
oellulaire. La p~te obtenue est reprise par IO ml d'aoide ohla­
hydrique au 1/10, puis :filtrée après maoération de quelques mi­
nutes. Les alcalo!des sont recherchés sur des prises d'essai de
I ml de filtrat, réparties dans des tubes à hémolyse, au moyen de
5 gouttes des réactifs de J:J.tAYER ct de DRAGEl:TDORFF.

S'il n'y a ni louche ni préoipité, on peut conclure à
l'absence d'alcaloides. Un précipité n'indique pas forcément la
présence d'alcaloïdes, celui-ci pouvant ~tre produit par divers
corps (choline, amines diverses, protides solubles, etc ••• ), il
est néoessaire de confirmer la présence d'alcaloïdes par une ex­
traction en milieu alcalin.

5 ou IO g de drogue, pulvérisée grossièrement au mortier,
sont humectés par I ml d'ammoniaque au I/2 et placés dans une
fiole oonique. Ajouter JO ml du mélange éther chloroforme (J-1v/v),
bouoher et laisser macérer 24 heures en agitant ee temps en temps.
Après filtration dans une ampoule à décantation, le solvant est
épuisé à J reprises par 10, 5 et 5 ml d'acide ohlorhydrique au
1/5. Les alcaloïdes sont recherchés sur 1œ liqueurs acides au
moyen des réactifs précédents.

Ll'importance du précipité permet une appréciation gros­
sière de la teneur en alcaloïdes de la plante.

L'obtention d'un louche très faible observable sur fond
noir (;), ainsi qu'un louche net sans préoipité (+) indique la
présence de traces d'aloaloïdes.

Un louche net floculant au bout de quelques minutes
(++) est obtenu pour une teneur aloaloïdique de 0,1 à O,J p.IOO.

Avec un préoépité net et immédiat (+++) on peut estimer
que la plante oontieTIt de 0,3 à 1 p.100 d'alcaloïdes totaux.

Si le précipité est très abondant (++++) il y a plus
de I p.IOO d'alcalo!des dans la plante.

FLAVONOIDES 1

5 à IO g de drogue fraiche ooupée en morceaux sont mis
à bouillir pendant 5 minutes dans IOO ml d'eau. Après refroidis­
sement et filtration, à 5 ml du filtrat on ajoute 5 ml d'aloool
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ohlorhydrique, 0t50 g environ de copeaux de Magnesium et quelques
gouttes d'aloool isoamylique qui rassemble la ooloration rose,
orangée ou rouge violaoé produite lorsqu'il y a des ~lavonordes

(~lavanols, flavones, flavanones).

SAPONOSIDES :

On utilise la propriété qu.ont les solutions de sapono­
sidesde d01Lner par agitation une mousse persistante.

I5 ml de la décootion à IO p.IOO sont placés dans un
tube à essai de I6 mm de diamètre et de I60 de hauteur. La lecture
est effectuée après agitation horizontale pendant IO secondes
et repos pendant IO minutes.

Les résultats sont exprimés en fonction de la hauteur
de la mousse obtenue donnée en oentimètres.

Eventuellement, ces indications sont oomplétées par la
détermination de l'indice de @ousse (I~M.).

- TANNINS

Les tannins sont aussi caractérisés sur le déoooté
précédent par :

- Les colorations ou les précipités (.) qu'ils donnent
avec une solution de chlorure ferrique à I p.IOO
(FeC1J) 1

Le louche (+) ou le préoipité (+) observé avec une
solution à l p.IOO de gélatine salée à IO p.IOO (G.S)

Q.UINONES, :

Une indication de la présence de quinones peut ~tre

obtenue en aloalinisant ~ranohement par quelques gouttes de
lessive de soude 2 ml du décooté préoédent.

On obtient aveo les quinones libres une coloration
allant du rouge au violet, mais parfois aSsez difficile à inter­
préter.
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Il est préfèrablo d'opérer de la façon suivante:

5 g de drogue sont broyés au mortier. La p~~e, humectée
par quelques gouttes d'acide chlorhydrique au Ils, est placée
dans une fiole ooniquo bouohée avec JO ml du mélange éther­
dhloroforrne. Après 24 heures de macération, le solvant est filtré.
2 ml sont agités avec 2 ml do solution de soude au I/IO. On ob­
tient en présence de quinones une coloration allant du rouge au
violet. 5 ml sont évaporés à l'air libre dans une capsule, le
résidu ect repris par ,_::.ue1ques gouttes d'éthanol.

La solution alcoolique en présence du réactif de
BRISSEMORET et COMBES (solution a~ueuse d'acétate de nickel à
5 p.IOO) donne une oloration variable selon la nature de la
quinone. Avec les benzoquinones, on a une coloration bleue et
un précipité, avec les naphtoquinones une coloration violette
sans précipité, tandis que les anthraquinones donnent une oolora­
tion rouge sans précipité.

GLUCOSIDES CYANOGENETI9,UES :

I à 2 g de plante fraiche broyée sont introduits dans
le fond d'un tube à essai avec l ou 2 gouttes de toluène qui
déclenche l'hydrolyse de l'hétéroside s'il y a lieu. On bouche
le tube en coinçant à l'intérieur une bandelette de papier filtre
imprégnée extemporanément du réactif de GUIGNARD, modifié par
ARMSTRONG et DILLE~~r. Le papier coloré en jaune clair prend une
teinte rouge sous l'influence des vapeurs d'acide cyanhydrique
par formation d'isopurpurate alcalin.

Cette coloration très sensible (de l'ordre de quelques
u g) s'observe en ~ue1ques heures.

- STEROLS et TERPENES :

I g de plante broyée est mis à macérer en flacon bouché
avec 20 ml d1étherpendant 24 heures. Quelques gouttes de la solu­
tion éthérée sont évaporées sur un verre de montre. Le résidu
est dissous dans 2 gouttes d'anhydride aoétique. L'addition d'une
goutte d'acide sulfurique pur déve1oppe,en présence de produits
stéro1iques ou terpèniques, une coloration mauve virant au vert
(L.B.); un essai comparatif est fait aveo l'acide sulfurique
seul et la ooloration éventuelle notée.

Un résultat négatif à ces deux tests indique l'absence
de composés stéro1iques ou terpéniques.
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II - RES U L T A T S

A l'heure actuelle, le "screening" chimique porte
sur 346 espèces ~gétales appartenant à 75 ~ami1~es et ohoisies,
dans la mesure du possible, parmi les plantes médicinales. Dans
plusieurs oas, il nous a paru intéressa~t de poursuivre l'investi­
gation sur aes espèces voisines ou les genres botaniquement voi­
sins, quoique non utilisés par les ~éticheurss.

Par ailleurs, nous avons volontairement négligé cer­
taines Apocynaoées, Loganiaoées et Ménispermaoées, pourtant riches
en prinoipes aoti~s (aloalo!des en particulier), paroe qu'elles
avaient déjà ~ait, ou ~ont l'objet, d'études ohimiquos plus ou
moins approfondies et qu'il nous paraissait plus utile de tester
des plantes de constitution chimique totalement inconnue.

Ces tests ont montré la présence d'alcalo!des dans
82 plantes réparties dans les 28 ~amilles suivantes :

Acanthaoées, Anoistrocladaoées, Annonacées, Apocynaoées,
Asol&piadacées, Bignoniaoées,. Capparidacées, Cesalpiniaoées,
Oocpo56ea, Cucurbitacées, Diohapétalaoées, Euphorbiaoées,
Liliaoées, Lauraoées, Loganiacées, liénispermaoées, Mimosacées,

Mo11uginacées, Nyctaginacées, Pandacées, Papilionaoées, Rubiacées,
Rutaoées, Rhamnaoées, Samydaoées, Solanaoées, Styraoaoées,
Ulmaoées.

I6 plantes, appartenant à 6 ~amilles, contiennent
des quinones 1

Cesalpiniacées (anthraquinones), Diondbophyllacées, Droséraoées,
Ebénaoées, Myrsinacées (naphtoquinones), ~ubiacées (anthra­
quinones) •

Les glucosides cyanogénétiques existent dans I6
p1antes parmi les 5 familles suivantes :

Capparidacées, F1acourtiaoées (très général), Hernandiacées(
Passifloracées (très général pour les espèces arborescnetes),
Rubiaoées.

Nous avons trouvé des ~lavonoides dans 4I espèces
appartenant aux familles suivantes 1

Amaranthacées, Apocynacées, Asolépiadacées, Cesalpiniacées.
Composées, Connaracées, Euphorbiacées, Flacourtiacées, Gutti~è­

ras (très général), Labiées, Loganiacées, Méliacées, Oohnacées,
Passi~loracées, Phytolaccacées, Rosacées, Sapindacées ot
Sapotaoées.
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I64 plantes paraissent contenir dos saponosides en
proportions variables. Ce~aines familles semblent privilégiées

Césalpiniacées, Euphorbiacées, Icacinacées, Loganiacécs,
Mimosacées, Olacacées, Papilionacées, Polygalacées, Rhamnacées,
Rubiacées, Sapindacées, Scytopétalacées.

Les composés stéroidiquos et terpèniques sont aussi
très fréquents. !':"alheureucement, nous ni avons pu le rechercher
sur toutes les plantes testées pr suite des difficultés et du
danger que représentait le transport en brousse de grandes quan­
tités d'éther.

La présence de tannins est aussi très générale chez
les plantes, à des doses variables. ~eci peut expliquer l'activi­
té de certaines drogues C01,1:e astringent, anti-diarrhéique en
particulier.

Les résult~ts obtenus sont donnés dans les tableaux
suivants. Les espèces étudiées y sont rangées par familles bota­
niques, cellos-ci étant classées par ordre alphabétique 1
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:Alcalofdes:Fla : Sap: Tanins :Quin, ~
: lJI. : D. :-':':FeCl3 : GS .~==

- ACANTHACEES -

Stérofdes
Terpènes

Asystasia coromandeliana Nees

Plante entière

Racine

Distichocalxx sp.

Herb : 2347
Plante entière

+

0.

+

+

o

o
o

o

o

o

o
o

o

o
o

o

o
o

o

o
o

o

o
o

Sclerochiton sp.

Feuilles

Ecorces

Racines

+

+

++

+ 0

+ 0

++ 0

o

o

o

o

o

o

o

o

o

o

o

o

o LB:vert
H2 S04 c: 0

LB: mauve
H2 S04 = 0

-- LB:mauve
H2 S04 = 0

Thomandersia sp.

Herb 1 2I7'O

Tiges feuillées o o o o o o o o o

Ama;r;:anthus spinosus Linn.-

- AMARAl\1Tl'HACEES -

Feuilles 0

Racines 0

Celosia laxa L.

Plante entière 0

Celosia trigyna L.

Plante entière 0

- ANACARDIACEES

o
o

o

o

o
o

+

+

o
o

o

o

o
o

o

o

o
o

o

o

o
o

o

o

o 0

o LB : mauve
H

2
S04 = 0

o LB : vert
H

2
S04 = 0

o LB 1 vert
~S04 = 0

Lann@a welwitschik Engl.

Feuilles o o o o o o o
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:Alcalins: • : Tanins 1 :: Stéro3:des

H. • Da Fla. • Sape:FeC1J: GS:Quin·I~: Terpènes• -:
- - -- - -- - -- - -- - -- - -- -- -

Ecorces 0 0 0 2
Bleu

~ C LB : mauve
H2So4 == 0

noir

Racines 0 0 0 0 -+ ~ 0 LB 1 mauve
Bleu H2So4 = 0
noir

Pseudospondias microoarpa Engl.

Feuilles 0 0 0 0 ? ~ 0 0
Bleu
noir

Ecorces 0 0 0 0
Bteu

~ 0 0

noir

Spondias mon,bin Le

Feuilles 0 0 0 0 0 C 0 0

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0

Trichosoypha acumina"ta En,gl.

Ecorces 0 0 0 -ft ~ ~ 0 0

Racines 0 0 0 0 -+ -t 0 0

- AliCISTROCLADACEES -
AncistrocJ.adus ealaensis J.Léonard

- Herb • PS . I750• .
Ecorces ++ ++ 2,5 ~ 0 0 0

- .h.NNONACEES -
Anonidium mannU Engl. & Diels

- Herb 1 2J29

Feuilles - + 0 0 0 0 0 0
+

Ecorces + -ft 0 0 0 0 0 0

Racines + + 0 0 0 0 0 0 -



Hexalobus crispiflorus A.Rich.

Monodora angolensis Welw.

PachyPodanthium otaudtii Engl.& Diels

Polyalthia suaveolens Engb.& Diels

Ecorces

Hacines

Ecorces

Racines

Feuilles

Ecorces

Raoinea

Ecorces

Racines

o
o

+

+

o
o
o

+++

+++

o
o

+

++

o
o
o

+++

+++

o
o

o
o

o
o
o

o
o

:1,.5

I,.5

o
I,.5

o
o
o

o
2

o
o

o
o

o

o
o

o
o

o
o

o
o

o

"'"
"'"

o
o

o
o

c
o

o
o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o

-

o
o
o

o
LB: mauve
H2So4 = 0

Uvariopsis solheidii Rob. & Ghesg.

Feuilles

Ecorces

Racines

+

++

++

+

++

++

o

o

o

o

o

o

Vert

Vert

Vert

o

o

o

o LB : vert
H2S04 = 0

o LB 1 vert
H2S0lt· = jaune

o LB : vert
H2So4 = jaune

XYlopia hypolampra Mildbr.

Xylopia vallotii Chipp_

(Herb 1 243.5)

Feuilles

Racines
Ecorces

Feuilles

Ecorces

Racines

o
o

o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

+

+

+-

o
o
o

o
o
o

o
o

o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o

o
o

o
o
o

o
o

o

o
o
o
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:Alcaloides 1 Fla : Sa .: Tanins: Quin : HCN : Stérotdes
M. : D.: ·:~·IFeCX3 :GS: ·1 --- : ~erpènes

Popowia diclina Sprague
- Herb : 2388 -

Ecorces 0 ++ 0 0 i- 0 0
Bleu
noir

Racines 0 ++ 0 0 Bliu 0 0

noir

- APOCYNACEES -
Crioceras longi:florn.s Pierre

Feuilles +++ +++ 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces +++ +++ 0 0 0 0 0 0 0

Raoines +++ +++ 0 0 0 0 0 0 0

Landolphia lanceolata (l~.Schwn) rJI.pïchon

Tiges, Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 LB · violet;·H2S04 = vert

Racines 0 0 0 0 0 0 0 OLB . 0.
H2S04 = rouge

Landolphia owariensis P.Beauv.

Feuilles 0 0 + 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 LB : rose
H2S04 = 0

Racines 0 0 0 0 0 LB · roYge·H2So4 = jaune

Maloue1iia, bequartiana Wooddson

Feuilles ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 LB : rose
H2S04 = vert

Eoorces ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 LB · mauve·H2S04 = rose

Racines ++++ ++++ 0 + 0 0 0 0 LB · mauve·H2So11· = rose

Pycnob 0 tria nitida Benth.

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0 LB:brun rouge
H2S04=brun

ro~e

Rauwolfia Obsoura K.Sehum.

Feuilles ++ ++ 0 0 0 0 0 0 LB • mauve•
H2S04 = 0



- I9·-

:Alcaloides :Fla :Sa : Tanins I Quin • : HCN' S1;éro~d.es. 1\1. 0 D. :----!.:~.:FeCIJ: GS : 1 -, Terpènes. •- - -- - -- - --
Ecorces ++ ++ 0 0 0 0 0 0 0

Racines ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 C

Tahernaemontana egIrandulosa Stapi'
- Herb . 220I.

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces ++ ++ 0 0 0 0 0 LB:brun rouge
H2S04=jaune

Racines +++ +++ 0 0 0 0 0 LBlbrun rouge
H2S04=jaune

Tabernae montana sp.
- Herb · 22IJ·

Feuilles +++ +++ 0 0 0 0 0 0

Ecorces +++ +++ 0 0 0 0 0 0

RacineSB +++ +++ 0 0 0 0 0 0

Voacanga chalotiana Pierre ex Stapi'

- Herb · 2I84 -·
Feuilles +++ +++ 0 0 0 0 0 0

Ecoroes +++.+ + .....++ 0 0 0 0 0 0 LB ,bleu, puis
mauve

0 Hl!S04= bleu,
pui.s violet

- ASCLEPIADACEES -
Eotadiopsis oblongif'olia (r4eisn.) 3chult.

- Herb : 2206 -
Feuilles 0 0 + 0 0 0 0 0 LB · marron,· puis vert

H2So4 = 0

Eoorces 0 0 0 0 0 0 0 0 LB • jaune,•
orangé.marr.,n
H2504: jaune-

brun

Racines 0 0 0 0 0 0 0 0 LB: Jaune ,
orangé ,marron
H?S~L:. = jaup.c. -

nQrron -......
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: Alcaloides J 1 Tanins 1 : 1 Stéroides
i\' D F1a. SA-n. F C"IJ GS Qui.n. HCN T è: LVi. : • -: ....... : e.l. : 1 1- erp nes

Mondia whitei Skeels
- Herb : I266

o LB : rose
H2S04 = 0

Feuilles

Ecorces

Racines

+

+

++

+

+

++

o
o
c

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o

o
o

Parquetina nigrescens (Afz.) Bullock

Feuilles 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0

o
o

o
o

o
o

o
o

ToxooaitPus brevi pes NeE.Br.

Feuil~es + + o o o o o o LB Iviolet ­
marron

H2S04 = rose­
marron

Ecorces

Racines o
+

o
o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

id.

id.

- BALSAMJ:NACEES -

Impatiens iryingii Hook.~.

- Herb 1 2I78
Tiges ~euil1ées 0 0 o o o o o o o

- BIGNONIACEES -

Newbou1di.a harls (P.Baauv~) Seem.

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 LB : mauve
H2S04 = 0

Eoorces + + 0 0 0 0 0 0 0

Ma,rk:ha.Inj,.a sassi1is Spragua
- Herb 1 I45 -

Feuilles 0 0 0 1 0 0 0 0 0

Eoorces 0 0 0 1 0 0 0 0 0



_ 2I -

Stérordes
Terpènes

Raoinés + {- o 2 o o o o o

- BUSERACEES -
AucO1.UUea k1aineana Pierre

Ecorces 0 0 0 1 ,5
Bleu • 0 0 LB f rouge -

violet
noir H2S04 = jaune

Raoines 0 0 0 0 i- ~ 0 0 LBBleu : rouge -
noir violet

H2So4 . jaune. ,
orange

Daoryodes buettneri H.J .. Lam

Ecorces 0 0 0 0 .f- 0 0 0 LB: rouge -
Bleu violet
noir H2So4 = jaune-

orangé

Racines 0 0 0 0 i- 0 0 LB : rouge
Bleu violet
noir H2S04 = jaune';"

,
orange

Santiria trimera (Oliv. ) Aubrév.

- Herb : 2I89 -

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 '* ~ 0 0 LB : pourpre
Bleu H2S0L~ = orangé
noir

Racines 0 0 0 0 f t 0 0 LB . pourpre.
Bleu H2S04 = orangé
noir

- CAPPARIDACEES -

Buchholmia maOl'PQYlla f~

Feuilles o o o o o o o o



- Z2 -
IAlcalordes Z 1 Z Tanins 1 Quin.IHCN: Stéro!des
: He • D. Fla. Sap. F Cl] GS 1 Terpènes. :- Ile : :-1

- - - -- - - - --
Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 LB 1 mauve

H2So4 :: 0

Q-y;nandropsis gynandra (L.) Erig.

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0 LB : mauve
H2S04 = 0

Raoines 0 0 0 0 0 0 0 ++ LB :violet
H2S04 • 0

Ritohiea fragariodora Gilg

- Herb 1 PS 1 2636 -

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces ++ ++ 0 0 0 0 0 0 0

Raoines ++i!' +++ 0 0 0 0 0 0 0

Ritohiea s12.

- Herb 12I95

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0 0

Ecoroes ++ ++ 0 0 0 0 0 0 0

Racines +++ +++ 0 0 0 0 0 0 0

- CESALPINIACEES -

Bande:Lraea simplio~o~a Benth.

Feuilles + + 0 1 0 0 0 - 0

Ba.:lkiae:a insyPlis Benth.

- Herb : PS : 2839 -

Ecorces 0 0 0 1 ~ i- 0 0 LB : violet
Vert H2So4 = pourpre
brun

Raoines 0 0 0 1 • ! 0 0 LB Iviolet
Vert H2So4=pourpre
brun



- 23 -
:Alcalo!desIFla'Sa 1 Tanins IQuin I HCN : Stér?!des
1 M. 1 D.I-·I~·IFeCl3 GS1 1 ·I~ Terpenes

------- ------- - -- ------ -----------
Berlinia grandiflora Hutch. & Dalz.

- Herba 2337 -
Ecorces 0 0 0 0 0 0

+. +

7aoines - - 0 0 0 0 0 0
+ +

Bussea gossweileri Bak.f o

Ecorces 0 0 0 0 4- ~ 0 0

Raoines 0 0 0 1 Bi7u
~ 0 0n ~r

Cassia alata L.

Feuilles 0 0 0 1 0 0 + 0

Ecorces 0 0 0 1 0 0 +. 0

Cassia mimosoides L.

Plante entière 0 0 + 1 0 0 0 0 LB . vert.
H2S04 = violet

puis vert

Crudia harmsiana dg Wilde

- Herb PS 1 I690 -
Feuilles 0 0 0 1 0 0 D 0 LB : vert

H2So4 = marron

Ecorces 0 0 0 1 0 0 0 0 LB 1 mauve :fugace
H2S04 = vert

brun

Crudia laurentii de Hild.

- Herb 1 p~ . I673.
Feuilles 0 0 0 0 Vert + 0 0 LB : vert

H2 s04 = vert

Ecorces 0 0 0 0 i- ... 0 0 LB: mauve

Vert :fügaoe
HAS04 = 0marron





25

~ 1 •

:Alcalo...des :~.I Sana 1 Tanins 'Q." HCNI
M. : D. 1 ~:FeCIJI GSJ_u~n.: :

----------~------------

Dialium guineense Wilde

Stéroïdes
_T,2r,Eèae,!! _

Erythr9#àeum micranthum Harms

Ecorces

llacines

Eoorces

Racines

o

o

++

++

o

o

++

++

o

o

o
o

o

o

2

2

Vert .J.

Vert ...

o
o

o

o

o
o

o LB:violet
H2So4· = vert

o LBlviolet
H2Soll· =vert

o
o

Gilbertiod~ro~ de~evrei (De ~ild.) Léonard

ECorces 0 0 0 0 0 0

Racines 0 0 0 0 0 0

o
o

o
o -

Hylodendron gabunense Taub.

Ecoroes

Racines

o

o

o

o

o

o

1

o

-~ +
lvlarron
vert

-t
11arnn
ver't

o

o

o

o -

Microberlinia brazzaviDensis At Chev.

Ecorces

Racines

o

o

o

o

o

o

o

o

-J-
Bleu
noir

o

o

o LB:mauve
H2So4 = rose

o LB: mauve
H2So4 = rose

Monopetalanthus miorophYllus Harms

- Herb 1 2242 -

Feuilles o o o o o o o o



- 26 -
:Alcaloides: . c 1 Tanins : Quin. 'HCN:: Stéroides

Iv1. D. Fla. • vape ,FoC13 • GS, Terpènes1 : - : • : 1

- - --- - -- - ---- - -- - --
Ecorces 0 0 0 0 v {. 0 0 -

Ver!no r

Racines 0 0 0 0 ~ • 0 0
Vert
noir

Oxystigma oxyphYllum (Harms) Léonard

- Herb 2386 -

Eoorces 0 0 0 2 ; ~ 0 0
Bleu
noir

Racines 0 0 0 2 ~ 1- 0 0 -Bl.eu
noir

Swartzia f'istul.oides Harms

Ecorces ++ +++ 0 4,5 0 0 0 0

Racines ++ +++ 0 5,5 0 0 0 0

Tessmanni.a a:fricana Harms

Ecorces 0 0 0 0 ~ i 0 0

Racines 0 0 0 0 ... • 0 0

_. COI-iBRETACEES -

Combretum oarringtonianum Exell & Garcia

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 -
Eoorces 0 0 0 1 ~ -!- 0 0 -

Bl.eu
noir

Racines 0 0 0 2 .J 1- 0 0 -Bl.eu
noir



- 27 -

IAlcaJ.ofdes. Fl 1 1 Tanins. . 1 •
• M•• D: 1 ~., SaR'IFeClJ:GS .9.UAne l!!Q!.

Stéro!des
Terpènes

'------ ... -.--_ ... __ ..... ----- ... ----------------
- COMMELINACEES -

Aneilema ben!niense Kunth.

Plante entière 0 0 0 o o o o o o

Palisota ambigua Clarke

Feuilles 0 0 0

o 0

o LB ama1lV'e fugaoe
H2S04=jaunAtre

Ecorces

Racines

o
o

o
o

o
o

o
o
o

o

o
o

o
o
o

o
o
o

o o

- COMPOSEES -

Acantho: 'spermwn hispidum no'.
Plante entière ~ "

0 0 0 0 0 - 0

Ageratum conyzo!des L.

Plante entière 0 0 0 0 0 0 0 0 LB 1 0
H2S04 = rouge

Aspilia kotsohy+ Benth. & Hook.

Plante entière 0 0 0 0 + 0 0 0 0
Bleu
noir

Bidens pilosa L.

Tiges feuillées 0 0 0 2 0 0 0 0 0

Raoines 0 0 0 0 0 0 0 0 LBamauve :fugace
H2S04=oharboIUle

Eupatortgm a:frioanpm Olive & Iaern

Tiges feuillées: - - + 0 0 0 0 0 LB 1 0
+. + H2S04=jaune

orangé

Rac:lnes - _.
+ 0 0 0 0 0 LB • 0+ il- H2S04=jaune

orangé



- 28 -

,A1oa1o:Cdesl F1a : 1 Tanins: :: Stéro!des
Sap. :FeC13: GS: Q,uin.:!!.Q!!: Terpènes1 M.I D. : .,

------ --------- - - - - - - - - ....- - -- -- -- - - - - - - -

Heliohrysum meohovianum K1att

Plante entière - - 0 0 0 0 0 0+ +

Laotuoa oapensis Thunb.

Tiges f'euil1ées 0 0 0 0 0 0 0 - 0

Raches + + 0 0 0 0 0 0

Laotuoa sp.

Herb :24I5
P1ante entière 0 0 0 0 i 0 0 0

B1eu
noir

Milsania soandens (L p ) l'liM.

Plante entière 0 0 0 0 0 C 0 0

Sonohus sp.

Raoines 0 0 0 0 0 0 0 0 LB: rouge
H2so4 = noir

Sparganophorus vai11antii Gaertn.

Plante entière ++ ++ 0 0 0 0 0 - 0

Spi1anthes aome11a (L. ) Ï"Iurr.

P1ante entière 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Vernonia brazzavi1:bp.sis Aubr.

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 LB 1 b1eu
H2S04 = 0

Ecoroes 0 0 0 0 0 0 0 0 LB 1 rouge
H2S04 = 0

Raoines 0 0 0 0 0 0 0 0 LB : rouge
H2S04 = 0
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IAlcalotdesl Fla 1 S 1 Tanins 'O.,~n ' HCN : StérOtdes
1 11.: D,: ----!.: ~':FeClJ: GS:~'I-: Terpènes

Vernonia einerea (L.) Less.

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0

Racines 0 0 0 0 0 0 0 0

- CONNARACEES -

Byrs0oarpus coocineus Schum. & Thonn,

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 ofO· 1 ~ ~ 0 0 0

Brun

Byr§9carp~ pogAAanus (Gilg) Schellenb.

Feuilles 0 0 0 0 marron ~ 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 marron i- 0 0 0

Racines 0 0 0 0 marron t 0 0 0

Cnestis ferruginea DC.

Feuilles 0 0 0 0 ~ -t 0 0 0

Noir
vert

Ecorces 0 0 0 0 ~ ~ 0 0 0

Noi.r
vert

Racines 0 0 0 0 0 0 0

Jo1111dora SP,

Feuilles 0 0 0 + 0 0 0 0 0



- JO -
'rAlcaloides: 1 : Tanins GS 1QuinA IHCNI Stérofdes

M. : D. Fla. Sap. :FeC13 TerpènesIf : 1 : : :--t

- - -- ------- - - -- - -- - - -
Ecorcos 0 0 0 + • ~ C 0 0

Noir
vert

Manotes pruinosa Gilg

Feuilles 0 0 + 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 f
, 0 0 0v

Racines 0 0 0 0 .. • 0 0 0

Roureopsis obliguifoliolata (Gilg) Schellenb.

Feuilles 0 0 0 0 -!- .J- O 0 0

Ecorces 0 0 0 0 ~ ~ 0 0 0

Raoines 0 0 0 0 ~ i 0 0 0

- CONVOLVULACEES

Ipomea cairioa (L. ) Sweet

Plante entière 0 0 0 0 0 0 0 0 LB 1 mauve
H2So4 = jaune

Ipomea involucrata p. Beauv,

Plante entière 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Neuropeltis spa

- Herb 1 2385 -
Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 -
Ecorces + + 0 2,5 0 0 0 0 -

- CUCURBITACEES, -

Cognfauxia podolaena Baill.

Feuilles + + o o o o o o o



-::..I -
IAloalo!desl • 1 Tani.ns 'Quin.'HCN I Siiéro!des
1 M.c D. 1

Fla •• Sap. Terpènes- . 1 Fecl] 1GS 1 1----:-•
- - -- - -- - -- - - - ---
Ecorces ++ ++ 0 ] 0 0 0 0 0

Racines +++ +++ 0 J 0 0 0 0 LBlrose
H2So4 = jaune

Momordi.oa charaniiia L.

Pladie eniiière + + 0 1 0 0 0 0 0

- DICHAPETALACEES -

Dichapeiialum brazzae Pellegr.

Feuilles 0 0 0 0 -Jo ~ 0 0
Noir
verii

Eoorces 0 0 0 0 -t ..J- O 0 -Noir
vert

Racines -1.++ +++ 0 1 0 0 0 0 -
Dichapeiialum lu,1.ae Th.Dur. & de vTild.

Feuilles 0 0 0 0 i • 0 0 0
Noir
vert

Eooroes 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Racines ++ ++ 0 0 0 0 0 0 0

- DIONCHOPHYLLACEES -

Dionchophyllum iiholloni Baill .•

Feuilles - - 0 1 0 0 0 0 0
of +

Eoorces - - 0 1 0 0 0 0 0...
""

Racines - - 0 .3 0 0 ++++ 0 0
+ +



- _T~ -
:Alcalofdes .• Fla.' S .. Tanins I Q i : 1
t M.: D'. t - 1 ~·aFeCl3:GS : u n·I~1

Stéro!des
Terpènes

---~---~-------------------~--~-----

Triphyophyllum peltatum AiryShaw

Feuilles - - 0 0 0 0 0 0 0+ +

Ecorces - - 0 0 0 0 0 0 0
+ +

Racines ++ ++ 0 1M:400brun + +++it 0 0

- DIOSCOREACEES -

Dioscorea dumetorum Pax

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 LB : mauve
H2So4 = 0

Tiges 0 0 0 0 0 0 0 0 LB : mauve
H2S04 = 0

Raoines 0 0 0 0 0 0 0 0 LB t mauve
H2S04 = 0

Dioscorea sp.

Tiges feuillées 0 0 0 0 0 0 0 0 0

- DROSERACEES -

Drosera congolana Taton

Plante entière o o o o o o ++ofl. o o

Drosera ramentaoea Burch.

Plante entière

- EBENACEES -

o o o o o o +++ o o

4-
Bleu
noir

Diospyros a1boflavescens (Gftrke) White
- Herb 1 PS t I659 -

Feuilles 0 0 0 0 o o LB.violet
pourpre

H2so4= brun



- JJ -

:Alcalo!desl : 1 Tanins 1 • 1 : S"téro5:do,s,
1 M.I D. 1

Fla. Sap'IFeC1JI GS:Qu~.:BQ!: Terpènes-&

- - -- - -- - -- - -- - - - --
Ecorces 0 0 0 0 ~ .Jo ++ 0 LBlviole"tpourpre

bl.eu H2S04=noir~"tre

noir

Racines 0 0 C 0 -l t +++. 0 LBlviolet
bleu H2S04 = noir
noir

DiospyroS gille"ti de Wild.

- Herb : PS : I7J9 -
Feuilles 0 0 0 1 0 0 0 0 0

Ecoroes 0 0 0 I,.5 0 0 it+ 0 LB: mauve
H2S04=marron

Racines 0 0 0 1 • .5 0 0 ++ 0 LBI pourpra
H2s04= noir

Di.o@pyros hoyleana F.White

Feuilles - - 0 1 i ~ 0 0 0
+ +

Ecorces 0 0 0 1 i -t + 0 LB: mauve
H2S04: marron

Racines 0 0 0 1 ~ • +++ 0 LB: violet
H2s04: marron

Dio·spyroS sp.

- Herb : 2207'

Feuilles 0 0 0 1 ~ • 0 0 LB: viole"t
Noir H2Sn4 = noir
ver"t

Ecorces - - 0 1 0 0 +++ 0 LB: violet
+ + H2s04= mauve

puis noir

Racines + + 0 1 • .5 0 0 +++ 0 LBlviolet
pourpre

H2S04 = mauve
puis noir

ûioSPz:E9s SPI

- Herb 1 2I75

Feuilles + + 0 1 Bl.eu 0 0 0 LB 1 violet
ver"t H2S04=ja'tme

brun



IAlcaloi:desl Fla.1 : Tanins 1 . Il
ll.,' D Sap. F Cl) Ge::! Quin•. HCN: 1V1.: • 1 -1 - 1 e 1 i:> : :-1

StéroIdes
Terpènes

Ecorces + o IMI3000 bleu 0
vert

++ o LBlviolet
H2S04t;: marron

- EUPHORBIACEES -

A1chornea cordi:fo1ia Mil11. Arg.

Feuilles 0 0 0 1 ~ ~ 0 - 0

Ecorces 0 0 0 1 -} ~ 0 0

Anthostema aubry;anum Bai11.

Feuilles 0 0 0 0 0 0

Antidesma ripicola J.Léonard

- Herb 1 PS 1 2070

Feuilles 0 0 0 - Vert 0 0 0 0
+

Ecorces 0 0 ++
_. -t + 0 0 LB 1 violet
+ H2So4 1 jaune

Racines 0 0 - ~ -t 0 0 LB 1 violet
+ H2So4: jaune

Antidesma venosum Tul.

- Herb 1 2205 -

Feuilles 0 0 0 1 0 0 0 0 LB : vert
H2So4 = 0

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0 LB : mauve
:fugace

H2So4 .. jaune

Raoines 0 0 0 0 0 C 0 0 LB : mauve
H2S04 = jaune

Brid&lia ripieola J.Léonard

- Herb : PS • I8J5•
Feuilles 0 0 0 1 0 0



- 35 -
IAJ.caJ.o!desl : 1 Tanins 'Quin.IHCN: S"téro!des
: H.: D. . Fla. Sap·IFeC131 Terpènes• -1 GSa- :-:

- - -- - -- - -- - --
Bcorces 0 0 0 1 ~ ~ 0 0

Chae"tocarpus af'ricanus Pax

Feuilles 0 0 0 1 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 + 1 0 0 0 0 0

Racines 0 0 + 0 0 0 0 0 0

CJ.eis"tan"thus ripicola J. Léonard

- Herb 1 PS • 20I5 -•
Feuilles 0 0 + 0 Bleu + 0 0 Ver"t

noir

Ecorces 0 0 + 0 0 0 0 0 LB 1 mauve
H2S0Ir = marron

Racines 0 0 + 0 -.t f 0 0 LB 1 mauve
Ver"t H2So4 = marron
noir

C1eis"tan"thus sp.

Ecorces 0 0 0 1 f f 0 0 LB : prune
Bleu H2So4 = marron
noir

Racines 0 0 0 1 + -+- 0 0 LB • prune•
Bleu H2So4 = marron
noir

Cro"ton haumannianus J. Léonard

Feuilles + + 0 0 r> 0 0 0 LB 1 ver"t,",'

Ecorces ++ ++ 0 0 0 0 0 0 LB 1 mauve
H2So4 = jaune

Racines ++ ++ 0 1 0 0 0 0 LB · viole"t•
H2S04 = brique

puis vioJ.e"t



~" -- ..JV

.Alcaloïdes: • : Tanins: 1:
• Ill. : D. •

Fla •• Sap_ F 013 Ge Quin. HeN Stéroïdes- .• . • : e :.J: :-: Terpènes- - - -- - -- ------ - - - -- _____ 0.

- - - --

Orotogyne S..E.

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Eoorces 0 0 0 I,S + ~ 0 0

Racines 0 0 0 1 + ~ 0 0

Duvignaudia inopinata J.Léonard

- Herb : 2ISE3 -

Feuilles 0 C 0 0 .. ~ 0 0 0
Bleu
noir

Ecorces 0 0 0 + Bieu 4- 0 0 LB:rouge

noir H2S04 = rouge

Raci.nes 0 0 0 + v ~ 0 0 LB . rouge•
Bleu H2So4 = rouge
noir

Drxpetes gossweileri S.Moore

Ecorces ++ ++..... 0 0 0 0 0 0

Racines +++ ++++ 0 1 0 0 C 0 -
Erythrococca anomala Prain

- Herb • PS 1 I58I•

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces +++ +++ 0 0 0 0 0 C 0

Racines ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 LB : mahve
H2So4 = 0

Erythrococca chevalieri Prain

Feuilles + + 0 0 0 C- O 0 0

Ecorces ++ ++ 0 0 0 0 0 0 0



-- 37 -
:Aplcalbrdes: : : Tanins Il: StéroïdesFla. Sap. F CIJ GS Quin. HCN Terpènes: rl ' • D. : -& & e ::---- :---f~..

- - -- - -- - -- - -- - - --
Racines +++ +++ 0 C 0 0 0 o LB : rose

H2So4 = 0

Hymenocardia acida Tul.

Feuilles 0 0 0 0 C + 0 0 0

Ecorces 0 0 0 J i- ..J- O 0 LB · rose·Brun H2So4 = 0
noir

Racines - - 0 2 -t ..J- O 0 LB • mauve•+ + H2So4Brun = 0

Hymenocardia ulmoïdes Olive

Feuilles 0 0 0 0 C 0 0 0 0

Ecoroes 0 0 0 1 0 i 0 0 0

Racines 0 0 0 2 Trouble .. 0 0 LB · mauve·H2So4 = 0

Lingeshelmia sP.

- Herb • 224I -•

Feuilles 0 0 0 0 Bleu + 0 0
noir

Ecoroes - + 0 0 Bleu • 0 0
+ noir

Racines - + 0 0 Bleu -l- 0 0
+ noir

Io'lallotus subulatus Mf111 Arg.

- Herb 1 2I74 -

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 J 1- + 0 0 LB 1 mauve
H2So4 = 0

Racines + + 0 2 0 + 0 0 LB 1 mauve
H2So4 = 0
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IAlcaloi:desl '1 : Tanins Il Z Stéroïdes
1 M.I Da 1

Fla. Sap'IFeClJ: GSIQuin.:~: Terpènes-1- - - -- - - - -- - - -- -------------- - - - --
Maprounea africana M'Cill Arg.

Feuilles 0 0 + 1 ~ -t 0 0 0
Blou

noir

Ecorces 0 0 0 2 ~
"*"

0 0 LB · mauve·bleu H2So4 = 0
noir

Racines 0 0 0 2 ~ ~ 0 0 LB : mauve
bleu H2S04 = 0
noir

Maprounea membranacea Pax & K. Ho:f:fm,

Feuilles 0 0 0 1
Bteu

~ 0 0 Vert

noir

Ecorces 0 0 0 1 ... ~ 0 0 LB : rouge "7
Bleu violet
noir H2So4 = jaune

Racines 0 0 + 1
Bteu

i- 0 C LB 1 rouge -
viiolet:

noir H2So4 = jal.Ulo

Macaranga monandra M'Cill Arg.

Feuilles 0 0 0 0
Bteu

~ 0 0 Vert

noir

Ecorces 0 0 0 0 ~ ~ 0 0 LB • mauve·
Dlou H2S04:jaunatre

noir

Racines 0 0 0 0
Bteu

~ 0 0 LB:mauve
H2S041jaunâtre

noir

Macaranga rosea Pax

Feuilles 0 0 0 1 .. i- 0 0 Vert
Bleu
noir
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IA1ca1o:5:des: : : Tanins: :: S'térotdes
M. • D. : Fla. Sap. F C13 GS Quin. HON Terpènes: • -- : : e 1 1 :-:

- - -- - -- - -- - - --
~corces 0 0 0 1

Bieu
-!- C 0 LB: mauve

H2So4 = rose
noir

Racines 0 0 0 1 -t -t 0 0 LB:mauve
Bleu H2S0L.;.= 0
noir

l''lacaranga schwein:furthii Pax

Ecorces 0 0 + 0
Bbr

-!- 0 0 0

Racines 0 0 + 0 • ~ 0 0 LB: rose

Bleu H2So4 = 0

noir

Maoaranga spinosa Mftll.Arg.

Ecorces 0 0 0 1 Blœu -t 0 0 LB: mauve
H2So4 = rose

noir

Racines 0 0 0 1
Bieu -!- 0 0 LB 1 mauve

H2so4= rose
noir

Neoboutonia a~ricana Pax

- Herb 1 2307 -
Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0

Racines 0 0 0 0 0 0 0 0

Pycnoooma m:i.nor ])ilUl~. Arg.

Feuilles ++ +++ 0 0 0 0 0 0

Ecorces ++ +++ 0 1 0 0 0 0 -
Raoines ++ +++ 0 1 0 0 0 0 -
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Stéroïdes

• M.I D. 1 ' : ~:FeCIJI Terpènes
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Ricinodendron heudelotii Pierre ex Pax

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0

Sapium cornutum Pax

Feuilles 0 C C 0
Bleu

-!r 0 0 0

noir

Eoorces 0 0 0 2 -!r t 0 0 LB: mauve

B1eu fugace

noir H2So4 = ja~

Racines 0 0 0 2 ~ -!- 0 0 LB 1 mauve

B1eu H2s04. orangé

noir rouge

Tetrorchidium congolense J.Léonard

- Herb 1 2JIO -

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 -
Ecoroes ++ +++ 0 1 0 0 0 0

Raoines ++ +++ 0 0 0 0 0 0

Tetroroh;dium didymostemon Pax & m. Hoff'm.

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0

Ecorces + + 0 0 0 0 0 0

Theoaooris sp,

- Herb : 2I97 -

Feuilles 0 0 0 0 0 + 0 0 0

Ecoroes 0 0 0 1 Trouble -1- 0 0 0

Racines 0 0 0 1 trouble ..J- O 0 0



-------
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,Alcaloïdes, F : S : Tanins 1 • : CN':
1 M.: D_, la_, ~,FeC13: GS ,QuJ.n_ :li.-:

Stéro!des
Terpènes

IUapaca heudelo1ïii Baill,
1

2IFeuilles C 0 0 0 0 0 0

,Euphorbiacée indét.

- Herb , 2437 -
Feuilles 0 0 0 0 Vert ~ 0 0 -
Ecorces 0 0 0 0 Vert ~ 0 0

Raoines 0 0 0 0 Vert ... 0 0

- FLACOURTIACEES -

Caloncoba glauca Gilg

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 ++ Vert

Ecorces 0 0 0 0 Marron i- 0 +++ LB:rnauve
ver1i H2S04;pjaune

Racines 0 0 0 0 Marron i 0 ++++ LB: mauve
ver1i H2So4= jaune

Ca!oncoba welwitschii (Oliv .. ) Gilg

Feuilles 0 0 0 0 0 C 0 ++ Marron

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 ++++ LB . 0•
H2So4 = rose

Racines 0 0 0 0 0 10uche + ++++ LB : 0
H2So4 = rose

Camptostylus ma.nni.; (Olivo) Gilg

- Herb : I557 -
Racines 0 0 + 0 ~ ~ 0 LB : mauve

Brun
H2So4 = 0
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IAlcalo!desl Fla 1 . . 1 Tanins. :: Stéroides
• ~r. : D. : _ .. Sap••FeClJ: GS:Quin·:~1 Terpènes.

- - -- -- ... ----- .... -- ------------------- -
Lindacllœria dentata (Oliv.) Gilg

Feuilles + + 0 1 0 0 0 ++ 0

Ecorces + ++ 0 1 0 0 0 ++++ LB: mauve
1-I2S0L~ = 0

Racines + ++ 0 1 0 0 0 ++++ LB 1 mauve
H2Solt· = 0

Lindackeria poggei Gilg

- Herb 1 PS : I798

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 + 0

Ecorces 0 0 0 0 C 0 ++ LB t vert
H2So4 = vert

Racines 0 C 0 0 0 0 0 +++ LB3 : vert
H2S04 1 vert

Mocguerysia multiflora Hua

- Herb : 2298 -
Feuilles - + 0 0 0 0 0 +++++

Ecorces 0 0 0 0 Brun + 0 ++++

Racines 0 0 0 1 Brun + 0 ++++

Oncoba spinosa Forsk.

Feuilles 0 0 + 0 .Jo + 0 0 Vert

Noir
ver1;

Ecorces 0 0 0 0 Vert 0 0 0 LB: mauve
fugace

H2S04 = noir

Racines 0 0 C 0 Vert 0 0 0 LB • mauve
H2S04 = noir
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rAlcalo!des: FIl Sa • r Tanins :Quin :HeN' Stéroï:des::·
1 M. : D.: a· 1 ~IFeCI31 G5r .:-: Terpènes .'

Poggea kamerunensis Gilg

- Herb : 22I2 -

Feuilles

Ecorces

Racines

o
o
o

o
o
o

o
o
o

1

1

o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

++

+++

++

- GUTTIFERES -

Allanblack:i.a i'loribunda Olive

Ecorces 0 0 +++ 0 marron ..t 0 0 LBI jaune ,
orange

H2S04=jaune

Racines 0 0 +++ 0 marron ... 0 0 LBI jaune
orangé

H2S04=jaune

Garcinia epunctata Stapf'

- Herb • 2297 -•

Ecorces 0 0 +++ 0 ... ~ 0 0
Bleu
noir

Racines 0 0 +++ 0 -t ... 0 0
Bleu
noir

Garcinia huillcnsis irJelw. ex Olive

Fouilles 0 0 ++++ 2,5 -+ -t 0 0

Brun

Ecoroes 0 0 ++++ 1 ~ ~ 0 0

Brun

Racines 0 0 ++++ 0 ~ -+ 0 0

Brun
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• •

------- - -- ------ - - - -- - - -- - - -- - - - --

Garcinia ko1a Hecke1

Ecorces 0 0 ++ 0 f ~ 0 0
Brun
vio1et

Racines 0 0 +++ 0 + ~ 0 0

Brun
Vllo1et

Garcinia mannii 01iv.

Ecorces 0 0 + 0 Vert ~ 0 0 rouge pu:i.s
brun brun

Racines 0 0 +++ 0 Vert i 0 0 rouge puis
brun brun

Garcinia ova1ifo1ia 01iv.

- Herb : 2I66 -
Fruit 0 0 0 0 0 0 0 0 rouge puis

brun

Feui11es 0 0 0 0 0 0 0 0 dO

Ecorces 0 0 ++ 1 + ~ 0 0 d-

Brw1.

Racines 0 0 ++ 1 ~ ~ 0 0 dO

Brl.Ul

Harl.Ulgana madagascariensis Lam.

Feui11es 0 0 +++ 0 ~ ~ 0 0 rouge puis

Noir brun

Ecorces 0 0 0 0 ~ i 0 0
_ d

O
_

Hoir

Racines 0 0 0 0 + ~ 0 0 _ dO -
Noir
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:Alcaloldesl . : Tan:l.ns : 1: Stéroïdes
H. : D. Fla. • Sap_ :FeCIJ: GS : Qu:l.n. :!!Q!'!., Terpènes1 : - :

------- - -- ------ ------------ - - - --
~Jlarnmea a:fricana G. Don

Ecorces 0 0 ++ 0
Bleu

-t 0 0 LB: jaune
marron

noir H2So4. jaune

Racines 0 0 ++ 0 .. -t 0 0 ft Il

Bleu
noir

Pen-tadesma butyracea Sab:l.ne

Ecorces 0 0 + 1 0 0 LB:rouge
br:l.que

H2So4 = jaune

Racines 0 0 + 1 0 0 Il "

Psorospermum :febr:l.fugum Spach.

Feuilles 0 0 0 0 -t ~ 0 0 0

Brun
vert

Ecorces 0 0 0 0 t ! 0 0 LB: rouge
Brun H2So4= rouge
vert

Rac:l.nes 0 0 0 0 -!- ~ 0 0 LB: rouge

Brun H2So4 = rouge

vert

Symphon:l.a globulifera Linn.f.

Ecorces 0 0 0 ',5 Brun 0 0 0 0

- HERNANDIACEES -

Deidamia el.emaito:Ldes Harrns

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 1,.5 0 0 0 +
Racines 0 0 0 1,5 0 0 C ++++ -
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IAlcaloides I Fl : : Tanins: : 1
M D a. Sap. F ClJ GS Quin. HCN1 .... : .: -a : e : :- a-:

ICACINACEES -

Icacina sP. (0)

- Herb a PS : I9J2

Stéroldes
Terpènes

Feuilles

Ecorces

Racines

+ +

++ ++

+++ +++

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

Iodes af'ricana llelw. & Oliv.

- Herb: 21:67

Feuilles

Ecorces

Racines

o
c

o

o
o

o

o
o

o

1

1

1

Vert 0

Brun ~
noir

Brun ~
vert

o
o

o

o 0

o LB: prune
H2So4:brun

rouge

o LB: j>rune
H2So4 = brun

rouge

Lasianthera af'ricana p. Beauv. (0)

- Herb : 2I92

Feuilles

Ecorces

Racines

+ ++

++ ++

+++ +++

o
o

o

o
o

o

Vert 0

Vert 0

Vert 0

o
o

o

o 0

o LB: mauve
H2So4 = 0

o LB: mauve
H2So4 = 0

Leptaulus sp. (0)

- Herb 1 2429 -

Feuilles

Ecorces

Racines

+

+

++

++

++

+++

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o
o

- - - ~ - - - - - - - -
(0) _ Présence d1alcalo!des non confirmée par extraction à 1 t éther

alcal:i.n.
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:Alcalo!desl Fla : S J Tanins: o · :HCN:
: H.: D.: --': E!œ':FeCI3: GS:~~.:-:

Polycephalium integrwn (0) de 1Iild. & Th.Dur.

Stérofdes
Terpènes

{o)-Présence d'alcalo!des non con:firoée par extraction à

-3;RVINGIACEES -

++++ ++++ C LB: mauve
:fugace

H2SOl~ = rouge
cerise

l'éther alcalin.

Feuillos

Ecorces

Racines

++

++

++

++

o
o
o

1

1

2,.5

o
o
o

o
o
o

o
o
o

o
o

o
o

Desbordesia glaucescens Van Tiegh.

Irvingia gabonensis Baill.

Ecorces

Racines

Ecorces

Racines

o

o

o
o

o

o

o
o

o

o

c
o

o

1,.5

o
o

+
Bleu
noir

Bleu
noir

+

+

o

o

o
o

o

o

o
o

-

-
Irvingia grandifolia Engl.

Ecorces o o o 1,5
Bleu
noir

o o o

Racines o o o 1,.5 J. +
Bleu
noir

c c o

Irgingia smith~ Hookt:f,

Ecorces

Raches

alcalin.

o

o

o

o

o

o

1M=4,50 +
Bleu
noir

1r-l=2.5 0 -t- +
Bleu
noir

o

o

o

o

o

o
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sAlcalo!.des a Fla 1: Tanins : . 1 1
: M.: D. : _.: Sap. :FeC1J: GS: QUJ.n. :!!2!:

Klainedoxa gabonensis Pierre

Stéro!des
Terpènes
------

Ecorces

Racines

o

o

o

o

o

o

o

o

Bleu -t
noir

Bleu ir
noir

o

o

o

o

- LABIACEES -
Alvesia rosmarinifolia Welw.

Feuilles 0 0 ++ 0 Vert 0 0 LB:violet
H2S04 = 0

Ecorces 0 0 0 0 Vert 0 0 LB:violet
H2S04 = 0

Racines 0 0 0 0 Vert 0 0 LB: violey
H2S04=rouge

foncé

Ocinum viride Willd.

Plante entière 0 0 0 0 0 0 0 - LB: rose
H2S04=marron

Solenostemon oCY9o!des Schumach. &Thonn.

Plante entière 0 0 0 0 a 0 0 0

- LAURACEES -

Ocotea sP.

- Herb 1 2204

Feuilles o o o o o o o
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:Alcaloïdes: 0 S : Tanins :Q. %HCN 1 Stéroides
Ea. 0

% :H, : De : . ~.IFeC13: GS, u1n,% ___: Terpènes•- - -- - -- - - --- - -- - - - -- - - -

Ecorces + + 0 IMz200 f -t- \) 0 LB:brique
I-I2so4. jeune

pui!' rouge

Racines + + 0 IM:200 ~ 0 0 " n

- LILIACEES -

Asparagus drepanophyllus Welw.

- Herb : 2238

Plante entière 0 0 0 1 o o o o -

- LINACEES -
Aneul0phus congolensis Gram,

Feuilles 0 C 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 2 -!r t 0 0 0
Vert
noir

Racines ++ ++ 0 2 ~ ..J- O 0 LB: mauve

Vert H2S04:orangé

noir

Hugonia platysepala vlelw.

Feuilles 0 0 0 0 ~ 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 • 0 0 0

Racines 0 0 0 0 ~ 0 0 0

OchthocOSDlUfI a~ricanus Hook.f.

Feuilles 0 0 0 0 Vert 0 0 0 Vert

Ecorces 0 0 0 0 Vert 0 0 0 LE; mauve
puis vert

H2SC4 =violet
pourpre
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zAlcaloldesz Fl : Sa ' Tanins zQuin :HCN" Stéroldes
z Me : D. : ----E. e

Z ~e,FeC1J: GSa- .:-, Terpènes

Racines o o o o Vert 0 o o LB:mauve
H2S04opourpre

- LOGANIACEES -

Anthocleista schweinfurthii Gilg

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 Vert

Ecorces + + 0 0 0 C 0 0 LB: mauve
fugace

H2S04=orangé

Racines ++ ++ 0 0 0 0 0 0 n "

Mostuea brunonis var. brunonis Leeuwenberg

-Herb : 556 -

Tiges feuillées + + 0 0 0 0 0 0 0

Racines +++ +++ 0 5 0 0 0 0 0

Strychnos camptoneura Gilg

Ecorces ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 0

Strychnos oocculoldes Bak.

Feuilles 0 0 + 0 Vert 0 0 0 0
noir

Ecorces .+ 0 0 2 0 0 0 0 0

Racines + + 0 1 0 0 0 0 0- -
Strychnos ioaja Bail1.

Feuilles ++ ++ 0 1 0 0 0 0 0

Ecorces +++ +++ 0 1 Bleu 0 0 0 LB. 0
noir H2S04.jaW10

Rac:Lnes +++ +++ 0 1 Vert 0 0 0 LB : 0
H2So4= jaune



- SI -
IAlcaloIdesl . • Tanins 1 Il Stéro3:des

Fla. • Sap • Ge Quin. HON Terpènes1 M.I D. 1 -: ·,FeCl]1 i:,) : 1 1
- - - -- -------- --------------- - - - - -
Strychnos phae-otrioha Gilg

- Herb 1 2I69

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Racines ++ ++ 0 0 0 0 0 0 0

Strychnos pungens Solered.

Fé.uilles 0 0 + 0 Vert 0 0 0 0

Ecorces + + 0 2 0 0 0 0 LB: 0- - H2So4= jarme
Racines +++ +++ 0 0 0 0 0 0 LB 1 0

H2S04=jaune
Strychnos variabilis de 'tITild.

Feuilles + + + 0 0 0 0 0 0

Ecorces + + 0 2 0 0 C 0 0

Racines ++++ ++++ 0 2 C 0 0 0 LB: 0
H2So4 = jaune

- MALPIGHIACEES -

Acridocarpu5 sp.

- Herb 1 PS : 2435

Feuilles

Racines

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

- MELASTOMATACEES -

Calvoa sinuata Hook.f.

- Herb 1 2I7I -

~ges feuillées 0 o o o • !
Bleu
noir

o o LB 1 violet
H2S0L:· == 0
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------- - - - -- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - _.. - --

Dissotis brazzei Cogn.

Tiges f'eui11ées 0 0 0 0 0 0 0 0 C

Racines 0 0 0 0 0 0 0 0 LB: mauve
H2S04 = 0

Memecy10n SPI

Feui11es 0 0 0 1 Vert ~ 0 0 0

Ecorces 0 0 0 1 Vert ~ 0 0 O·

Racines 0 0 0 0 Vert • 0 0 0

- NELIACEES -
Carapa procera nc.

Feui11es 0 0 0 J + ~ 0 0

Ecorces 0 0 0 J -!- • 0 0

~tandrophragma ango1ense De.

Ecorces 0 0 0 0 Vert ~ 0 0

Racines 0 0 0 0 of • 0 0

Vert
noir

Entandrophragma uti1e Sprague

Ecorces 0 0 0 J 0 0 LB: marron
rouge

H2S04=orangé

Racines 0 0 0 1
~ 0 0 0 0 LB: marron

rouge
H2S04:orangé

Guarea oedrata (J~.Chev.) Pe11.

Ecorces 0 0 + 0 0 0 0 -
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Leplaea mayUlTIbensis (Pellegr. ) Staner

- Herb a 2528 -
Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0 LB: vert

H2S04 = rouge

Raoines 0 0 0 0 0 0 a 0 LB : viole"t
H2sa4= v:i.ole"t

Lovoa klaineana. Pierre

Eoorces 0 0 0 0 0 0 0 a

Raoines a 0 0 0 a 0 0 0

Triohils.a rubescens aliv".

Feu:i.lles 0 0 0 1 0 0 0 0

Eoorces " 0 C 1 0 0 0 01.)

Racines 0 0 0 1 0 0 0 0 -
Turraea he"tero~la De.

Feu:i.llos 0 0 0 0 C 0 0 0

Ecorces 0 a 0 0 0 0 0 0

Raoines 0 a 0 0 0 0 0 0

ï-ŒNISPERMACEES -

Epine"trum vi1J.osum (Exell) Troupin

Feuilles +++ +++ 0 a 0 0 0 0 0

Tiges ++.+ +++ 0 0 0 0 0 0 0

Raoines ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 0

Pen:lan"thus longif'olius Miers

- Herb 1 2294

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0 -
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-. - -- - -- - - - -- - -- - - -- - - - - ... - -
Ecorces +++ +++ 0 0 0 0 0 0

Racines +++ ++++ 0 0 0 0 0 0

Tiliacora chrysobotrya Welw. ex Ficalho

- Herb 1 PS D 2682 -0

Tiges +++ +++ 0 0 0 0 0 0 0

Racines ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 0

Tiliacora f'Wlif'era (~Jiiers ) Oliv ..

- Herb . 2269D

Feuilles + + 0 0- 0 0 0 0 0

Ecorces +++ +++ 0 0 0 0 0 0 0

Racines ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 0

Triclisia dictyophylla Diels

Feuilles ++ ++ 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces +++ +++ 0 0 0 0 0 0 0

Racines ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 0

!!.~nispermacé e :lndét.

- Herb r PS : I92J -
Ecorces ++++ ++++ 0 0 0 0 C 0 LB: 0

H2so4= rouge

Raoines ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 LBI 0
H2so4= rouge

- MIlvlOSACEES -

~lbizzia adianthif'olia WoFoWim~t

Failles o o o o o m o o o
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- - -- - -- - - - -- - -- - --
Ecoroes +++ +++ 0 1 + + 0 0 LB: mauve

H2So4= jaune

Racines +++ +++ 0 1 + + 0 0 LB: mauve
H2So4 = jaune

Albizzia sp.

Ecorces +++ +++ 0 2 0 0 0 0 LB . mauve•
H2So4 = 0

Racines +++ +++ 0 2 0 0 0 0 - id -

Cathormion altissimum: (Hook.t'. ) Hutch.& Dandy

- Herb 1 PSI 2I82 -

Ecorces ++ ++ 0 3 0 0 0 0 LB 1mauve
H2So4 = jaune

Racines ++ ++ 0 3 0 0 0 0 LB 1 mauve
H2So4 = jaune

Cylicodisous gabunensis Harms

- Herb 1 2245

Feuilles 0 0 0 0 .. + 0 0

Bleu
Noir

Ecorces 0 0 0 2,5 ~ 0 0

Bleu
noir

Racines + + 0 3,,5 + 0 0

Bleu
noir

Diobrostaehys gl.omerata (Forsk. ) Chiov.

Feuilles - + 0 2 0 0 0 0 0
+

Ecoroes ++ ++ 0 2 0 0 0 0 0
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1 1 1-:- - --- - -- - -- - --
Raci.nes ++ ++ 0 J 0 0 0 0 0

Entada gigas Fa.cet & Rendle

Feui.lles 0 0 0 1 0 0 0 0 Vert

Ecorces 0 0 0 1 0 0 0 0 LB: mauve
H2So4= rose

Fillaeopsis discophora Harms

Ecorces 0 0 0 2 -!- ~ 0 0 LB: mauve

Bleu H2So4 = marron

noir

Racines 0 0 0 2
Bteu

1- 0 0 LBI mauve
H2Bo4= marron

noir

Pantaolethra eeit.veldeana de Hild. A Th.Dur.

Feuilles 0 0 0 2 0 0 0 0 Vert

Eoorcos 0
_.

0 5 0 0 0 0 LBI mauve
+ H2S04 = lfaune

Racines 0 - 0 6 0 c 0 0 LB+ • mauve•
H2so4= rose

mauve

Pentaolethra macrophylla Benth.

Feuilles 0 0 0 0 i 0 0 Vert

Bleu
noir

Ecorces 0 0 0 0 ~ 0 0 LBI rose
Bleu H2so4= rouge
noir brique

Racines 0 0 0 0 ~ ~ 0 0 LB 1 rose
H2S04 = rouge

Graines ++++ ++++ 0 0 0 0 0 0 0
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------- ------ --------- -------------
Piptadeniastrum africanum.JHook.f.) Brenan

Ecorces 0 0 0 3 Bleu + 0 0 0
noir

Racines 0 0 0 3 Bleu + 0 0 0
noir

Tetrapleura tetraptera Taub.

Ecorces 0 0 0 3 i + 0 0 -
Racines 0 0 0 4 ? 4- 0 0

- MOLLUGINACEES -

Mollugo nudicaulis Lam.

Plante entière + + o 1 o o o o -

- MORACEES -
Bosgueiopsis gilleti de 1"lild. & Th. Dur.

Ecorces 0 0 0 0 ~ 0 0 0 LB 1marron roug e
Noir H2S04=viole'f;
vert

Racines 0 0 0 0 i 0 0 0 LB:marron rouge

Noir H2So4=violet

vert

Treoulia obovoidea N,E.Br.

- Herb : 2295 -
Ecorces - 0 0 0 0 0 0

+

Raoines - 0 0 0 0 0 0 -+
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1.h1calo!deSI F1al Sa ,Tanins IQu:I.n I HeN : Stéroides
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-----------------.._-----------------
-MYRISTICACEES -

Coelocaryon preussti lTarb.

Ecorces 0 0 0 1,.5 marron • 0 0 0

Racines 0 0 0 1 0 + 0 0 0

Staudtia stip;ltata 'V!arb,

Ecorces 0 0 0 0 ... ~ + 0 0
tJ1arron

- MYRSINACEES -
Af'rardisia sch1echteri Mez.

Raoines 0 0 0 3 0 0 + 0 LB: rose
fugace

H2S04 = 0

A:frardisi.a af'.zenkeri (Gi1g) r'lez.

Raoines 0 0 0 3 0 0 + 0 0

Maesa SP, (7)

- Herb . 2220.
Racines 0 0 0 0

Bieu
4- + 0 0

noir

- lvIYRTACEES -

Eugénia SPi

- Herb : 2380

Feuil1es 0 0 0 0 Bleu + 0 0
noir

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0 -
Racines 0 0 0 0 0 0 0 0
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IAlcalo!desl Fla 1 S 1 Tanins 1 1: Stéro:tdes
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------- - - - -- - - -- - - - -- -------------

SyzygiULl brazzavillense Aubrev. & Pellegr.

Feuilles 0 0 0 0 i ~ 0 0 Vert

Bleu
noir

Ecorces 0 0 0 0 -t i 0 0 LBlviolet
Bleu H2So4 = 0
noir

Racines 0 0 0 0
Bfeu

~ 0 0 LB: violet
H2So4 = 0

noir

Myrtaoée sp.

- Herb : 2394-

Feuilles 0 0 0 1 0 + 0 0 -
Ecorces 0 0 0 1 -!- ~ 0 0 -

Bleu
noir

Racines 0 0 0 1 -!- ~ 0 0 -

- NYCTAGINACEES -

,!30erhaavia diffusa Linn.

Tiges fouillées +

Racines ++

+

++

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o -

o
o

- OCmrACEES -
Ochna afzelii R,Br. ex Olive

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Eooroes 0 0 0 0 0 0 0 - 0

Racines 0 0 + 2 0 0 0 LBI rouge
H2So4 = 0
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- OLACACEES

Heisteria parvi:folia Smith

Ecoroes 0 0 0 0 ~ + 0 0 LB: brique
Vert H2So4 = prune

Racines 0 0 0 0 i + 0 0 LB:brique
Vert H2S04:prune

Heisteria zimrnereri Engl.

Ecorces 0 0 0 0 4- ~ 0 0
Bleu
noir

Racines 0 0 0 0 -t + 0 0 _.
Bleu
noir

Olax viridis Oliv (0)

Ecorces +++ +++ 0 4 0 0 0 0 LB:rnauve
H2S04 = 0

Racines +++ +++ 0 4 0 0 0 0 LB: mauve
H2So4 = 0

Olax wildemanii Engl. (0)

Ecorces +++ +++ 0 4 0 0 0 0 0

Racines +++ +++ 0 4 0 0 0 0 0

Ongokea gore (Hua) Pierre

Feuilles 0 0 0 1 0 0 0 - 0

Ecorces 0 0 0 1 0 0 C 0

Strombosia grandifolia Hook.f.

Ecorces 0 0 0 5 ~ t- 0 0

- - -- - - --
( 0) Présence d'alcalo!des non confirmée par l'extraction à l'éther

alcalin.



- 61 -

'Âlcalo!desl 1 1 TaIÙns 1 1 1 Stéroldes
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------- - - - -- -----.------------------
- OPILIACEES -

Opilia celtidifolia (CJuill,& Perr.) Endl (0)

Feuilles ++ ++ 0 0 0 0 0 0 Ver1i

Ecorces +++ +++ 0 0 0 0 0 0 LBI violet
H2So4 =violet

Raches ++++ ++++ 0 Ci 0 0 0 0 LB, violet
H2so4· =violet

Rhopalopilia pallena Pierre (0 )

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0

Ecoroes ++ ++ 0 1 0 0 0 - 0

Raoines +++ +++ 0 1 0 0 0 0- 0

- PANDACEES -

Panda oleosa Pierre

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 -
Eoorll':es + + 0 .3 0 + 0 0

Raœi.nes ++ ++ 0 1 • i- 0 0 -Bleu
noir

- PAPILIONACEES -

Amphimas ferrug±neus Pierre ex Pelle~.

Ecoroes

Raoines

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

-

Angylooalxx vermeulen$& de Wild,

- Herb. PS 1 I848 -

Eooroes 0 0 0 ~750 0 o o o LB 1mauve
H2So4 = 0

---------..-------------.- ------------------
(o)-Pr~senoe d'aloalo~des non confirmée p~ l'extraction à l'étheralcal~
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Raeines 0 0 ° II·:IIJ500 ° 0 0 0 LBlviolet
H2So4 = 0

Baph:la sp.
-Herb. : 2436 -

Eooroes 0 0 0 2
Bteu

0 0 0

noir

Rao:i.nes 0 0 0 2 + 0 0 0 -
Bleu
noir

Camoeas1a hreviealxx Benth.

Feuilles 0 0 0 1 0 0 0 0 0

Raoines ++++ ++++ 0 2 ..5 0 0 0 0 LB. rouge
H2S04 = rouge

Oamoensia maxima Welw, ex Benth.
·a

Feuilles + + 0 0 0 0 0 - 0

Tiges ++ ++ 0 1 0 0 0 - Rouge fonoé

Raoines ++++ ++++ 0 1 0 0 0 Rouge t'onoé

Da1housia afrioana S. Moore

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Eoorces 0 0 0 0 + + 0 0 -
Racines 0 0 0 0 0 0 0 0 -
Dalbergj.a kisantuens1s de TtTild • & Th.Dur.

Feuilles 0 0 0 0 + ° 0 0 LBI Vert

Brun H2S04=violacé
noir
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IAlcalofdesl Fla 1 • Tanins Il 1 Stéro!:des
1 M.I D. 1 -'1 Sap';FeCI3: GSIQuin'I~1 Terpènes

--------------- - - - -- - - -- ---------
Ecoroes 0 0 0 1 • + 0 0 LB: orangé

Brun H2s04= violet

no:l.r

Rao:ines 0 0 0 1 Jun + 0 0 LB 1 orangé
H2s04= v:l.olet

no:l.r

Desmod:l.um adscendens D,C.

Plante entière 0 0 0 0 0 0 - 0

ll:UJ.ettia drast:l.ca Welw.

Feu:Llles 0 0 0 + 0 0 0 0 0

Ecorces ++ ++ 0 3 0 0 0 0 0

Rao:l.nes ++ ++ 0 1 0 0 0 0 0

Millet:la J.aurent:l.:l. de W:l.ld.

Feuilles + + 0 2,5 0 0 0 0 0

Ecoroes + + 0 5 0 0 0 0 0

Racines + + 0 7 0 0 0 0 0

Millet:l.a vers:l.ooJ.or Welw. ex Bak.

Feu:Llles 0 0 0 0 0 0 0 0 Vert

Eoorces 0 0 0 0 0 0 0 0 LBI mauve
H2so4= jaune

Raoines 0 0 0 1 0 0 0 0 LB: mauve
H2So4 = jaune

Pterocarpus sp.

- Herb . 2340 -.
Ecorces 0 0 0 1 Vert 0 0 0

brun

Rao:l.nes 0 0 0 1 Vert 0 0 0 -
brun
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IA1caJ.o!deSI 1 1 Tanins 1 Il Stéro!des
1 M.I D. 1

FJ.a· 1 Sap. 1FeCJ.31 GS.: Quin• :!!2!f: Terpènes
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- PASSIFLORACE~S -

Barteria fistuJ.osa Masters

Feuilles 0 0 + 0 0 0 0 + 0

Ecorces 0 0 +++ + + 0 + LB • 0• •- H2S04 jauneBleu =
noir

Raoines 0 0 + 0
Bieu

+ 0 + 0

noir

Paropsia brazzeana H. Bn.

Feuilles 0 0 0 1 marron 0 0 + 0
vert

Eoorces 0 0 0 1 marron 0 0 ++ 0
vert

Raoi.nes 0 0 0 1 marron 0 0 +++ 0
vert

Paropsia grewio!des WeJ.w.

Feuilles 0 0 + 0 ~ • 0 + 0
Vert
marron

Eooroes 0 0 + 0 Verd~tre .J- O ++ 0

Raci.nes 0 0 + 0 0 0 0 +++ 0

- PENTADIPLANDRACEES -

Pentadiplandra brazzeana Baill.

Feuilles + + 0 0 0 0 0 - 0

Ecorces + + 0 2 0 0 0 - 0

Racines + + 0 2 Rouge 0 0 - 0
orangé
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- PHYTOLAOCAOEES -

Phyto1acca dodecandra LIHérit.

Stéro5:des
Terpènes

Feuil1es + + 0 1 0 0 0 0 0

Ti.ges + + 0 0 0 0 0 0 0

Racines + + + 4,5 0 0 0 0 LB: rose
H2S04 = jaune

- POLYGALAOEES -

Oarpolobia lutea G.Don

Feu:L11es + + 0 0 0 0 0 0

Eoorces +++ +++ 0 5,5 0 0 0 0

Rac:Lnes +++ +++ 0 9 0 0 0 0 -
Po1yga1a ac~oularis 01iv.

P1ante entière + + 0 2 0 0 0 0

- RfW.'lNAOEES -

Lasiodiscus sp.

- Herb : 2I79

Feu:L11es 0 0 0 1 0 .J- O 0 LB. vioJ.et
H2So4 = 0

Ecorces 0 0 0 DhJOO 0 ~ 0 0 LB : vioJ.e'ft
H2So4 = 0

Raoines 0 0 0 DhJOO 0 • 0 0 LB: vioJ.e1i.
H2So4 = 0

Lasiod:Lscus sp.

"Herb 1 2425

Feu:L11es 0 0 0 0 0 0 0 0 Vert
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Ecorces + + 0 D'lII250 0 0 0 0 LBI rouge -
violet

H2So4 =brique

Racines + + 0 Dh5000 0 0 0 0 LB: rouge -
violejt

H2So4= brique

Maesopsis emini:l Engl..

Feuilles 0 0 0 0 Vert .J- O 0

Ecorces ++ ++ 0 3,.5 0 0 0 0

Racines ++ ++ 0 3,5 0 0 0 0

- RHIZOPHORACEES -

AnoPY?5is SP.

Ecorces 0 0 0 0 .Jo • 0 0 -Bl.eu
noir

Racines 0 0 0 0 ~ .J- O 0

Bl.eu
noir

- ROSACEES -
Parinari exoel.sa Sabine

Ecoroes 0 0 + 0 + + 0 0 -
Racines 0 0 +++ 0 0 -t 0 0

Parinari gl.abra Ol.iv.

Ecoroes 0 0 + 0 ..Jo • 0 0 LB 1 rose
H2504 == 0

Racines 0 0 + 0 ~ -t 0 0 LB 1 rose
H2S04 1: 0
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------ ----------------------- -------

- RUBIACEES -
Bertiera bates.ii VIerJÙl.

- Herb • 2208 -•

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 -
Ecorces 0 0 0 0 C 0 0 0

Racines 0 0 0 0 0 C C 0

Bertiera loraria N.Hallé

- Herb 1 22140 -
Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 a 0 0 0 a 0 0 -
Racines 0 0 0 a 0 a '" 0v

Brenan:La briey;l Petit

- Herb II667 -

Feuilles 0 0 0 a 0 a 0 -
Ecorces +++ +++ 0 5 a 0 0 0 -
Racines +++ +++ 0 3.5 a a a 0

Canthium sp_

Feuilles 0 0 0 0 -&- ~ 0 0 a

Noir
vert

Ecorces 0 a 0 1 0 + a 0 LBI mauve
:fugace

H2S04 = mauve

Racines 0 a 0 1 0 + a 0 LB 1 mauve
fugace

H2sa4 = mauve
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Canth~um arno1dianum de Wi1d.

Stéro3:des
Terpènes

Feu:i.11es

Ecorces

Racines

o

+

+

o

+

+

+

o

o

1

3.5

Vert 0

Vert 0

Vert 0

o + LB:violet
H2S04 = 0

o ++++ LB : mauve
H2S04 = 0

o ++++ LB. violet
H2So4 = C

Coffea eketensis Wernham.

Tiges feui11ées 0

Racines +

o

+

o

o

4

4

o

o

o

o

o

o

o LB: maJiWe
H2S04 = 0

o LB 1 mauve
H2So4 = jaune

Co11etoeoema dewevre~ (de Wild.) Petit

Feui11es

Ecorces

Racines

+

+

+

+

+

+

o
o

o

o
o

o

o
o

o

o
o

o

o
o

o

C 0

o LB 1 mauve
fugace

H2So4 ::: 0

o 0

Crosaopteryx febrifuga Benth.

Feui11es

Ecorces

Racines

o
o

o

o
o

o

+
o

o

o
o

o

Brun -t
Brun •
no~r

o 0

o
o

o

o 0

o LB: brun rouge
H2S04 = rose

o LB:brun rouge
H2S04 ::: rougo

Fadogia ciankowski~ Sohweinf.

T~ges feuil1ées 0

Racines 0

o

o

++

o 5.5 i
Bl.eu
noir

o

o

o

o

o LB: violet
H2Q.04 ::: 0

o LB. viol.et
H2So4 = 0
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Gaertnera paniculata Benth.

Feuilles 0 0 0 I,S 0 0 0 0

Ecorces C 0 0 1 0 0 0 LBI mauve
H2So4 = 0

Racines 0 0 0 2 0 0 0 0

Reinsia crinita (Afz. ) G. Tayl.

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 C 0

Ecorces 0 0 0 1,5 0 0 0 0 0

Racines 0 0 0 4 0 0 0 . 0~

Leptactina arnoldiana de '\rJild.
_. Herb 1 I560

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 LBI violet
H2So4 = jaune

Ecorces 0 0 0 2 0 ~ 0 0 LB : violet
R2Solz· = 0

Racines 0 0 0 3 0 ~ 0 0 LB • violeit.
H2So4 = 0

Leptactina sp.

- Herb 1 2239

Feuilles + + 0 C Vert 0 0 0

Ecorces ++ ++ 0 0 Vert + 0 0

Racines +++ +++ 0 0 Vert ~ 0 0

Morinda conf'usa Hutch. (forme poilue)

- Herb 1 :1:935

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 LB : mauve
p~le

H2So4 = 0
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- - -- - -- - -- - -- - -- - ---

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0 LB: mauve
H2So4 = 0

Racines 0 0 0 0 0 0 +++ 0 LB: jaune
orangé

H2so4= orangé

1-1us saenda erythrophylla SChULl. & Thonn.

Feuilles 0 0 0 0 .J- e 0

Nauolea latifolia Smith

Feuilles _. - 0 1 0 0 0 0
+ +

Ecoroes - - 0 2 0 0 0 0
+ +

Raoines - - 0 4 0 0 0 0
+ +

Nauclea vanderguchtii (de Wilde ) Petit

- Herb : 2I96 -
Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 LB : vert

H2So4 = violet

Ecorces 0 0 0 1 Vert 0 0 0 rose puis rouge

Racines 0 0 0 0 Vert 0 0 0 rose puis rouge

Oldenlandia affinis De.

Plante entière + + 0 0 0 0 0 0 0

Oldenlandia lanoifolia DC.

Plante entière + + 0 0 0 0 0 0 0

Oqanthus schumanni.anus de Wild & Th. Dur.

Feuilles 0 C 0 0 0 0 0 0 LB: violet
H2So4 = 0
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IAlcalofdesl Fla a S : Tanins a "1 Stéro:tdes
1 M. : D. 1 •• ~IFeCl31 GS Quin. "HeN Terpènes: 1-.

- - -- ----------- - -- ------

Ecoroes + + 0 0 0 C 0 0 LBI viola"t
H2So4 = 0

Racines +++ +++ 0 0 0 0 0 0 LB: marron
H2S04 = noir

violacé

°xxanthus Spa

- Herb 1 24I9

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 +++

Eooroes 0 0 0 0 -!r -!- 0 ++ -
Bleu
noir

Racines 0 0 0 0 -!- t 0 0

Bleu
noir

Paurid~antha oallicarpoides (Hiern) Brem.

- Herb 1 234I

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecoroes +++ +++ 0 0 ~ -!- + 0

Racines +++ +++ 0 0 0 0 ++ 0 -
Pauridi.an"tha dewevrei (de Wild. ) Brem.

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0 0

Eooroes ++ ++ 0 1 0 0 + 0 0

Racines +++ +++ 0 1 0 0 ++ 0 Jaune orangé

Pauri~antha pxramidata (KeKr. ) Brem.

- Herba PS : 2648

Raoines ++ ++ 0 0 0 0 + 0 Orange
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Pauridiantha vir~diflora Happer

- Herb • PS 1 20'13 -.
Raoines ++ ++ 0 0 0 0 + 0 Orarge

Pausmystalia macroceras (K.Schum) Pierre ex Beille

Ecorces +++ +++ 0 3,5 ~ 4- 0 0

Brun
noir

Pavetta hisp~da Hiern.

- Herb 0 22520

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0

Ecorces +++ +++ 0 0 0 0 0 0

Racines +++ +++ 0 1 0 0 0 0

Porterandia cladantha (K. Schum) Keay

Feuilles ? ? 0 1 0 0 0 0 0

Ecorces ? ? 0 3 0 0 0 0 LB . violet.
H2So4 = jaune

Raoines ? ? 0 3 0 0 0 0 LB 1 violet
H2So4 = jaune

Psyohotria emm~ana (Ktze) Petit

Eèorces 0 0 0 0 ~ 4- 0 0

Racines 0 0 0 0 • ~ 0 0

Rothma.nnJ.a lujae (de lrlild. ) Keay

Feuilles 0 0 0 1 0 + 0 0 Brun rouge

Ecorces 0 0 0 1 0 + 0 0 Il "
Racmes 0 0 0 1 0 + 0 0 " "



- 73 -
IAlcalofdes: • c Tanins: : : Stéro!des
J 1"1. a D. Fla. • Sap'cFeCI3: GSaQuin'I~: Terpènes: - :- - - -- ----------------- ---------- - --

Rothmazmia wh.:l.t:rieldii (Lindl.) Dandy

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 1 0 0 0 0 0

Racines 0 0 0 1 0 0 0 0 LB: 0
H2S04 = rCJ'tl.gO

Schumanniophyton magni:ricum (K. SchUt:1. ) Harme

- Herb : 223:.5

Feuilles ++ ++ 0 0 Brun 0 0 0 -
Ecorces +++ +++ 0 0 Brun 0 0 0 -
Racines +++ +++ 0 1,5 Brun 0 0 0 -
Sherbournia sp.

- Herb 1 23.54

Feuil1es 0 0 0 0 0 0 0 0 -
Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0

Rt>.cines 0 0 0 0 0 + 0 0

Stolecantha cau1i:rlora (Good) Brem.

- Herb 12293 -
Feuilles + + 0 0 0 C 0 0

Ecorces + + 0 1 0 0 '1 0

Racines ++ ++ 0 0 0 0 '1 0 -

- RUTACEES -

Cit;ropsis ari.:l.ou1ata Swïngle & RelIer

FeuiJ.les 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces ++ +++ 0 0 ~ 0 0 0
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Racines +++ +++ 0 0 0 0 0

Fagara heitzii Aubr. & Pellegr.

Ecorces +++ +++ 0 0 0 0 C' 0

Racines +++ +++ 0 0 0 C 0 0

Fagara lauren~ii de Wilde

- Herb • PS : 21.:·53•

Ecorces +++ +++ + 0 0 0 C 0 LB · mauve•
H2So4 = rose

Racines +++ +++ + 0 0 0 0 0 LB · mauve·H2S04 = rose

Fagara macrophylla Engl.

Feuilles ? ? + 2 Vert 0 0 0

Ecorces '1 ? 0 J ~ .J- O 0

Vepris sp.

- Herb 1 2333 -
Feuilles +++ +++ 0 0 0 0 0 0

Ecorces +++ +++ 0 0 • 0 0 0

Racines ++++ ++++ 0 0 ~ 0 0 0

Rutaoée sp.

- Herb 1 2243

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0

Ecoroes + + C 0 0 0 0 0

Racines ++ ++ 0 0 0 0 0 0
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- - - -- -------------- ------ - - - --
SA1'4YDACEES -

Casearia sP.

- Herb 1 2I87

Feuilles 0 0 0 + ~ 0 0 0

Bleu
noir

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0 LB . violet•
H2So4 = marron

rouge

Homalium molle Stapf'

- Herb : 234)

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces + + 0 0 0 0 0 0

Racines + + 0 0 0 0 0 0

Homalium sp.

- Herb : 55)

Ecorces + + 0 1 0 0 0 0 LB 1 0
H2S04 = rose

- SAPINDAC~ES -

Allophyllus af'rie anus P. Beauv.

Ecorces 0 0 + 0 0 0 0 0 0

Blighia wildemaniana Gilg.

Fruits 0 0 0 4,5 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0

Racines - - 0 0 0 0 0 C -+ +
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IAlcaloides: 1 1 Tanins : Quin:HCN 1 S-téroides

· 14.1 D. • Fla. Sap·IFeCI3 :GS Terpènes-1 1 -_.· . . .
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Chy-tranthus sp.

- Herb . 2369.
Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 3 ~ • 0 0

Racines 0 0 0 3 .J. ~ 0 0

Ganophyllurn. africanum lIii..ldbr.

Ecoroes 0 0 0 IMI3000 Ver-t ~ 0 0 LB: mauve
H2S0~· = brun

rouge

Racines 0 0 0 IM:3000 Ver-t -t 0 0 id -

Lecanodiscus cupan:lofdes Planch.

Ecorces 0 0 0 IM:250 T ~ 0 0 LB:mauve fugace

Doir H2S04 = rose

ver-t mauve

Racines 0 0 0 IMI250 ! .J- O 0 LB: mauve

Noir fugace

ver-t H2S0lr = rose
mauve

Majidea fos-teri (Sprague) Radlk.

- Herb 1 PS · 2066•

Feuilles 0 0 0 2 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 3 • ~ 0 0 0

Racines 0 0 0 3 • • 0 0 0

Panoov:la sp.

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 Ver-t

Ecorces 0 0 0 1 .J. ~ 0 0 LB: brun rouge

Bleu H2S04 = jaune

noir
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zA1ca1oïdes: F1a.: S : Tanins aQuin.zHCNs
; M.: D. 1 ----: ~:FeC1J: GS : ----:---g

Stéroïdes
Terpènes

Racines o o o 2

B1eu
noir

o o LB: brun rouge
H2So4 = jaune

- SAPOTACEES -

Bai11one11a toxisperma Pierre

Ecorces 0 0 0 0 ~ • 0 0

B1eu
noir

Rac:i.nes 0 0 0 0 ~ ! 0 0 -
B1eu
noir

Gambeya af'ricana (G.Don) Pierre

Ecorces 0 0 0 1 t • 0 0

B1eu
noir

Racines 0 0 0 + -!- 0 0

B1eu
noir

Letestua durissima (A. Chev.) Lecomte

Ecorces 0 0 0 1,5 marron ! 0 0 LB: mauve
H2Solj· = 0

Mani1kara mu1tinervis (Bak. ) Dubard

Feui11es 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Eborces 0 0 0 0 ~ ~ 0 0 0

Vert
brun

Racines 0 0 + 0 + 0 0 LB: marron

Vert rouge

brun H2S04 = jaune
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: Ale alofdes 1 , S 1 Tanins ' Q ' 'HON: Stéroi.des

l1. : D. Fla. ~. F OlJ GS U1n. Terpènes1 1 -: 1 e 1 :-: 1

- - - -- ----------------------- -------

Manilkara sp.

- Herb 1 24JI

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 C

Ecorces 0 C' 0 0 0 0 0 0 -
Racines 0 0 + 0 0 0 0 0

Omphalocarpum eI.atum Miers

Ecorces 0 0 0 0 ~ 0 0 LB 1 mauve

Vert H2S04 = 0

noir

Pachystela brevipes (Bak.) Engl.

Ecorces 0 0 0 0 ! -!- 0 0 0

Vert
noir

Racines 0 0 0 c ! 0 0 0

Vert
noir

Tieghmella a:fricana Pierre

Ecorces 0 0 0 0 ~ -t 0 0

Vert
brun

Racines 0 0 0 0 ! ! 0 0

Vert
noir

Vincentella ogouensis Aubr. & Pellegr.

- Herb 1 2400

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 -
Ecorces C 0 0 0 -!- • 0 0

Racines 0 0 0 C ~ • C 0 -
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:Alcalordesl 1 1 Tanins: : 1 Stérordes

IvI, : D. : Fla. Sap, F ClJ GS Quin. HCN Terpènes1 -; : e : 1 -:-1
- - - -- - - - -- -----------------------
SCYTOPETALACEES -

Brazzaeia congolensis Baill.

- Herb : 209I

Ecorces 0 0 0 4 ~ ~ 0 0

Racines 0 0 0 4 -lr ~ 0 0

Brazzaeia soyal.l.Jd.:l V. Tiegh.

- Herb · 24IJ•

Ecorces 0 0 0 5 ! ~ 0 0

Rac.:Lnes 0 0 0 5 ~ ~ 0 0

Oubanguia af'ricana Baill.

- Herb • PS . I724 -• •

Feuilles 0 0 0 1 ~ 0 0 LB: mauve

Vert H2So4 = rose

noir

Ecorces C 0 0 DI: 700 ! 0 0 LB · mauve•
Vert H2so4 = rose

noir

Racines 0 0 0 IM:IOOO ~ 0 0 LB · violet•
Vert H2so4 = rose

noir

- SIMARUBACEES

Hannoa klaineana Pierre ex Engl.

- Herb : 2I68

Ecorces

Racines

o

o

o

o

o

o

c

c

o

o

o

o

o

o

o LB: rose
H2So4 ::: jaune

o LB 1 rose
H2So4 ::: jaune
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,Aloaloides: FI : C 1 Tanins: . I HeN :
1 1'1.: D. : ~·I ,:,ap·:FeCIJ: GS:Q.u~n·I_:

Quassia a~ricana (Baill.) Baill.

Stéroides
Terpènes

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0

Ecorces + + 0 2 0 0 0 LB: rouge
H2S04=brun rouge

Racines + + 0 0 0 0 C 0

- SMILACACEES -

Smilax kraussiana Meisn.

Tiges ~euillées 0

Racines 0

- SOLANACEES -

o
o

o
o

IM:I25 0
o 0

o
o

o
o

o 0

o LB: rose
H2So4= brique

Schwenkia americana Linn.

Plan te entière + + o J o o o o o

- STERCULIACEES -
Soaphope"talum blackii Masters

Feuil:!tes 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 C 0 0 0 -
Racines 0 0 0 0 0 0 0 0

Scaphope"talum "thonneri

- Herb . 2JI2•
Feuilles 0 0 0 0 ~ 0 0 0

Ecorces 0 0 0 1 .J- O 0 0

Racines: 0 0 0 1,5 ~ 0 0 0
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aAlcalo1:des 1 Fla.Il Tanins 1 • : 1
: M.: D. 1 --- 1 SaRe, FeClJ: Gs:~u1n.:~:

Sterculia tragacantha Lindl.

Stéro1:des
Terpènes

Eoorces

Racines

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o
o

o

o

- STYRACACEES -

Afrostyrax 1epidophylluB ~1ildbr.

- Herb 1 22I7 -
Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces + + 0 2 0 0 0 0

Raoines + + 0 2 0 0 0 0

Hua gabonii Pierre

Herb a PS 1 I897 -
Feuilles + + 0 0 0 0 0 0 0

- THYMELEACEES -

Dicranolepis baertsiana de "l'ald.

Feuilles 0 0 0 ',5 0 0 0 0

Ecoroes 0 0 0 , 0 0 0 0

Raoines 0 0 0 0 0 0 0 LB 1 violet
H2So4 = 0

- TILIACEES -

Ancistrocarpus densispinosus Olive

- Herb • 2356 -

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0

Eoorces 0 0 0 0 0 0 0 0

Racines 0 0 0 , 0 0 0 0 -



- 82 -

IAlnalo!desl : S : TaninsFla. ~an. S
: N.: D.: - 1 ~ :FeCl3: G

Desplatsia chrysochlamys Mildbr. & Burret

- Herb • 2438

'Quin 'RCN:
: ':-:

Stéro~des

Terpènes

Feuilles

Ecorces

Racines

o
o
o

o
o
o

o

o
o

o
o
o

o
o
o

c
o

o

o

o
o

o
o
o

Triumfetta cordifolia (Guill, & Perr.) A.Rich.

Plante entièro o o o 1 o o o o o

- UU1ACEES -

Celtis adolphi-frederici Engl.

Feuilles + + 0 0 0 0 0 0

Ecorces + + 0 C 0 0 0 0

Celtis brieyi de Wilde

Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0 0

Ecorces + + 0 0 0 0 0 0 LB 0 mauve•
H2So4 = 0

Trema guineensis (Schum & Thonn,> Ficalho

Ecorces 0 0 0 0 0 0 0 0 LB • mauve•
H2So4 = 0

- VERBENACEES -

C.J.erodendron SPI

- Herb 1 2499

o LB: mauve
H2S04= rose

Feuilles

Ecorces

o
o

o
o

o
o

o
INI500 0

c
o

o
o

++ Vert
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aAlcalofdesl Fla , c : Tanins

~Quin.:~:
Stérofdes

1 M. : D. 1 ---!.a >:>ap. aFeC13: GS ~ • • Terpènes- - -- - -- - -- - -- - - -- - - - ---

Racines 0 0 0 1 0 0 C LB: mauve
H2So4 = rose

Clerodendron spinescens Gtirke

Feui11es 0 0 0 1 0 0 0 0

Ecorces 0 0 0 0 0 0 r, 0v

Racines 0 0 0 2 0 0 0 0

Vitex madiensis Olive

Feui1les 0 0 - B1eu 0 0 LB: mauve -+ noir vert
H2So4 = brun

Ecorces 0 0 ? 1 Noir 0 0 LB: rouge -veri; violei;
H2S0L~ = brun

Racines 0 0 ? 2 0 0 0 LB . rouge -•
violet

H2S0L~. = roug9

! - Herbier 1 23I7

Feui11es + ++ 0 0 0 0 0 0

Ecorces ++ -t'++ 0 0 0 0 0 0

Racines ++ +++ 0 1 0 0 0 0

! - Herbior 1 244I -
Feuilles 0 0 0 0 0 0 0 0
Ecorces 0 0 0 2 0 + 0 0

Racines 0 0 0 2 0 i 0 0

! - Herbier 1 2.444-

Ecorces 0 0 0 0 ~ ~ 0 0

Racines 0 0 0 0 .J. ~ 0 0
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- Deuxième Pnr~ie 1

ETUDE PARTI C ULIERE d c

QUELQUES PLANTES
,
a

ALCALOIDES e t à

QUI NON E S
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ETUDE DE l' UVARIOPSIS SOLHEIDII (de ~'Jild~ Robyns et Ghesq. ­

(Annonacées)

-=-=-=-=-=-=-=-

Au cours de prospections botaniques dans la for~t de
BANGOU, à 200 Ian au llord-Ouest do BRA~ZAVILLE, notre attention a
été attirée par une l~onacée arborescente, endémique dans la
région, remarquable par ses fructifications caulinaires situées
prŒqu'au niveau du sol.

Par comparaison de nos récoltes (N°25I4) avec les
échantillons existant~dans l'herbier du Centre O.R.S.T.O.M. de
BRAZ~AVILLE (KOECHLIN N° 400I, 42I5), puis à ceux du MUSEW4
NATIONAL D'HISTOIRE NATURELLE de PARIS nous avons pu identifier
cette plante à IfUvariopsis solheidii lde Wild.) Robyns et Ghesq.

Le "screeni.ng ft chimique pratiqué sur le terrain nous
ayant révélé la présence d'alcaloïdes dans los écorces du tronc
et des racines, il nous a paru intéresnant d'entreprendre l'étude
de cette plante qui, à notre connaissance, n'avait fait l'objet
d'aucune recherche chioique.

Cet arbre est, jusqu'à maintenant, pour le CONGO­
BRAZZAVILLE, le premier et unique représentant du genre qui, par
ailleurs, oomprend 9 espèces réparties dans les for~ts denses et
humides du CAJ.'LEROUN, du GABON, de la REPUBLIQUE CENTRE AFRICAINE
et du CONGO-KINSHASA.

Les Uvariopsis sont des arbres mono!quos ou dioïques
à indumentum de poils simples, l fleurs unisexuées, solitaires
ou fasciculées, le plus souvent caulinaires à la base du tronc,
à pétales valvaires, en nombre rédUit, unisériés, égaux, à récep­
tacle conique, et à ovules nombreux.

L'Uvariopsis solheidii sa présente comme un petit
arbre de 6 à IO m de hauteur, atteignant facilement )0 à 40 cm
de diamètre à la base du tronc, les rameaux sont pubérulents à
glabres, les ramilles pubérulentes-tomentelleuses. Les feuilles,
à pétiole court et épais, ont de I5 à 25 cm de long sur 6 à 9 cm
de large. Le limbe obovale-oblong, arrondi à la base, est brus-
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quement et assez longuement acuminé au sommet; glabre dessus, il
est éparsément pubérulent à la face intérieure. La nervure médiane
légèrement imprimée en dessus, est saillante en'œssousJ les nor­
vurës secondaires, au nombre de 8 à II paires, sont ascendantes.

Les infloroscences sont groupées en fascicules pau­
ciflores naissant sur des bourrelets à la base du tronc. Les fleurs
males ont un pédicelle court (I,S cm), densément pubescent, muni
de 2 petites bractées basales caduques, 2 sépales, plus ou mo~s

soudés, largement ovés, pubescents à l'extérieur, 4 pétales libres
ovés triangulaires, pubescents à l'extérieur et glabres à l'inté­
rieur. Les étam~es sont nombramses, à ~hèques linéaires, à connec­
tifs non développés au-dessus des anthères. Les fleurs femelles
ont un pédicelle beaucoup plus long (8 à I6 om), plus ou mo~s
densément pubérulent, muni d'une bractée triangulaire vers le tiers
inférieur. Les sépales, largement trLangulaires, sont apprimés
pubescents à l'extérieur et papilleux glabres à l'intérieur. 4
pétales libres, ovés, lancéolés aigus, entourent de nombreux
carpelles cylindriques, densément velus à stigmates sessiles
noirs, enroulés vers l'intérieur.

Les fruits sont constitués par des méricarpes, plus
ou moins nombreux, jaune-rose à maturité, de 6 cm de long sur
J cm de large, groupés au sommet d'un pédicelle épais, dépassant
souvent I5 cm de longueur. Frais, ils sont éllipsordes, cylin­
driques, courtement stipités à la base, et plus ou moins apiculés
au sommet, ils contiennent de IO à I2 graines, grossièrement
triangulaires, réparties sur 2 rangées (A.LETHOMAS - I969).

Ces caractères le situent dans la tribu des Unoneae,
à la fin de la sous-tribu des Xylop~eae, près des Enantia.

A notre connaissance , cette plante n'a aucune utili­
sation locale; il est vrai qu'il s'agit, pour le CONGO-BRAZZAVILLE
d'une espèce rare, que nous n'avons rencontrée qu'en un seul point
du territoire et dans une région à peu près inhabitée.

II - RECHERCHES CHIHIQUES PRELIHINAIRES 1

----~-----~----~-~---------------

Les tests pratiqués sur du matériel fraia (cf. supra
P.I?) indiquent la présence d'alcaloides et de tannins; d'autres
essais plus sélectifs ont été effectués au laboratoire sur du
matériel sec (écorces de racines et du tronc).

A) ALCALOIDES:

25 g de dro~e sèche pulvérisée sont humeotés par
20 ml d'ammoniaque au I/2 et nis à macérer 24 heures dans 250 ml
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du mélange éther-chloroforme (I-I v/v). Le solvant, recueilli
quantitativement par expression des· marcs sous vide, est épu±­
sé par de l'acide chlorhydrique à 5 p.IOO (successivement 50,50
e~ 25 ml). Après alcalinisation de la solution aqueuse par de
l'ammoniaque, les alcaloïdes son~ ex~rai~s à l'é~her. Le solvanù
es~ desséché sur sulfa~e de sodium anhydre, puis dis~illéo Le
résidu alcaloïdique bru~ e~~ pesé après séchage sous vide phos­
phorique.

Il correspond, pour les écorces du ~ronc, à une
~eneur approximative de 0, IO p"oIOO e~, pour les écorces de rac:U...
nes, à 0,40 p.IOO.• Sa solu~ion aqueuse présen~e'~ou~es les réac-'
~ions générales des alcaloides (précipi~és avec les réac~ifs de
MAYER, d,e DRAGENDORFF et de BERTRAND).

Par chroma~ograph~e en couches minces (kieselgel G
Merck), en u~ilisan~ comme solvan~ le chlorure de méthylène­
m~~hanol (90-IO v/v) e~, comme révéla~eur, le réac~i:f de DRAGEN­
DORFF, on cons~ate que les éco»ces de racines et du tronc con­
~iennent un alcaloide principal de R:f 1 0~47 e~ divers alcalo~de5

secondaires paraissan~ exis~er à l.é~a~ de traces (Fi~.I - E,H).

09

1

2

3

4
5

6
0)

E R
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B) - SAPONOSIDES ;

Les infusés à IO p.IOO des écorces de racines et du
~ronc ne donne pas de mousse persis~an~e après agitation : donc,
absenoe de saponosides.

c) - FLAVONOIDES 1

La réaction de la cyanid~e,pratiquée sur les m~mes

infusés à IO p.IOO,est négative.

La ohroma~ographie sur papier v~man N°I des infusés
au I/IO e~ des ~ein~ures alcooliques au I/2, en utilisant oomme
solvant le mélange butanol-acide acétique-eau (4 - I - 5 v/v)
et comme révéla~eur le chlorure d'aluminium, la potasse aloooli­
que et le chlorure ferrique, no Qonne aucune ~ache carac~éristi­

que : donc, absence de flavonoides.

D) - ANTHOCYANES :

L'adjonction d'acide chlorhydrique ou d'ammoniaque
aux infusés précéden~s nlen~rainant aucune modification de cou­
leur, nous concluons à l'absence d'anthocyanes.

E) - LEUCOANTHOCYANES a

Les digestés obtenus en maintenant la drogue (écorces
du tronc et de racines) au bain marie à 70° pendant 2 ou J minutes
dans le propanol chlorhydrique 2N donne une coloration rouge.
L'~sé addi~ionné d'a~e ch10rhydrique ne donne pas de colora­
~ion à chaud.

Par ailleurs, les infUsés au I/IO sont épuisés suc­
ce-ssivemen~ par de l'acé~ate d'éthyle et du butanol. Ces extraits
chromatographiés sur papier T'lha~man N°I, avec Com::1e so&vant le
mélange butanol-acide acétique-eau, ne donnen~ aucune tache révé­
lable par la vanilline chlorhydrique : donc, absence dé 1auoo­
anthooyanes.

F) - TANNINS 1

La recherche est effectuée sur les décootés à 5 p.IOO
des écorces de tiges et de racines.
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- à 5 ml, on ajoute quelques gouttes d'une solution
diluée de chlorure ~errique : on obtient une coloration verte.

- à JO ml, on ajoute IS ml de réactif de STIASNY
(formol à JO p.IOO - acide chlorhydrique concentré J - Iv/v).
Après chauffage de JO minutes au bain marie, on observe un pré­
cipité.

S ml additionnés de gélatine salée à I p.IOO
re~ermant IO p.IOO de NaCl donnent un précipité.

Nous concluons à la présence de tannins catéchiques
seuls.

G) QUINONES:

IO g de poudre d'écorces de tiges et de racines,
humectés par I ml d'acide chlorhydrique au Ils, sont mis à
macérer 24 heures dans IOe ml de ch1oro~orme. Après filtration,
la solution chloro~ormiquo ne donne aucune coloration avec les
a1calis, ni en chromatographie sur papier dans les m~mes condi­
tions que précèdemment, aucune tache révèlable par la potasse
alcoolique r donc, absonce de guinones libres.

La recherche des quinones combinées est e~~ectuéo

de la m~me ~açon, mais en opérant sur 2 g do poudre préalablement
hydrolysée par ébullition avec 50 ml d'acide sul~urique environ
2N, sous ré~rigérant ascendant, au bain-marie pendant 2 heures.
Les réactions étant négatives, nous concluons à l'absence de
guinones combinées.

H) - HETEROSIDE8 CYANOGENETIQUES r

Les poudres des di~férents organes, additionnées de
quelques gouttes de toluène, sont placées dans un tube à essais,
avec une bandelette de papier imprégnée du réactif picro-sodique
de GUIGNARD. Au bout de 24 heuren, on n'observe aucune modi~ica­

tion de couleur: donc, absence d'hétérosides cvanogénéti9ues.
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III - EXTRACTIOn DES ALCALOIDES

Seules les écorces de racines, les plus riches en
principes actifs, ont été étudiées.

Après extraction à l'éther de pétrole pour la dégrais­
ser, la drogue alcalinisée par de l'&~~oniaque au I/2, est épuisée
suocessivement dans un appareil de SOXLrllIT, par de l'éther, du
chloroforme, puis du céthano1. Entre chaque épuisement, les marcs
sont séchés à l'air, puis réa1ca1inisés par de l'amnoniaque.
Après concentration des solvants sous pression réduite et au
bain-marie, les a1ca1oides sont extraits de la phase organique
par de l'acide chlorhydrique dilué, puis de la phase aqueuse,
après a1ca1inisation franche par de l'amconiaque, au moyen do
chloroforme. Après distillation du solvant, ~u bain-marie et
sous pression réduito, le résidu brut est séché sous vide phos­
phorique, puis pesé.

Lors d'une première extraction faite sur du metérie1
fraichement récolté, nous avons obtenu une teneur en a1ca1oides
totaux de 0,78 p.IOO d'écorces de racines.

Une deuxième extraction faite 9 mois après la récolte,
donne des résultats nettement inférieurs, puisqu'à partir de 500 g
d'écorces de racines, nous avons obtenu I,90 g d'a1ca1oides bruts,
ce qui correspond à un rendement de 0,36 p.IOO.

On oonstate donc une diminution sensible du taux des
a1ca1oides avec le temps. Au cours des manipulations, on remarque
que les solutions chloroformi~ues ou aquyuses, d'abord colorées
on jaune très pale, foncent rapidement. tes extrai~, d'abord
jaune ambré clair, deviennent eux aussi brun, puis bleu noir~tree

Il semble donc que les ~lca1oides de 1 1Uvariopsis
solheidii soient sensibles à l'action de la lumière, de la chaleur
et qu'ils s'altèrent rapidèment avec le temps.

IV - SEPARATION DES DIFFERENTES BASES
-------------------------------~

Les a1ca1ordes bruts (I,9 g) sont dissous dans IOO ml
de benzène pur et chromatographiés sur une colonne de 60 g d'a1uM

mine l'ŒRCK Standard. L'é1ution a lieu successivemBnt par le
benzène, le mé1ango benzène-éther, puis l'éther. Les fractions
reouei11ies sont de 60 ml. Ces différentes fractiOns sont étudiées
en chromatographie en couches minces (Kiese1ge1 G MERCK), avec
comme solvant, le mélange chlorure de méthylène-méthanol (9 - I
v/v) et, comme révélateur, le réactif de DRAGENDORFF (Fig. 2).
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FIG.2
~

Fractions Solvant Alcaloïdes Poids

l - 3 Benzène Bases A,B,e 0,026

4 Benzène Base e 0,245

5 - 9 Benzène Base C 0,597
10 - :E5 Benzène Bases e,D,E 0,I79

I6 - 22 Benzène-éther I/I Bases D,E 0,054

23 - 2'5 Ether 0 --
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Les fractions 4 à 9. qui donnent en chromatographie
une seule tache importante (base C), sont rassemblées et évaporées
à sec au bain-marie et sous pression réduite.

Sur ce résidu, nous avons essayé différents solvants
de cristallisation (éther, ohloroforme, acétone, méthanol) sans
obtenir de résultats, le produit y étant extr~mement soluble.
Seul l'hexane a permis d'obtenir un produit cristallisé, mais aveo
un rendement aSGez faible (O,2I g pour 0.80 g d'extrait alcaloI­
dique.)

v - IDENTIFICATION DE LA BASE C

Cristallisée dans l'hexane, la Bàse C se présente sous
forme d'aiguilles blanches très solubles dans tous les solvants
organiques.

Elle a un point de fusion ~stantané de 95 0 (mioro­
scope à platine chauffante de REICHERT).

La solution à I p.IOO dans 'le chloroforme ne produit
aucune déviation de la lumière polarisée (polarimètre de ZEISS
pour la raie D du sodiuc).

L'analyse élémentaire donne les résultats suivants :

Trouvé p'.IOO

Calculé p.IOO

c-
7!l·,68

74,28

H'-
6.74

6,55

oe qui indiquerait une formule brute de : 020 H2I 0J N

Cette formule est confirmée par le spectre de masse
qui indique une masse de 323 (M+)J il présente, par ailleurs,
des pics à Mie 265, I6J, 58, le pic de base étant situé à Mie 58.

Le spectre U.V., déterminé dans l'alcool neutre à
l'appareil de BECKMAN DB, présente des maximums à i'Inl1 J 2.36, 252,
26B, J2I et des épaulements à "mr 1 290, J48 et ,366 (Fig. J).
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FIG.3

- Speotre u.v. de 1a base C de 1'UVARIOPSIS SOLHEIDII
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L'étude du spectre R.M.N. (Fig. 4) (*) permet de
noter 1

un singu.1et à 2,40 ppm correspondant à
à un groupement 1

6 protons et appartenant

deux quadrbplets, l'un situé à 2,7.3 ppm (2 protons),_ l'autre
à .3,25 ppm (2 protons) et correspondant à un système AB et à
un groupement 1 - CH2 - 002 -

un singu1et à .3,96 ppm (3 protons) correspondant à un groupe­
ment 1 - 0 - CH.3

- un singu.1et à 6,20 ppm de 2 protons correspondant au groupe-
ment 1 0

CH'"
2 \ ... 0 _

- des signaux entre 7,IO et 7,.30 ppm correspondant à .3 protons
benzèn:l.ques.

deux doublets 1 l'un à 7,5I ppm (J 0 9 cps), 1'autBe à 7,88 ppm
(J = 9 cps) donné chacun par un proton et correspondant à un
système AB (2 H benzèniques contigus).

- un doublet mal résolu à 8,9.3 ppm (J = IO cpe) correspondant à
un proton.

Ces données nous permettent de penser que l'alcalotde
isolé de 1'Uvariopsis solheidii pourrait fttre rattaché aux alca­
loides phénanthrèniques J une chaine diméthy1-arnino-éthyle située
sur le cr parait certaine. La position du groupement méthylène­
dioxy n'a pu fttre précisée avec oertitude, mais par analogie

- - - .. _ .... - - -- ...... - - - - - -- - - - - ..
(1) Tous les spectres R.M.N. dont il sera question au oours de

oe travail, ont été effectués sur appareil VARIAN A-60, en
solution dans le deuto-ohloroforme. Les déplacements ohimiques
sont exprimés en (ppm) par rapport au teiiraméthylsilane
(T.M.S.) utilisé comme étalon interne de réfèrenoe (T.M.S.=O).
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avec des alcalo!des du m~me genre isolés d'autres Annonacées,
tels que llanonaine, l'artabotrine, la suaveoline, llisocoryne
ou la xylopine (BOIT - I96I), il Y a de fortes probabilités
pour qu1il sait rattaché en 3 et en 4. La place du groupement
méthoxy est plus incertaine.

La formule de cet alcaloïde pourrait 0tre 1

/\:\/"'-
tll ~/q+~
0"-.. '- L~

\ (1 :,
'-./ '.~/

\~J
Ma1heureusement, faute de matière première, nous

n'avons pu éclaircir complètement la structure de cet alcalo!de
qui semble entièrement nouveau.

VI - CONCLUSIONS -

De llUvariopsis solheidii, nous avons pu isoler un
alcaloide de formule brute C20H2I03N, pouvant atre rattaché au
groupe des aporphines ouvertes.

(3 - 4 ?)
Ce serait le diméthyl amino éthyl I - méthYlène-dioxy

méthoxy (?) - phénanthrène"

Si les alcalo!des du groupe des aporphLnes sont rela­
tivement fréquents deJls la natura (Annonaoées, Lauracées, Méni­
spermacées, etc •• ), les aporphines ouvertes du genre de l'alca­
lo!de de IIUvariopsis ne sont actuellement connues, à l'état na­
'turel. que par Wl seul produit isolé du Thaliotrum thWlbergii
(Renonoulaoée), la thalicthubérine, qui est la 3 - 4 dimethoxx ­
I diméth l-amino-eth l hénan~ène, dont la constitution
chimique a ét tablie par JroJITA et TOSHIAKI TOl1Il\'Ii...TSU (I959).

-=-=-=-=-=-=-=-c-=_=_=_=_
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RECHERCHES SUR L:03 UROPHYLLEES (I,ruSSAENDEAE - RUBIACEES)
==~=====================================================

-GENERALITES-

Les Rubiacées représen~ent une des familles les plus
considérables de la flore tropicale africaine, ~an~ par le nombre
des espèces, que par la diversi~é et llimpor~ance des produi~s

qu'elles peuven~ fournir aux Pharmacopées.

Si cer~aines tribus sont particulièrement bien é~udiées,

sur le plan chimique co~~e les Cinchoneae e~ les Naucleae, d'au­
~res n'on~ fai~ l'obje~ que de ~ares inves~iga~ions. assez super­
ficielles, souvent dues au hasard d'une récol~e. Il n'y a jamais
eu d'é~ude sys~ématique d'un ou de divers groupes : les chercheurs
é~an~ ~oujours rebu~és par l'impor~ance de la famille e~ la dif­
ficul~é que présentent les déterminations botaniques de certains
groupes, comme les Psycho~rieae, par exemple.

C'es~ en mul~iplian~ les é~udes chimiques préliminai­
res, axées sys~ématiquement sur une tribu, que l'on peu~ ~~re

amené à découvrir l'intér~t de certains ooas-groupes pour la
chimie végé~ale e~ peut-~~re pour la ~hérapeutique. C'est à la
sui~e d'une recherche portan~ sur plus de 95 espèces de C6~e­

d'Ivoire que nous avons pu (A. BOUQUET - I962) trouver que la
~ribu des Ixoreae, avec les genres Pave~~a et Tarenna, semblait
par~iculièrement intéressante pour sa ~eneur en alcalo~des.

Le "screening" chimique que nous venons de faire sur
les plantes du Congo, nous a inci~é à é~dier d'une façon plus
approfondie un sous-groupe des Mussaendeae, les UrophYllées,
dans lequel nous avons trouvé, à la fois des alcaloides e~ des
quinones.

A) - REPARTITION DES ESPECES ET UTILISATIONS LOCALES:

C'es~ à la suite des travaux de BREMEKAMP (1940)
que les Urophyllum africains on~ été déooupés en plusieurs genres
présen~an~ en~re eux des affini~és notables et suffisammen~ dis­
tincte des Mussaendeae typiques pour que Iton puisse parler
d'UrophYllées, sans tou~efois les conSidérer, ainsi que le fai~
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N. HALLE (I964). autrement que comme une sous-tribu.

Ces p1antes se caractérisent par des anthères p1us ou
moins arquées, concavos à 1a face interne. à connectif acuminé
introrse. La coro11e, souven~ courte ou très courte, est marquée
par une pi10sité interne répartie en une ou deux zones de poi1s
au niveau des anthères. Le disque, parfois papL11~ires ou pubes­
cent. est généralement orné de fossettes ou de si110ns rayonnants.
L'ovaire est à deux 1oges, dans 1es genres Penta1oncha, Pauri­
diantha, Commitheca et Ste1ecantha. I1 y a de trois à cinq 10ges
chez 1es Paeci1oca1yx et 1es Cornoitheca (N. HALLE - I966).

Dans 1'é~at actue1 de nos connaissances sur 1a f10re
du Congo-Brazzavi11e, 1es Urophy11ées y smt représentées par neuf
espèces appartenant à quatre genres ca)~:férents. à savoir J

- Commitheca 1iebreohstiana (de Wilde & Dur.) Brem., arbrisseau
des bas-fonds marécageux et des formations ripico1es. signa1é
sur 1es bords de 1a Léfini (A. CHEVALIER - N°504ü/p) (*). du Koyou
(A.B. - N°I5I9/p/BRAZ.) et de la Haute Sangha (P. SITA N° 766/BRAZ.).

- Ste1ecantha cau1if1ora (Good) Petit 1 parait très rare; i1 n'a
été trouvé que dans 1a région de Komono (A.B. N° I002-I885-2293
P/BRAZ.) et dans 1e Mayombe près de Dimonika (F. HALLE N° I50a/p
BRAZ.). C'est un arbuste de I à 2 m tou~ à fait remarquab1e par
ses inf10rescences cau1inaires, situées presqu'au niveau du col1et,
qui affec~ionne, sans ~tre ripico1e, 1es endroits humides à pro­
ximité des cours d'eau.

- Paeci1oca1yx SE_ : n'est COIll~U au Congo que par une réoo1te de
C1. FARRON (N° 447I/P) faite dans 1es for~ts à 1'est de Sibiti.

- Pauridiantha ca11ioarpoides (Riem) Brem. : est un arbre assez
commun dans 1a zone de for~t dense; i1 apparait dans 1es i16ts
forestiers à 1'ouest de BRAZZAVILLE, dans 1a région de Boko
(J. TROCHAIN N° 8059/BRAZ.) (de NERE N° 498/BRA~.) et de I~damba
(J., TROCHAIN N° 9658/BRAZ.). I1 devient p1us fréquent en remon­
tant vers 1e nord, dans 1a va11ée de 1a Bouenza (A.B. No457/667/
I253/BRAZ ./p). pour deven:lr com.'11un dès qu'on aborde 1a grande :ro~'t,
primaire du Chai11u (A.B. N°2.J4I_ B. DESCOINGS No625I/BRAZ.P)
ou ce11e du _ombe (A.B. N°I89I - F. HALLE I5I7/p/BRAZZ. -

----- .... ------- .. ------------- .. ---
(*) La répartition des Urophy11ées au Congo a été étab1ie d'après

1es 1ieux de réco1tes indiqués sur 1es herbiers existan~ au
Centre O.R.S.T.O.1Yl. de BraE3avi11e (Braz.) e~ au MUSUEUH
NATIONAL D'HlSTOIRE NATURELLE DE PARIS (p) dont nous donnons
1es numéros et 1es réco1teurs •
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J. TROCHAIN N° 8I88/BRAZ.). Nous l'2vonn rencontré dans la Sangha,
mais il y parait beaucoup plus rare.

_ Pauridiantha canthiiflora Hook. f. 1 arbrisseau signalé dans une
galerie forestière entre Sibiti et Komono (A.B. 646/P.).

_ Pauridiantha dewevrei (de Wild •• Dur.) Brem. : parait localisé
dans les foréts remaniées sur sable environnant les Plateaux
batéké. C'est un arbuste ou un petit arbre comoun autour de BRAZZA­
VILLE et dans la région du Pool (A.B. N°89I/2I68/BRAZ./P.- B.DES­
COINGS N°9548 - J. KOECHLIN N°2J7J/4097 - de NERE N°JJ/I4J -
P.SITA N°IJ2/629 - J. TROCr~IN N° 9667/BRAZZ'.). On le retrouve
dans les provinces de l'Alica-Likouala et de la Léfini, régions
bordant les Plateaux batéké au Nord et géologiquement très voisines
de celle du Pool - (B. DESCOINGS N°6945/98J5/BRAZ.).

- Pauridiantha mayumbensis (&Good) Brem. : arbrisoeau parfois
lianencent, n'est signalé jusqu'à maintenant que dans les massifs
forestiers du Chaillu (A.B. N°98I/I99û/2209/P./BRAZ.), du Mayombe
(LECOMTE/SN - THOLLON/SN/P.) et, plus près de BRAZ~AVILLE, dans la
for~t de Bangou (J. KOECHLIN N°40J9/BRAZ.).

- Pauridiantha pyramidata (K.Kr.) Brem. : se rencontre parfois dans
la région des cataractes (B.DESCOING~ N°II099!P.), mais devient
plus fréquent dfu~s les ~lets forestiers plus ou moins remaniés,
typiques des bassins de l'Alima et de la Likouaka (A.B. N°I5I9/P.!
BRAZ.- B.DESCOINGS N°7584!7694/8I79!P.).

- Pauridiantha viridiflora (Schw. ex Hiers) Hepper 1 est un arbus­
te pouvant atteindre 6 à IO m, assez commun dans la zene forestière
de l'ile M'Bamou, à prmximité de BRAZZAVILLE (P.SITA N°20IJ/2800/
286I!BRAZ G ),que l'on rencontre aussi dans les galeries forentières
du Pool (JoKOECHLIN N°88J/BRAZ.), ainsi que dans le massif du
Chaillu à proximité de la frontière gabonaise (P.SITA N° 50I/BRAZ.).

Parmi les Urophyllées, seuls les PauDtliantha arbores­
cents sont bien connus des congolais qui les utilisent couramment
en médecine traditionnelle. Les espèces arbustive ou lianescentes
nous ont parfois été signalées comme plantes médicinales, mais
les indications recueillies à ce sujet ne provenant que d'un seul
informateur auraient besoin d'~tre confirmées par d'autres re­
coupements, (A. BOUQUET/I969).

Pauridiantha callicarpoides est employé à l'extérieur
pour le traitement des plaies, en particulier COMQe pansement
après la circoncision, et dans celui de diverses dermatoses. Per
os, il est prescrit pour soigner les affections intestinales et
génito-urinaires (stérilité, blennoragie ), La décoction de raci­
nes passe pour faciliter l'accouchement, elle agirait aussi sur
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1es cépha1éGs rebe11es et persistantes. Ces in6ications se retrou­
vent aussi au Gabon (WALKER & SILLAlJS/I957).

Dans 1a région br~zzavi11oise, Pauridiantha dewevrei
et P. viridif10ra sont administrés, sous forma de tisane, pour
traiter 1a hernie.

D'après ces différentes indications, i1 semb1e~t que
ces p1antes aient des propriétés antiseptiques - voir antibiotiques
et éméto-purgatives importantes.

C'est en raison de 1eurs uti1isations médica1es, d'une
part, et de 1eurs fréquences re1atives à proxioité de BRAZZAVILLE,
d'autre part, que nous avons retenu ces trois espèces pour une
étude chimique p1us approfondie.

B) - ESSAIS PRELIiITNAIRES -

Les tests effectués sur 1es p1antes fraiches (Cf.supra
p.7I) ont été comp1étés cu 1aboratoire par une série d'essais
à partir des drogues sèches (feui11es, écorces de tiges et de
raoines) se10n 1es techniques indiquées à propos de 1tUvariops~
so1heidii.

Les résu1tats sont 1es suivants :

- absence dtanthocyanes, de 1eucoanthocyanes, de f1avono!des et
d1hétérosides cyanogénétiques.

- Présence de tannins cat6chiques dans 1es écorces du tronc de
p. ca11icarpoides, dans 1es écorces du tronc et dans 1es feui11es
de p. dewevrei.

- Présence de faib1e quantité de saponosides dans 1es écorces
de racines de P. ca11icarpoides (indice mousse = I66), dans 1es
écroces de tronc et de racines de p. dewevrei (indice mousse = I50
et 250).

- Présence de quinones 1ibres dans 1es éœrces de racines et, en
quantité moindre, dans ce11es du tronc de P. oa11icarpoides,
P. dewevrei et de Pc viridi~1ora. Par contre, 1es feui110s de ces
trois espèces ne contiennent pas de quinones.

- Présence d'a1ca1o!des dans 1GS écorces de racines et de tiges
des trois espèces. En œ qui concerne 1es feui11es, seu1es ce11es de
p. dewevrei en contiennent des traces.
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Nous avons cherché à préciser l~ nature et le nombre
des quinones et des alcaloides existant d~~s ces plantes, en uti­
lisant les extraits chloroforoiques acides et alcalins préparés
pour les rechorches préliminaires de ces corps dc~s les racines.

a) - Quinones 1

L'extrait chloroformique d'écorces de racines est
évaporé à sec, puis repris par I ml d'éthanol. Sn présence du réac­
tif de BRISSEMORET & COMBES (Acétate de nickel à 5 p.IOO), on
obtient une coloration rouge orangé, ce qui indique qu'il s'agit
d'anthraguinones.

25 pl du soluté alcoolique sont déposés sur plaque
de I~eselgel G MERCK de 0,25 mm d'épaisseur. En utilisant comme
solvant le mélange héxane-acétate d1éthyle (75-25 v/v) et comme
révélateur, d'abord la lwnière ultraviolette, puis la potasse
alcoolique à 5 p.IGa, on constate que :

- Pauridiantha callicarpoides donne un seul spot, orangé en lumière
ultraviolette, rose Qauve après révélation par la potasse alcooli­
que, de Rf = O,JI. On constate, par ailleurs, la présence d'un
composé ayant une fluorescence bleu intense en lumière ul~ra­

violette, sc révèlant en jaune vert par la potasse, donc de nature
non quinonique et de Rf. = 0,05 (Fig. 6 - 1).

- Pauridiantha dewevrei donne quatre taches d'inégale ~portance,

la première de R? = O,I, non fluorescente, cst révélée en orange
par la potasse. Elle est précédée d'une tache se coloran~ en mauve
foncé de Rf = 0,2, puis d'une tache plus importante ayant une fluo­
rescence orangé, révélée en rose mauve par la potasse,de Rf = O,JI
et paraissant correspondre au m~me produit que dans l'cspèce
précèdente; enfin, un spot de Rf = 0,43, colorable en rose smmon
par la potasse (Fig. 6 - 2).

- Pauridiantha viridiflora donne un seul spot, orangé en lumière
ultra-violette, rose-mauve avec la potasse alcoolique, de Rf g O~JX

et paraissant, lui aussi, correspondre à la quinono principale
des esp~ces précèdentes, (Fig. 6 - J ).

Ces trois espèces de Paur~dinnthn contiennent, donc,
plusieurs anthraquinones, dont au moins une, la plus abondante,
leur est commune.
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b) - Alcalo~des :

Après concentration à I ml, l'extrait chloroformique
de racines alcalinisées par l'amnoniaque, est chromatographié
sur plaque de Kieselgel G ~ŒRCK de 0,25 mm d'épaisseur, à raison
de 25 fI par dépote

Nous utilisons COmYJe solvant le mélange chlorure
de méthylène-méthanol (90 - IO v/v) et, comr::e révélateur, d'abord
la lumière ultra-violette, puis le réactif de DRAGENDORFF.

On constate que Pauridiantha callicarpoides et
p. viridiflora donnent sensiblement la m~me image après révéla­
tion au réactif de DRAGENDORFF.

Une tache de Rf = 0,85, jaune ambré aux U.V., suivie
d'une tache de Rf = 0,65, bleu clair aux U.V., puis d'une troi­
sième tache plus importante de Rf • 0,50, violette aux U.V. et,
enfin d'une trainée où apparaissent trois taches difficiles à
localiser (Fig. 7 - l et 3).

Par contre, p. dewevrei a une composition alcalo~di­

que nettement différente 1 on constate la présence d'une impor­
tante tache de Rf = 0,07, précédée de quatre taches très faible­
ment marquées, ayant respectivement un Rf de 0,23 - 0,3I - 0,52
et 0,69 (Fig. 7 - 2).

Les essais préliminaires ont donc montré une grande
homogénéité de co~position des trois espèces de Pauridiantha
é~udiéesl

- absence d1nnthocyanes, de 1eucoanthocyanes, de flavonoJdes et
d'hé~érosides cyanogénétiques,

présence de traces de tannins et de saponosides,

présence de quinones et d'a1ca1o~des, surtout abondants dans
les écorces de racines.
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B - ETUDE du PAURIDIANTHA CALLICARPOIDES Brem.

Très commun dans toute la sone forestière de l'ouest
du Congo, Pauridiantha ca11icarpoides (Riem) Brem. se présente
comme un petit arbre de 5 à I2 m de haut, aux branches harmonieu­
sement étagéeo et éta1ôes, selon le modèle de ROm[ dé~ini par
F. HALLE et R. OLDElvIAn (I970). Les rameaux sont velus, les ~eui11es
de gnndes dimensions, sont vert ~oncé dessu3, vert jaunâtre des­
sous; les stipules densément pubescentes, ovées, lancéolées, sont
très élargies au niveau de l'insertion et atténuées aigues au
sommet.

Le limbe, pubéru1ent scabre dessus, pubescent dessous,
très longuement oblong, 1ancéo1ô, atteint 20 à 40 cm de long et
4 à I2 cm de large; la base est obtuse à subcordée; le SOmLlet
atténué peut ~tre aigu à suboaudé; les nervures secondaires, au
nombre de 20 à 28 paires, sont pubescentes et faiblement ascen­
dantes.

Les inflorescences apparaissent en Octobre/Novembre;
elles sont axillaires, multiflores ct coryrnbiformes. Le calice,
blanc-jaunâtre, est un peu pubescent sous une cupule glabre,
presque indentée; la corolle verte, glabre, possède 5 lobes trian­
gu1aires, à pubescence interne vio1etto apparente. Les anthères,
médidorsifixes, ont un rostre apica1 p1at et assez déve1oppé;
1es ovaires ont deux 10ges contenant chacune 2 masses mu1tiovu1ai­
res distinctes.

La ~ructification a 1ieu en janvier : les fruits sont
des baies subglobu1euses contenant de nombreuses graines brunes.

Les échantillons que nous avons analysés ont été
récoltés dans la région de Dimonika, au Nord de N'Vouti, œns le
Mayombe.

a) - EXTRACTION DES PRINCIPES ACTIFS :

Nous n'avons étudié que 1es écorces de racines qui
représentent la partie de la plante 1a plus riche en.rineipes
acti~s.

Etant donné que cette plante contient à la fois des
quinones et des alcaloïdes, nous avons adopté un mode d'extrac­
tion identique, basé sur la différence de solubilité de ces
composés, dans les solvents organiques en ~onction du pH du
milieu.
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Ln drogue pulvérisée est d'abord dégraissée par épui­
sement à l'éther de pétrole dans un aypreil de SOXHLET. Les li­
queurs extractives sont concentrées jusqu'au 500 ml environ, puis
abandonnées 2t heuros au réfrigérateur.

Les précipités formés sont recueillis sur filtre de
verre fritté; quinones et alcaloïdes qui aurQient pu panser en
solution sont récupérés, les premières par lavage à l'eau sodée à
5 p.IOO, les seconds par épuisement à l'eau chlorhydrique au
I/IO.

Après séchage à llair, la poudre est acidifiée par
250 ml d'Hel au IIIO, puis extraite, à l'appareil de SOXHLET.
par du chloroforme, jusqu'à ce que ce solvant passe incolore.
Le chloroforme acide, qui contient les quinones. est concentré
au bain-marie sous pression réduite jusqu'à 250 ml environ, puis
abandonné au réfrigérateur pendant 24 heures. Les précipités
formés sont recueillis sur filtre, séchés sous vide et pesés;
l'extrait chloroformique est lavé à l'eau chlorhydrique pour
éliminer les alcaloïdes qui auraient pu ~tre dissous par le chlo­
roforme, puis évaporé à sec et pesé après dessiccation sous vide
phosphorique à l'abri de la lumière.

La poudre, séchée à l'air, est alors imprégnée
d'ammoniaque au I/2 puis de nouveaU extraite aU chloroforme,
jusqu'à ce que le solvant passe incolore (2 extractions de 5 heu­
res chacune sont nécessaires). Après concentration nu bain-marie
sous pression réduite, le chloroforme alcalLn est placé 24 heures
au réfrigérateur puis filtré pour reoueillir les éventuels pré­
cipités.

Les alcaloïdes sont extraits de la phase organique
par de l'acide chlorhydr~que au I/IO, jusqu'à ce que la solution
ne donne plus de précipités avec les réactifs de ~ll~YER et do
DRAGENDORFF. Après alcalinisation franche du milieu par de l'am­
moniaque au I/2, les alcalo!des sont extraits par le chloroforme.
Après dessiccntion sur sulfate de sodium anhydre, le solvant est
évaporé sous pression réduite au bain-marie, le résidu est pesé
après séchage sous vide phosphorique.

L'extraction qui a porté sur I kg d'écoroes nous a
donné les résultats suivants

- Ether de pétrole r extrait jaune vif, laissant déposer à froid
un r~sidu jaunâtre de 0,3 g, contenant des traces de quinones,
mais pas d'alcaloïdes.
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_ Chloroforme acide : extrait brun rouge donnant une très forte
coloration rouge foncé avec la soude ou l~ potasse (quinone +++)
et ne contenant pas d'alcaloIdes (les eaUüc chlorhydriques de la­
vage ne donnent pns de précipité avec les réactifs généraux des
alcalotdes). Après séjour au réfrigérateur, on obtient un impor­
tant dépet microcristallin jaune pesant 27,5 g. Par évaporation
du solv2~t, on a un extrait sec de 4,50 g.

- Chloroforme alcalin : extrait rouge orangé clair, pr6sentant
une fluorescence bleue très nette, ne donnant aucun précipité
après séjour au réfrigérateur. Après extraction des alcalo!des,
on obtient un résidu brut de 4,50 g.

b) - PURIFICATION ET SEPARATION DES DIVERS CONSTITUANTS

I - Quinones :

Nous wons essayé plusieurs méthodes

Extraction par la soude diluée et chromographie
sur colonne -

Une partie du résidu sec d'extraction par le chloro­
forme acide est reprise par de l'éther; cette solution est épuisée
par de ln soude au I/IO jusqu'à ce que la solution alcaline soit
pratiquement incolore. Après acidification de cette solution par
de l'acide chlorhydrique au I/2, les quinones sont extraites par
du chloroforme. La solution chloroformique séchée sur sulfate de
so~ anhydre est évaporée à sec sous pression réduite; le rési­
du est pesé après dessiccation sous vide phos?horique.

Cet extrait est dissous dans le minimum de benzène,
puis chromatographié sur une colonne d'alUL,ine neutre PROEABO
(Afnor I8-23). L'élution est effectuée successivement par le ben­
zène, l'éther, le méthanol et le mélange de ces solvants en
proportions variables.

L'essai a été fait avec I g d'extrait correspondant
à I20 g de plantes sèches dissous dans 50 ml de benzène, puis
chromagographié sur 30 g d'alumine; l'éluat est recueilli par
fractions de 50 ml.
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Chaque fraction est unalysée p~r chromatographie
en couches minces (~ieselgel G) aV0c~ coc--s Golvant, le mélange
héxane-acétate d'éthyle (75 - 25 v/V) et conmerévéleteur, la
potasGe alcoolique.

Fractions Solvant Produit élué

I 7 Benzène Produit résineux Quinone 0

8 IO Benzène-éther 9/I Quinone 0

II - I4 Benzène-éther 4/I Quinone 0 Produit X cristallisé
par concentration

I5-20 Benzène-éther 2/I Quinonc ++

2I - 26 Ether Quinone 0

La substance isolée droLs lesfractions II/I4 pèse
0,37 g; elle correspond vraisemblablement au produit recueilli
par précipitation à froid lors de la ccncentration du chloroforme
acide. Ce corps cristanise par évaporation du solvant; il ne
donne aucune réaction dos alcaloïdes ni des quinones et sa solu­
tion présente, en lumière ultra-violette, une fluoresoence bleu
intense.

La quinone obtenue dans les fractions suivantes (I5/
20) est toujours souillée par le corps précèdemment isolé. On
constate, par ailleurs, que les quuntités récupérées sont extr~­

mement faibles (moins de 80 ng) o~ que lacolonne retient, sans
qu'il soit possible de les éluer, mOrne par le méthanol, la pres­
que totalité des produits (Fig.8 - 6 - I2 - I8).

- Chromatographie sur colonne de Silice -

Ayant constaté, lors des essais préliminaires, que
les diverses quinonea se séparaient bien sur plaque de kieselgel,
nous avons essayé de purifier les extraits chloroformiques par
chromatographie sur colonne de silice.

Le résidu sec,obtenu par évaporation de l'extrait
chloroformique acide,est dissous dans le benzène et chromato­
graphié sur une colonne d'Actigel PROLABO (J..f'nor I9 - 25) prépa­
rée à raison de 30 g dlActigel par gramme d'extrait.
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L'essai effectué dGnne de très mauvais résultats 1

les quinenes restent fixées sur la colenne sans qu'il soit pos­
sible de les éluer.

- séparation par chromatographie préparative 1

Nous avons utilisé des plaques de Kieselgel G. MERCK
de 0,50 mm d'épaisseur et comme s'olvant le mélange benzène-acéto:ae
(9 - I v/v). On obtient, en partant de l'extrait ch10roformique
brut, une très bonne sép~ration de la quinone sous forme d'une
bande de Rf O,JO; après grattage de l'adsorbant, l'élution de la
quinone par le chloroforme, l'acétate d t éthyleou le méthanol
ne Présente aucune difficulté.

Par évaporation lente du solvant dtélution, on obtient
un produit bien aistallisé donnant, en chromatographie en couches
minces dans les mêmes' conditions que précèdemnlent, une seule tache
~e Rf o,Jr (Fig. 8 - p)

0 0

0 0

0 0
.~

YU

Q .0 0 0

6 12 1 8 p
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2 - A1ca1oIdes 1

Pour séparer 1es a1c~1oI~cs, nous avons uti1isé suc­
cessivement une chromatographie sur co1oru~e d t a1umine, puis une
chromatographie prép~r~tive sur p1aque de Kiese1ge1 G de 0,50 mm
d'épaisseur.

I g d 1a1ca1oides totaux dissous dans 50 m1 de benzène,
sont chromatographiés sur une co1onne de JO g d 1 a1uoine Merck
Standard. L'é1ution est e~~ectuée successivement par 1e benzène,
1'éther, 1e méthano1 et 1e m61ange de ces so1vants en proportions
variab1es. Les fractions recuei11ies sont de JO m1.

Tous 1es a1ca1o!des passent dans 1es fractions 4 - I2
é1uées par 1e benzène pur; 1es fractions 4 - 6 contiennent un
mé1ange des bases A,B et C (Fig. 9/4); 1a base C passe seu1e dans
1es fractions 7 - IO; 1es fractions suivantes renferment un
mé1ange de 1a base C avec d'autres a1ca1oIdes (Fig.9/8 & I2), mais
on constate, par examen des chromatographies en couches minces
(Kiese1ge1 G), en 1umière u1tra-vio1ette, que ces diverses frao­
tions sont soui11éos par un produit ~1uorescent vraisemb1ab1eQent
identique à ce1ui que nous avons trouvé avec 1es quinones.

Les fractions 7 - IO sont évaporées à sec et 1e rési­
du (o,J65 g), dissous dans ~e ch1oroforme. est déposé sur p1aques
de Kiese1ge1 G de 0,50 mm d'épaisseur et chromatographié en uti­
1isant co~~e so&vant 1e mé1ange héxane - acétate d'éthy1e (9-I
v/v). Après grattage, 1 1 a1ca1oIde est é1ué par de 1'éthano1 à
96°; 1n base C crista11ise dans 1'éthano1 aqueux, mais avec un
rendement très faib1e (JO mg).

A partir des fractions 4 - 6, nous avons pu obtenir,
en uti1isant 1a m~me méthode, que1ques mi11igrammes de 1a base
A pure; i1 ne nous a pas été possib1e d'obtenir 1a base B pure
dans ces conditions. Une deuxième chromatographie préparative est
nécessaire pour obtenir, avec 1a base B, un produit unitache en
chromatographie en couches minces. On constate que 1e produit
obtenu s'a~re très rapideDent à 1 l air.

Par chromatographie sur co1onne, puis par chromato­
graphie préparative sur p1aque de KiesG1ge1. nous avons pu obte­
nir JO mg de basc C et que1ques mg des bases A et B.
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IDENTIFICATION DES SUBSTANCES ISOLEES

- Bases A et B 1

Les quantités de Base A et B obtenues par chromatogra­
phie préparative sont trop fmibles pour pouvoir 0tre étudiées.

Nous avons pu pourtant, en déterminer les spectres
U.V. (appareil BECID'iliN DB~ sur lis solutions éthanoliques obtenues
par élution de l'adsorbant

- La Base A donne un spectre présentant des maximums à.\ Dl'\l 24~.,
289, J44, et J58; avec des épaulements à À~ : 252, 260, 278
et des minimums à \mr : 226, 274 ct JOO (FigoIO).

- La Base B a un spectre dont l~ courbe passe par les maximums
de : ~ mp. 1 287 et J90 précédŒ chacun d'un épaulement à ~ ~ :
250 et JOO et par deux minimums marqués à Xmp : 260 et J50
(Fig.IO). Cette courbe est très voisine de celle de la Base C,
avec un décalage vers le visible.

- Base C :

La Base C cristallise dans le méthanol ou le benzène
en ~nes aiguilles ou en octaèdres blancs présentant un point de
fusion de 2J7/8° (Banc de KOFFLER).

Avec le sulfate de cérium en solution phosphorique
elle donne une coloration rose.

Avec la p-diméthyl-amino-benzaldéhyde en solution
phosphorique, on obtient une coloration mauve; avec le m~rne

réactif en solution chlorhydrique, la coloration est vert-jaune.

Ces réactions colorées nous permettent de conclure
que la Base C possède un noyau indolique.

Le spectre U.V. déterminé dans les mêmes conditions
que précèden~ent présente les maximums suivants : ~mp 2J4, 287
et J47, avec des épaulements à 'l\ DI? : 250 et JJ5 (Fig.IO).

La comparaison de ce spectre, d'une allure assez
particulière. avec ceux de divers alcaloïdes indoliques oonnus,
nous permet de rapprocher 1a basc C de l'harmane.
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L'identité de la base C avec l'harmane est confirmée
par le point de fusion (237/30) et par l'exaMen des spectres I.R.
qui sont pratiquement superposables (Fig.II).

La Base C isolée du Pauridiantha callicarpoides est
identique à l'harmane.

2 - Quinones :

La quinono isolée du Pauridianth~ callicarpoides
cristallise dans le néthanol ou l'éthanol en aiguilles ou en
oursins rouge-orangé.

Le point de fusion est de 2IOo (TOTTOLI).

Le spectre U.V. déterminé à l'appareil de BEC~~DB

dans l'alcool neutre, présente des maximums à Am~: 254, 326
et 406, avec un épaulement à Amr: ~80 (Fig. I2).

Le spectre I.R. a été déterminé à l'appareil UNICJU1
SP I200 dans le bromure de potassium (Fig. IJ).

Le spectre R.M.N. (Fig.I4) présente

un singulet à 5,07 ppm (3 protons) d~ à un groupement méthoxy,

un signal compris entre 7 et 8,3 ppm, corr~spondant à des
protons benzèniques,

- un multiplet centré sur 8,80 ppm, correspondant à un proton
phénolique.

Le spectre de masse présente des pics à M/e 254 (M+),
ainsi qu'à 237 et 236 : ces fragmentations sont, d'après J.H.BEYNON
et A.E. WILLIMiS (I960) caractéristiques des anthraquinones métho­
xylées en I.

L'étude du spectre R.M.N. et du spectre de masse nous
permet d'atttribuer à l~ quinone du Pauridiantha callicarpoides,
la formule brute de :

CI5HIo04 (poids moléculaire 254) et de la considérer co~une une

méthoxy-I hydr0xY-anthraguinone.

Etant donné la possibilité d'un grand nombre d'isomères
nous avons cherché à préciser la position du groupement hydroxy.
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L1hydroxy en 2 correspond à un produit connu qui
est 1'a1izarine méthy1-éther, mais qui possède un point de fusion
de I78/9° et un spectre U.V. qui ne permet pas de 1'identifier à
notre quinone (KARRER - I958).

Etant donné 1a symétrie de 1a rno1écu1e, nous devons
é1iminer 1es hydroxy-anthraquinones méthoxy1é en 4, 5 et 8, car
1es spectres U.V. de oes oorps étab1is par TOMOTM~ YOSHIMOTO
(I963) ne correspondent pas avec notre produit, ainsi qU'i1 appa­
rait dans 1e tab1eau suivant

,
\ ~'t. \ l >, \Y1 1 \ \. :J~

,
lc~ E-l. '" ,\ f.tr)(,. ')J~ 1. \"'\ II' f 1- - - - - - - - - - - - - ~ - - ..;. - - - - - .- - - - - - - -

I OH 4 OMe 25I 2,9 274 I,2 322 0,25 460 0,75

I OH - 5 ONe 25I 2,2 272 I,2 408 I.OO

I OH - 8 OIvIe 254 2,2 276 I,I 4I3 I,05

Quinone 254 N280 326 406

.=.=========================================~=~=================~=

Les points de fusion de 1a I OH - 5 OMe et de 1a
I OMe - 8 OH anthraquinone sont respectivement de I8Io et de I96°
(KLEMM & GERKHE/I964), ce qui é1imine définitivement oes deux
positions.

Ma1heureusement, nous n'avons trouvé dans 1a 1itté­
rature aucune donnée se rapportant aux méthoxy-I anthraquinones
hydroxy1ées en 3, 6 ou 7, ce qui nous aurait perois de pouvoir
connaitre exaotement 1a structure de 1a quinone du Pauridiantha
ca11icarpoides. Par ai11eurs, 1es quantités de substance iso1ées
ne nous ont pas permis une étude chimique p1us poussée de ce
corps.

La quinone trouvée dans cette p1ante est 1a méthoxx­
I-hydr0XX ('1) anthraquinone, et serait un produit nouveau.

3 - Produit f1uorescent 1

Ce produit ex~ste en quantité importante dans 1es
écorces du trono et des racines d'où nous 1 1avons iso1é avec un
rendement de 3 p.IOO de 1a drogue sèche, ~1 préoipite à froid
10rs de 1a concentration du ch1oroforme acide, i1 est é1ué par
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le mélange benzène-éther dans les fractions II - I4 de la chro­
matographie sur colonne d'alur.1ine de l'extrait au chlorofo~e

acide, lors de la séparntion des quinones.

Recristallisé dm~s le méthanol ou dans l'éther, il
se présente en fines aiguilles blanches fondant à 204/5° (TOTTOLI).
Il est insoluble dans l'eau et les solutions alcalines; il est,
par contre, assez soluble dans les solvants organiques : benzène,
éther, chloroforme, acétate d'éthyle, méthanol et éthanol. Sa
solution présente une ~le fluoroscence bleue en lumière ultra­
violettè..

Les recherches préliminaires nous ayant indiqué que
la plante ne contenait ni flavones, ni anthocyanes, ni leuoo­
anthocyanes et le produit isolé ne donnant aucune réaction avec
les réactifs des quinones ou des alcalo!des, nous avons pensé
qu'il pouvait ~tre, en raison de sa fluorescence, un acide- phénol
ou une coumarine.

Divers réactifs ont été essayés par pulvérisation sur
ptpier 1rlHATMAN N,oI, imprégné d'une solution méthanolique de ce
corps :

- avec les vapeurs d'ammoniaque, le produit devient jaune et
présente une fluorescence bleu clair accrue,

- avec la potasse alcoolique. il devient vert jaune et présente
une fluorescence bleue accrue.

- avec le réactif à la p-nitraniline, pulvérisé après pUlvérisa­
tion au carbonate de sodium, on obtient une tache brun violacé,

- avec le chlorure ferrique : pns de réaction.

Ces réactions nous percettent do penser que le corps
es"t une coumarine.

Une chroca"tographie ~ur papier ~mATMAN N° I, effectuée
avec différents téooins de coumarine (scopolétol, esculétol,
fraxétol, xanthotox~e) en utilisant COr.m18 solvan"t le mélange
butanol-aoide aoétique-eau (4 - I - 5) et cocoe révélateur la
lumière ultra-violette, puis le réactif à la p.-ni"traniline,
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montre que le produit iso16 a un Rf de 0,82 et qu'il parait très
voisin du scopolétol.

Le point de fusion de 204/5°, l'examen des spectres
U.V. et I.R. et leur comparaison avec ceux du scopolétol, nous
permettent de conclure que le produit fluorescent isolé des
éoorces de racines de Pauridiantha callicarïoides est bien ln
méthoxy 6 - hydroxy 7 - coumarine ou scopo! tol, produit d'ail­
leurs très conmun droLS le règne végétal.

d) - CONCLUSIONS

Des écorces de racines de Pauridiantha callioarpoides
nous avons pu extraire :

- trois alcalo!des dont un~ul a pu 0tre obtenu à l'état cristal­
lisé et en quantité suffisante pour pouvoir l'identifier à
l'harmane,

de formule brute CI EIoOh qui est une
I - h dro ? - anthra uino~e quTil ne nous a

té possible de rapporter à un composé anthraquinonique
connu et qui serait, de ce fait, un produit nouveau,

pas
déjà

des quantités importantes (3 p.IOO de drogue sèche) d'une
coumarine que nous avons pu identifier à la méthoxy 6 ­
hydroXX 7-- coumar~e.

-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-
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Le Pauridian~ha viridiflora Hepper se présen~e COIDQe
un pe~i~ arbre de 6 à IO m de hau~. à rucilles pubérulen~es e~

ob~usémen~ quadrangulaires. Les feuilles, ovales oblongues, son~

cunéiformes à la base c~ subacuminées au sonme~, le licbe sub­
coriace, glabre, a de IO à I~ cm de long e~ 4 à 7 cm de l~rge;

il possède de I5 à 20 nervures la~érales e~ il es~ marqué, en~re

les nervures secondaires, d'un ré~iculwn ne~.

Lesinflorescences son~ en oymes paniculées, axillaires
ou ~erminalesJ elles égalen~ ou dépassen~ la ~aille des feuilles.
Les fleurs, peti~es, cour~emen~ pédicellées, son~ disposées en
un corymbe dense e~ pôùonculé. Le calice. oour~. à 5 ou 6 den~s,

es~ légèremen~ pubescen~ à l'ex~érieur. La oorolle, 4 à 6 lobée,
glabre à ltex.érieur, possède une pubescencein~ernene~~e, au
niveau de la gorge. Les é~amines, à connec~if bidenté, on un fi­
lamen~ ~rès cour~. Les ovaires on~ 2 loges con~enan~ chacune
2 masses ovulaires juz~posées. Les frui~s son~ globuleux.

Tous les échan~illons é~udiés ont é~é récol~és dons
la zone fores~ière de l'Ile MIBaroou. à proximi~é de BRAZZAVILLE.

a) - EXTRACTION DES PRINCIPES ACTIFS

Nous avons suivi eXac~emen~ la m~me ~echnique que
pour le Pauridian~ha callicarpoides décri~e au chapi~re précèden~.

A pnr~ir de I kg d'écorces de racines, nous avons
ob~enu :

- é~her de pé~role : ex~rai~ jaune vif ne con~enan~ que des ~races

de quinones, pas dlalcalo~des, e~ ne précipi~an~ pas à froid
après concen~ra~ion du solvan~.

- chloroforme acide 1 ex~rai~ brun rouge foncé donnan~ une~rès
for~e réac~ion des quinones (rouge foncé avec la soude ou la
po~asse). ne con~enan~ pas d'alcalo!des e~ ne donnan~ aucun pré­
cipi~é après séjour au réfrigéra~eur. Après évapora~ion du chlo­
roforme, on ob~ien~ un extrui~ sec pesan~ 8,40 g.

- chloroforce alcalin 1 ex~rai~ rouge clair à fluorescence bleue
~ràs ne~~e, ne donnan~ lui aussi aucun précipi~é après concen~ra­
~ion e~ séjour au réfrigéra~eur. Après ex~rac~ion des alcalo~des,

on ob~ien~ un résidu bru~ de 5,37 g.
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b) - SEPblULTION DES DIFFERENTS CONSTITUANTS

I - Quinones :

POUD sépnrer les quinones, nous nvons utilisé la
chromatographie prop~rative sur plaques de Xieselgel de 0,50 mm
d'épaisseur qui nous avait donné de bons résultats dans les essais
précédents.

4,20 g d'extrait dis30us dans I20 ml de chloroforme
pur sont répartis sur 30 plaques de 40 x 20; le solvant utilisé
est le mélange ben~ène-acétone (9 - I v/v); après migration du
solvant jusqu'au bord supérieur des ~laques, on observe, après
révélation d'une partie du chromatogramoe à la potasse alcoolique,
deux bandes correspondant aux quinones : une première colorée en
rose p~le, de I,5 cn de large en moyenne, présente une fluorescence
brune en lumière ultra-violette; elle est révèlable en rose par
la potasse alcoolique; le Rf est de D,56 (QI). La deuxième bande,
beaucoup plus large, de 2 à 4 cn, jaune orangé, est r8vélée en
orange vif par la lumière ultra-violette et en rouge vif par la
potasse alcoolique (Rf = 0,30 - Q2).

Après grattage du Kieselgel et €lution par le chloro­
forme, nous avons obtenu:

QI = 0,I32 g

Q2 = 0,I98 g

ce qui correspond à une tenur de 0,02 en QI et de 0,04 en QZ pour
IDa g d'écorces de racines.

Mais si Q2 est vraiment pure et donne en chromatogra­
phie en couches minces (Kieselgel G), avec le m~oe solvant que
pour les préparatives, une seule tache de Rf = 0,3I, révèlable
par la potasse alcoolique, QI se révèle ~tre un oélange de divers
produits de nature non quinonique, avec la quinone Q2' dans
lequel la quinone QI parait exister à l'état de traces.

La quinone QZ cristallise très facilement dans le
chloroforme, le nléthanol o~ l'éthanol à 96°, en oursins ou en
fines aiguilles,avec un rendement en produit pur cristallisé,
de D,DI p.IOO g d'écorces de racines.



- I25 -

2 - Alcaloides :

Les alcaloïdes totaux (5,36 g) sont repris par le
benzène qui ne dissous qu1une partie do l'extrait (3,9 g); la
solution benzènique ost chroDatographiée sur une colonne de I20 g
d'alumine }ŒRCK standard. es fractions recueillies sont de
I25 ml; chaque fraction est étudiée en chrocatographie en couches
minces (Kieselgel G) avec, co~~e solvant, le mélange chlorure de
méthylène-méthanol (9 - I v/v) et corn~ie révélateur, d'abord la
lumière ultra-violette, puis 10 réactif de DRAGENDORFF.

Fractions Solvant Alcaloïdes

r - 4 Benzène 0

5 Balzène Basc A

6 - I5 Benzène Bases A, B, e

I6 25 Benzène Base e

25 29 Benzène-éther I/I Base C

30 35 E~her 0

Poids

0,072

0,930

0,469

0,070

Les différentes fractions de m~me conposition son~

rassemblées et le solvant est distillé au bain-marie sous pression
réduite. On constate, lorsque la concentration est Suffisante,
que la base C,moins soluble dans le benzène, cristallise seulo;
elle est séparée par filtration et recristallisée dans le benzène
pur. Nous avons obtenu, ainsi, 0,600 g du mélange des bases A,
B et C et 0,80 g de base e pure cristallisée.

Le mélange des bases A, B et e est ~pris pr le chloro­
forme, puis déposé sur plaques de Kieselgel G de 0,50 mm d'épais­
seur B le solvant utilisé est 1emélange chlorure de rnéthylène­
méthanol (9 - I v/v). Après migration du solvant jusqu'au bord
supérieur des plaques, on observe trois bandes bien répérablesen
lumière ultra-violette et révèlables par le réactif de DRAGENDORFF.
Presqu'en fiont de solvant une bande de fluorescence jaune brun,
correspondant à la base A, puis une bande bleu clair constituée
par la base B; enfin, un peu plus bas, unelarge bande bleu violacé
représentée par la base e.

Après grattage de l'absorbant et élution des bases par
le méthanols on vérifie leur pureté en chromatographie en couches
minces de Kieselgel G, dans les mftmes con~~tions que précèdernment.
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Les bases A et C donnent une seule tache ayant respectivement un
Rf de '0,85 et de 0,50; la partie correspondant à ln Base B est
en réalité constituée par un ::.lélange de A et de B (Fig.I6); une
deuxième chromatographie prépnrative est nécessaire pour pouvoir
séparer ces deux <e::'noti tuants'.

La base A est obtenue crisUilisée dans le méthanol.

1'1~lgré plusieurs esoais, nC'.J.f:; ne scmnes pas arrivé
à faire cristalliser ln base B qui parait très instable; sa solu­
tion, très légèrement j~ëme PQr transparence, bleue rBr réflexion,
devient très rapidement rouge vif. Au bout èe quelques jours,
malgré une conservation à l'abri de la llli~1ière, on observe, en
faisant uneplaque de Kieselgel, l'apparition d'une tache corres­
pondant à la base C et d1une trainée de Rf 0,05, colorée en rose,
révèl~ble en jaune vert par les U.V. et en rouge par le réactif
de DRAGENDORFF.

Nous ainsi
,

du Pauridiantha viridiflora:avons pu separer

- 0,070 g de Base A pure et cristallisée,

0,060 g de Base B qui parait instable,

0,900 g de Base C pure et cristallisée.

c) - IDENTIFICATION DES PRODUITS ISOLES :

l - Quinones s

La quinone isolée de Pauridiantha viridiflora
cristallise dans le méthanol en oursins jaune orangé.

Peu soluble dans lléthanol, 1e méthanol, plus soluble
dans 1es autres solvants organiques, elle présente un point de
fusion de 210 0 (TOTTOLI).

Les spectres U.V. et I.R. sont superposables à ceux
obtenus avec ln quinono du Pauridiantha callicarpoides, confirmant
ainsi l'identité des deux produits.

La quinono is01ée est donc la 1 méthoxy-I-hYdroxy (?)­
anthraquinone.
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PAURIDIANTHA VIRIDIFLORA-------------------------

Chromatographie en couches minces (Kieselgel G) des Alcaloïdes

_ Elution de la oolonne : Fractions 5 - IO - I5 et 20 -

_ Chromatographie préparative= Bases A, B et C
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2 - Alcalofdes r

- BASE A 1

Cristallisée dans le méthanol ou dans 110ther, la
Base A se pr0sente sous forme de prismes jaune vif inso~ubles

dans l'eau, solubles dans los solvants organiques ~éthGr, chloro­
forme, en particulier~

Le point de fusion est de 27Io (KOFFLER).

La solution chloroformique à I p.Ioa ne donne aucune
déviation do la lümière polarisée (Polarimètre de Zcics pour la
raie D du sodium).

L'analyse élémentaire donne

Trouvé p.IOO

Calculé p.IOO

C

72,7I

72,37

H-
4. I2,
4,I6

li..

I2,93

I3,33

ce qui permet d'attribuer à ln Base A, la formule brute de 1

CI9HI302N3

Le poids moléculaire est confirmé par le pic à 3I5
(M+) du spectre de masse.

Le spectre U.V., obtenu dans l'éthanol neutre (appareil
BECKl1AN DB) présente deux. coxim'U.l:1s à : .\. rnp 287 et 390 J précédés
chac'Wl d'un épaulement à :"\ mp 1 250 et 100 et deux. minimums
marqués à: A ~ 1 260 et ~50. Ces données correspondent égale­
ment à la Base A isolée du ~uridiantha callicarpoides, et
confirne l'identité de ces doux corps (Fig.IO).

Le spectre I.R. déterminé dans le bronure de potassium
(Unicarn S.P. I200) (Fig.I7), présente uno bande caractéristique
à 3380 cm-I correspondant n un groupe = N-H ainsi que deux bandes
à I660 et I690 cm-Icorrespondant à deux groupements C = o.

Le spectre R.M.N. (Fig.IÜ) indique :

un singulet à 2,5 ppn (3 protons),

des signaux entre 7 ppm et 8 pp~ correspondant à 5 protons
aromatiques,
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- un signal entre 7,7 ppm et 8,2 ppm correspondant à un système
AB (J = 5 cpe) et à uno double li~ison.

un doublet correspondant à un proton à 8,6 ppm.

- un singulet correspondant à l proton à 8,9 ppm;

un singulet oorrespondant à l proton à IO ppm (= N - H).

Le spectre de masse pr8sente des pics à Mie = 3I5 (M+)
273, I67 et I40.

ï1alheureusement la faible qUQ.!ltité de produit obtenue
ne nous a pas permis de poursuivre l'étude de la constitution de
cet alcaloide et d'en duterciner avec certitude la strudture.

Les données fournies par les déterminations physiques
indiquent qu'il s'agit d'un alculo~de indolique, très insaturé,
pOBsèdant 3 atomes d'azote; il pourrait, de ce fait, ~tre rappro­
~llé d'alcaloïdes quinazoliques, tels que l' 8vodiamine et la
rutaecarpine (~UlliSl~ - I965).

~mis nous n'avons trouvé,dans la littérature, aucun
alcaloide connu dont les constantes physiques soient identiques
à celles de la Base A qui parait nouvelle.

- BASE B :

La Base B n'a pu ~tre obtenue à l'état cristallisé et,
de plus, parait très instable.

~e spectre U.V. déterminé sur les'solutions éthanoli­
ques provenant de l'élution des chromatographies préparatives,
est très voisin de celui de la Base C, avec un décalage vers le vi­
sible, il présente des maximums à : .~, mp 1 244, 289, 344 et 358,
avec des épaulements à : }, mp : 252, 260, 278 et des minimums à:
~ mr : 226, 274 et 300 (Fig.IO).

Ces données sont proches de celles do l'harmane,
mais ne correspondent à aucun des dérivés de l'harmane connus.
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- BASE C 1

Recristallisée dans le néthanol ou dans le benzène,
la Base C se présente en octaèdros blancs, présentant un point
de :fusion de 237/8 0 (KOFFLER).

Les spectros U.V. et I.R. sont identiques à ceux
obtenus avec la Base C du Pauridiantha callicarpoides que nous
avons déjà identifiée à l'haroane.

En conclusion, le Pauridiantha viridiflora contient
0,08 p.IOO d'un alcaloide principal (Base C) qui est l'harmane,
et deux alcalordes socondaires qui senblent nouveaux.

L'étude de ces doux derniers sera poursuivie dès que
nous pourrons disposer d'un nouvel approvioionnernent plus abon­
dant.

e) - CON C LUS ION S 1

Les racines de Pauridiantha viridi:flora ont une compo­
sition chimique très voisine de celles du p. callicarpoides; elles
renferment 1

- 0,1 p.IOO d'alcaloides totaux, constitu0s en majeure partie :
(0,08 p.IOO)dlharrnane et de deux autres alcaloïdes secondaires
paraissant originaLlX :

la Base A (0,007 p.IOO) de :formule brute CI9HI302N3'

La Base B (0,003 p.IOO) obtenue on trop faible quantité,
nia pu ~tre étUdiée, mais son spectre U.V. permet de la con­
sidérer comme un dérivé proche de l'haroane,

- 0,01 p.IOO d'une quinone bien cristallisée, de formule brute :
CI~~o04' qui est une métho~-I-hYdroxy-anthra9uinoneidentique
à 'Oe11e que nous avons :Lsolee de l'espèce précèder;uent étudiée.

-=- ---=~=-=- - ---=-~
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D - ET"L"0E DU PAURIDIANTHA DE~JEVREI

Très co~,un dans toutes le Îor~ts sursables des
environs de BRA~ZAVILLE, le Pauridiantha dewevrei (de ~Jild. & Dur.)
Brem. est un arbustede 2 à ü n. de haut, dont le tronc peut at­
teindre 20 cm de diacètre, à tiges dressées et rameaux plagio­
tropes, à feuilles pileuses discolores, foncées brillantes dessus,
jaunatre mat dessous.

Le limbD, de for~e élliptique ou oblong-élliptique,
possède une base aigue ou arrondie, un sonnet sublancéolé, plus
ou moins acuminé. Les nervures secondaires, au nonbre de 9 à I2
paires, pubescentes à la face inférieure, sont obliques et ascen­
dantes, les supérieures arquées et plus nottenent ascendantes;
on constate la présence de domaties velues.

Les inflorescences (d'Octobre à Décembre) axillaires
à pédonoule grèle, sont constituées par de petits panicules assez
lâches de 6 à 20 fleurs à calice jaune, à 5 dents aigues; la co­
rolle, jaune clair à brun verdatre à lobes triangulaires, possède
unepilosité interne fornant un anneau au niveau des étamines. Les
anthères ovales, faiblement apiculées, ont des loges d'inégale
longueur; le disque boobé glabre, est couronné de fossettes.
Les ovaires possèdent 2 loges contenant chacune 2 masses ovulaires
ovoïdes, juxtaposées à la base nais insérées sur des lobes pla­
centaires distincts. Les fruits, jaune rougeatre à grenat, puis
bruns, renferQent de nombreuses graines ovales, réticulées,brun­
roux.

Les échantillons que nous avons étudiés ont ét8 ~écoltés

dans la concession du Centre O.R.S.T.O.ri. et dans la réserve fo­
restière de la ~atte d'Oie à BRAZZAVILLE.

a) - EXTRACTION DES PRINCIPES ACTIFS :

Nous avons uti1isé les m~mes teohniques que pour les
espèces précèdentes •

.A. partir de I kg d.'écorces de racines, nous avons
obtenu 1

- éther de pétrole : extrait jaune vif, contenant des traces de
quinonee, pas dtalcalo!des et ne laissant déposer, à froid, aucun
précipité.



- IJ4 -

- Chloroforme acide 1 extrait brun rouge foncé donnant une colora­
tion rouge foncé avec la potasGe (Quinones +++), ne contenant pas
d'alcaloides et ne laissant Géposer, à fro1d, aucun précip~·~Q

Il représente sec un poids de 8,20 g.

- Ch1oroforme alcalin 1 extrait rouge vif, peu fluorescent, don­
nant, après extraction des alcaloïdes et évaporation du solvant,
un résidu brut de 2,50 g.

b) - SEPARATION DES DIFFERENTS CONSTITUANTS

l - Quinones 1

Nous avons essayé une première séparat10n des quinones
par chromatographie sur colonne d'alumine neutre PROLADO (Afnor
18 - 2J).

l g d'extrait quinonique dissous dans 200 ml de benzène
pur est chromatographié sur JO g d'Alumine; l'élution est effectuée
successivement au benzène, à l'éther, au méthanol et avec le mé­
lange de ces solvants en proportions variables. Les fractions
recueillies sont de 50 ml.

Chaque fraction est étudiée en chromatographie sur
plaque de Kieselgel G lilERCK de 0,,25 llll:1 d'épaisseur avec. oomme
solvant. le mélange benzène-acétone (9 - l v/v) et conne révélateur
la potasse alcoolique.

Fracti.ons Solvant Produit élué

l 5 Benzène Produit brw1. rouge. résineux
Quinone 0

5 II Benzène-éther 9/1 Quinone 0

12 16 Benzène-éther J/I Qu:f.none l

17 21 Benzène-éther I/I Quinone l

22 40 Benzène-éther I/J Quinone l

41 50 Ether Quinone l et .2

51 55 Ether-méthanol 9/1 Quinone 0

55 60 Héthanol Quinone 0
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Les fractions do m~me composition sont rassemblées
et le solvant est distillé au bain-marie sous pression réduite
(Fig.I9/I - 2).

Comme nous l'avions déjà remarqué pour le Pauridiantha
callicarpoides, les randeoents sont extr~mement faibles puisque,
pour I g d'extrait, nous n'avons pu recueillir que 50 mg de la
Quinone I et JO mg du mélange des 2 quinones.

Avec le reste de l'extrait quinonique, nous avons
essayé de séparer les quinones par chromatographie préparative
sur plaque de Kieselgel G. ~ŒRCK de 0,5° mm d'épaisseur. L'extrait
dissous dans le chloroforme est déposé sur ]0 plaques de 40 x 20;
le solvant utilisé est le mélange benzène-acétone (9 - Iv/v)
avec, comQe révélateurs, d'abord la lœnière ultra-violette puis,
sur une partie des plaques, la potasse alcoolique.

Après migration du solvant jusqu'au bord supérieur
des plaques p on obtient :

- une bande rose pâle de Rf : 0,50, à fluorescence brune, révéla­
ble en rose par la potasse alcoolique correspondlliît ~ la Quinone I

(QI)'

- une bande très ioportante de Rf : 0,30, jaune orangé, à fluores­
cence orangé, révélable en rouge par la potasse constituée par la
Quinone 2 (Q2).

- une bande de faible importance, colorée en jaune ocre, jaune
aux U.V., rose avec la potasse alcoolique, de Rf ! 0,20, repré­
sentant la Quinone J (QJ).

Après élution par le chloroforne ou le méthanol, on
constate, par chromatographie en couches minces avec le m~me

solvant et les m~mes révélateurs, que si Q2 a pu ~tre obtenue à
l'état pur par cette méthode, les autros fractions isolées corres­
pondent à des mélanges de QI+Q2et de Q2+Q] avec des produits
plus ou moins fluorescents, de nature non quinonique.

En renouvellant la chromatographie préparative, nous
n'avons pu obtenir que QI à l'état pur.

La quinone Q2 cristallise facilement dans le méthanol
ou dans l'éthanol à 96°, en aiguilles ou en oursins si la cris­
tallisation est plus lente, avec des rendements de 0,0] p.IOO g
d'écorces de racines.
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Spectre u.v. 1 (I) : en milieu neutre

(2) 1 en milieu alcalin
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2 - Alcalo!des :

La s~paration des alcalo!des a 6t~ effectu~e p~r
chromatographie sur colonne dial~line MZRCK Standard. Les alca­
lordes ~tant pratiqueDent insoluble dans le benzène, nous avons
dissous le résidu alcaloïdique provenant de l'extraction au
chloro~orme alcalin dans le chlorure de méthylène; nous avons
ensuite incorpor~ cette solution par trituration au mortier à
6 g d'alumine jusqu'à obtention d'une poudre homogène par éva­
poration du solvant. L'~vaporation du solvant est ter.minée par
maintient de la poudre obtenue sous vide pendant I5 minutes.

Cette poudre est ajoutée à une colonne de 60 g d'alunine
prépar~e au benzène; l'élutio~ a lieu au benzène, à l'éther, nu
méthanol et au ~élange de cee solvants en proportions vériableD.
Les ~ractions sont de IOa ml; chaque fraction est analysée par
chromatographie en couches minces de Kieselgel G en utilisant
comoe solvant le mélange chlorure de méthylène-méthanol (9-I v/v)
et COrl.ll1e révélateur la lumière ultra-violette, p~ds le réacti:f ,
de DRAGENDORFB. Les fractions de m~me composition sont rassemblées;
le solvant est distillé au bain-marie SOUD pression réduite; le .'
résidu séché sous vide est pesé (Fig. 20).

Fractions Solvant Produits i sol~s

I 5 Benzène Alcaloïdes °
6 IO Benzène-éther III Bases A, B, e

II I5 Ether Bases A, B, e

I6 20 Ether-méthe.nol I% Bases A,B, e

20 26 Ether-méthanol y:1 Alcaloides °/(>

27 30 Ether-méthanol III A,lcaloides °
3I 37 l,léthanol Bases D, E

38 44- Ivléthanol Alcaloides °

Poids

0,025

0,052

O,OIS

0,958

Par chromatographie sur colonne, nous avons obtenu
0,092 g d'un mélange des bases A, B et e, dont l'image en chroma~

tographie en couches minces est identique à celles obtenues avec'
les bases A. B et e du Pauridiantha callicarpoides et du
P. viridiflora : il s'agit vraisooblablement des n~mes produits,
mais existant à l'état de trace~ dans le p. dewevrei.
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- PAURIDIANTHA DEWEVREI 1 Alcaloïdes

------------~---------

Chromatographie en couches minces (Kieselgel G) 1

Fractions 8 et JI de la oolonne d'alumine

Témoins : Bases A, B et C du P. viridi~lora _
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Nous avons essayé de séparGr les bases D et E, par
chromatographie préparative. La résidu des fractions JI - J7, soit
0,958 g est repris par le chloroforme pur, puis dépaID sur 2S
plaques 20 x 40 de Kieselgel G de 0,50 ~~ d'épaisseur. La solvant
employé est le nélange chlorure de méthylène-méthanol (85 - I5 v/v),
dans lequel on obtient une meilleure séparation de ces bases. La
révélation est effectuée, d'abord en lumière ultra-violette, puiG
sur une partie deo plaques, au réactif de DRAGENDORFF.

Après migration d'~_ solvant jusqu'au bord supér:leur
des plaques, on constate, après révèlation au DRAGENDORFF, que
la séparation des deux bases est bonne, mais le repérage des bandes
en lumière ultra-violette est très d~icile car les alcaloïdes
ne sont pas fluorescents. n'autre part, le mélange d'alcaloïdes
mis en chromatographie contient plusieurs produits de nature
non alcalordique, de fluorescence variée et ayant des Rf très
voisins des alcaloïdes qui interfèrent avec ceux-ci, si bien qu'il
ne nous a pas été possible d'obtenir, par cette méthode, des
produits purs.

Les racines du Pauridiantha dewevrei contiennent 5
alcalo~ides en faibles proportions (O,I p.IOO) que nous n'avons
pas réussi à obtenir à l'état pur.

c) - ETUDE DES PRODUITS ISOLES :

Qu:Lnone I :

Obtenue en très faible quantité 10rs do 1a chro~ato­

graphie sur colonno, puis par chromatographie préparative, cette
quinone cristallise dans le méthanol en fines aiguilles jaune
citron.

Elle est sublimable à partir de I95/200 o à la pression
atmosphériquo et, de ce fait, nous n'avons pu déterminer son
point de fusion.

que
279

Le spectre U.V.,déterrn~é dans les m~mes

pour les autres produits,présente des maximums à
et 4I2, ainsi qu'un épaul.ement à: 'x. mr 1 240.

conditions
À mp 1 245.

Par adjonction de quelques gouttes de soude O,IN. le
spectre est complètement modifié, les maximums sont, alors :
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À~ · 2JO, JI5, 492. avec les épauleoont à 1 ~ mr 1 245, JOO
et J4b.·

Malheureusement, nous disposions de trop peu de
produit pour pouvoir on poursuivre l'étude et essayer d'en éta­
blir la constitution.

Quinono 2

Cristallisée dans le méthanol en oursins ou en ~ines

aiguilles orangé, elle présente un point de ~sion de 2IOo
(TOTTOLI).

Les spectres. U.V. et I.R. sont superposables à ceux
de la quinone isolée du ~auridiantha callicarpoides ct p. viridi­
~lora, con~irmant ainsi,ce que laissaient prévoir leo chromato­
graphies en couches minces ~aites avec les extraits chloroformi­
ques des écorces de racines, la présence,dans les trois Pauridian­
~ étudiés, d'une m~me an~hraquinoneo

d) - CONCLUSIOITS :

Les écorces de Pauridiantha dewevrei contiennent :

- O,I p.IOO d'alcalordes totaux constituéo par un mélange de
5 bases 1

- les Bases A, B et C, existant à l'état de traces
ont pu être identi~iées. par chroma~ographie en couches minces,
aux Bases A, B, C précèdernment isolées, des au~res Pauridiantha.

- Les Bases C et Dt plus abondantes, n'ont pu ~tre

obtenues à l'état suffisan~ent pur pour pouvoir en ~aire une étude
chimique approfondie.

Ces m~mes écorces ren~ermen~, en ou~re. J an~hraquinones

dont seules les Quinones I e~ 2 ont pu ~tre isolées à l'é~at pur
e~ cris~allisé. Les quanti~és de Quinone I ob~enues (20 mg) ne
nous ont pas pormis d'en ~éciser la structure. La quinone 2,
plus abondan~e, a été iden~ifiée à la mé~hoxy-I-hYdr0xY (1)­
an~hraguinone déjà isolée des autres Pauridian~ha.
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E - CON C LUS ION S 1

------~-----------~

L'étude chimique des Pauridiantha ca11icarpoides,
p. viridiflora et p. dewevrei permet de confirmer la grande ho­
mogéiiOt~ botanique de 'ce genre qui renferme, à la fois, des
anthraqu~ones et des alcalofdes indoliques.

Pauridiantha cal1icarpoides et p. viridiflo~a ont
une oomposition pratiquement identique 1 les écorces du-tronc et
des raoines oontiennent. en proportions variables, de la méth0xY­
:I-hydroXX (?) - anthraquinone, un aloalofde principal que nous
avons pu identifier à l'barmane et deux aloaloides secondaires.

Le plus abondant est un aloalo!de indolique très
insaturé,de formule brute 1 CI9HIj02Nj' vraisemblablement très

proche de dérivés quinazoliques des Rutacées, tels que l'évodia­
mine ou la rutaeoarp~e. mais paraissant original. le deuxième
aloalofde secondaire parait plus proche de l'ha~~ane, mais les
quantités isolées ne nous ont pm permis d'en préciser la consti­
tution.

L'étude de oes deux composés sera reprise dès que
nous disposerons d'une quantité suffisante de matière première.

Paur~diantha dewevre; est légèrement différent : si
les éoorces du tronc et des racines renferment aussi des quantités
relativement importantes de méthoxy-I-tpdroJÇy (? )-anthraguinone.
elles contiennet, en outre, deux autres anthraquinones, en faibles
proportions; leurs constitutions ahimiques n'ont pu 8tre précisées
en raison de la faible quantité de produits purs isolés.

Nous avons pu montrer l'existen~e, à l'état de traces,
dans les écorces de tronc et de racines de auridiantha dewevrei,
des trois alcaloides isolés des deux autres espèoes étudi6es.
Les racines contiennent, en outre, deux autres alcalotdes que
nous n'avons malheureusement pas réussi à séparer à l'état suf­
fisamment pur, ni en quantité SUffisante, pour en entreprendre
une étude chimique, même préliminaire.

Pauridiantha callicarpoides renferme, en outre, dans
les éoorces de tronc et de racines des quantités importantes
d'une ooumarine que nous avons pu identifier à la hydr0XX-7­
méthoxx-6-coumarine ou scopolétol.

-=~=-=-=-=-~-=-=-=-
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ETUDE DE QUELQUES OO:OSPYROS (EBENACEES)

-~--------~~-------------------------~-

I - GENERALITES 1

Les Ebènacées ne sont représentées au CONGO-BRAZZAVILLE,
que par des DiospyroS depuis que, dans sa révision du genre,
F. WH:tTE (I956) Y a :Lnc1us 1es ~e

Ce sont des arbres ou des buissons dont 1e coeur du
bois est souvent noir (1e véritab1e ébène du commerce est fourni
par ce genre), à feui11es a1ternes, non stipu1ées et entières.
Les f1eurs actinomorphes et hypogynes sont généra1ement unisexées~

fascicu1ées ou en oyt:1es parf'ois oau1inaires. Le oa1ice gamosépa1e,
entier ou profondément 1dbé, est toujours persistant dans 1e fruit;
parfois m~me acrescent, i1 1 l enve1oppe, a1ors, comp1ètement. La
ooro11e, garnopéta1e, est constituée d'un tube souvent oharnu et
rétréoi à 1'ouverture et de 10bes contournés dans 1e bouton. Les
étamines, en nombre variab1e (de 2 à IOO) sont épipéta1es ou
portées sur un réoeptac1ef 1es fi1aments sont souvent très courts,
1es anthèresordinairement apicu1és. L'ovaire est syncarpe, chaque
10ge possède deux ovu1es ou peut @tre divisée, par une fausse
c1oison, en deux compartiments uniovu1aires. Le ~ruit est une baie
à graine large, à endosperme abondant souvent ruminé.

Partiou1ièrement fréquents dans 1es sous-bois de 1a
zone forestière, 1esDiospyros se reconnaissent faci1ement à 1eur
écoroe noire, dure et fendi11ée. Ce sont, en généra1, de petits
arbres n'exoèdant guère 6 ID de hauteur, à 1 1 exception de Diospvros
crassif10ra qui dépasse 20 m et qui est exp10ité oommercia1oment
dans 1e Mayombe et 1a Sangha, comae producteur d'ébène.

L'inventaire des espèces caggo1aises est 10in d'@tre
terminé; à 1'heure actue11e, I3 espèoes y ont été reoonnues avec
certitude. Ce sont 1

- DiospyroS a1bof1avescens (Gftrke) F.rnhite 1 renoontré dans 1es
formations ripico1es de 1a Sangha et de 1'i1e M'Bamou dans 1e
Stan1ey Poo1,

- D10SïYFoS bipendensis GUrke 1 signa1é dans 1a Sangha et dans
1a for t de Bangou au Sud-Ouest de BRAZZAVILlE.

- DiospyroS crassif10ra Hiern 1 re1ativement abondant dans 1a
Sangha et 1e Mayombe.
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- DiospYEos conoaarpa GHrke & K. Schun. : trouvé dans les massifs
granitiques du Chaillu et du Mayombe,

- Diospyros dendo ~Jel"T. ex Hiern : parait froquent dans le s f'or~ts

de la vallée du 1Jinri (for~ts de Bangou, de Loudima et de 8ib':lti),

- DiospyroS gilleti de Wild.: petit arbre typique de la végétation
rivulaire de la Sangha et du Congo,

- Diosprros hoyleana F. vlliite : est très co~~mL dans toute la zone
forestiere du Chaillu, du NaYOl:1be et de la Haute Sangha,

- Diosprros ~annii fliern et D. nyan~ensis F. Pelleg. : sont
signalés dens les for~ts de la vallGe du Niari.

- DiospyroS physiocelycina GUrke : a été trouvé dans la Sangha,
le Chaillu, la vallée du Niari et 1er1ayonbe,

DiospYros pisoatoria GHrke : existe dans le 14ayombe maritime,

DiospyroS suaveolens G'lirke et D. vermoeseni de :Tild.1 sont
plus rares.

Cette liste est ap?e1ée à s'allonger rapidement car
de nombreux échantillons exist~t dans l'herbier du Centre
O.R.S.T.O.E. de BRAZZAVILLE, n'ont pas encore été déterminés avec
certitude.

Plusieurs espèces sont utilisées,par 1œ congolais,
dans la vie courante : toutes les arbalètes utilisées par les
chasseurs de la Cuvette congolaise sont taillées dans le tronc
d'un jeune D. orassiflora (A. BOUQUET - I966); divers Diospyros,
en particulier D. alboflavescens, servent à faire des pagaies,
des manches de sagdes ou de lances, des mortiers et des pilons.
Les objets sculptés (casques, fétiches, etc •• ) en ébène sont
relativement courants, tout au moinsdans une fabrication artisa­
nale destinée, le plus souvent, à la vente aux touristes.

Il est certain que c'est dans la thérapeutique locale
que les ébènes sont le plus communément e~ployés. Ils sont par­
ticulière~ent prescrits,au Congo, dans le traitement des maux de
cetes, des affections bronchiques (Dias os alboflavescens,
D. bipendensis, D. physiocalycina), des plaies D.crassiflora,
D. hoyleana, D. vermoeseni)Jcomme oontre-poison (D.bipendensis)
et, plus rarement, comne anti-abortif et dans le traitement des
affections génito-urinaires et des cGphalgies (A.BOUQUET/I969).
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Il ressort de ces diverses indications thérapeutiques,
que l'on peut attribuer aux Diospyros, ~e action antiseptique
ou antibiotique, ainsi que des pr~priétés é~éto-purgatives.

L'activité physiologique de ces p1antes peut ~tre

expliquée par la pr0sence très générale de naphtoquinones (plumba­
gine, diosquinone, méthyl-juglone, diospyroquinone) qui ont été
signalées duns plusieurs espèces.

A c8té des quinones, divers auteurs ont trouvé des
polyphénols (scopolétol, astragaline, myristrine), des triterpènes
libres ou combinés (acides ursolique bétulique, o16anique ,
lupéol, bétuline, B sistostérol), des saponines et des tannins
qui contribuent très' certainement à l'action thérapeutique des
Diospyros (HEGNAUER/I964).

A notre conna~sc~ce, parmi les espèces signalées au
Congo, seul le D. physiocalycina GUrke (= D. xanthochlarnys Gürke)
a ~ait l'objet d'une étude chioique :

R o BÂRIS & H. MOYSE (I949) Y signalent la présence
de plumbagol (5 hydroxy-2 méthyl I-4 naphtoquinone) de scopolétol,
de tannin et d'une saponine de nature ~èétercinée. Ces auteurs
insistent sur le pouvoir nntimicrobien de cette espèce dont
l'infusé à IO p.IOO d'écorces de tiges a une activité comparable
à celle de I U.I. de pénicilline.

Ces considérations nous ont incité à étudier, d'une
~açon plus appro~ondie, diverses espèces congolaises considérées
comme médicinales par leshabitants du pays :

Nos recherches ont porté sur le Diospyros albo~laves­

~, le D. hoyleana et 1e D. gilleti dont la présence à proxi­
mité de BRAZZAVILLE nous assurait un a?provisionnement plus ~acile

et plus abondant.
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2 - DIOSPYROS ALBOFLAVESC:~NS (Gürke) F. 1fuite -

Le Diospyros alboflavescens F. ;n~ite (*) est un petit
arbre assez f:r:réquent au COIJGO-K:.A'::; ~AVILLE, dans les formations
ripicoles et sur les berges des fleuves.

Nous avons rencontré, pour la première fois, sur les
bords de la Ngoko, à la frontière Congo-Ca~eroun (Herbier A.B.
N°I649). Il est assez comnun dans i1tle M'Bamou où il représente
une des espècos typiques des associations végétales des for~ts

inondées de cette région (p.sITA/I97o).

C'est un arbre de 6 à IO m de h~uteur, souvent assez
ramifié, à écorce noire et à boi~ brun rouge. Les feuilles, vert
glauque, sont cunéeo à la base et acuminées au somnet; les nervu­
res secondaires sont saillantes à la face inférieure. Les fleurs
blanches ont une odeur agréable rappelant celle des fleurs d'oran­
gers. Les fruits subglobuleux atteignent 2 à 2,S cm de long et
conservent, à la base, la calice irrJgulièrement lobé et légèrement
acrescent.

Les essais préliminaires effectués sur des échantil­
lons freis (Cf. supra p.J8), en provence de l'ile de M'Bamou,
montrent que cette ~lante ne contient ni alcaloïdes, ni flavones,
ni saponosides, ni glucosides cyanogénétiques. Par contre, les
différentes parties de l'arbre (feuilles, écorces du tronc et des
racines) renferment des proportions variables de guinenes, ainsi
que des tannins et des terpènes.

Nous avons es~ayé de préciser la nnture et le nombre
des quinones existant dans cette plante : IO g dos différentes
parties de la drogue (feuilles, écorces du tronc et des racines),
humectés par IO ml diacide chlorhydrique au Ils, sent mis à
macérer dans IOO ml de chloroforme pendant 24 heures; le solvant
est recueilli quantitativement par expression des marcs sous
vide, puis distillé.

Une parcelle des différents extraits ob~enus est dis­
soute dans de l'éthanol; avec le réactif de BRISSEMORET & COMBES,
on obtient une coloration violette sans précipité indiquant la
présence de naphtoguinones.

(*).- Synonymies 1 ~~ba alboflavescens Gfirke, Maba laurentii de
Wild., Maba bequaertii de Wild., Diospyros insculpta Hutch.
& Dalz. -
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Un essai de microsublin~tion du résidu, ainsi qu'un
essai de distillation en présence d'eau et d'acide phosphorique,
ayant été négatif, nous en daduisons qu'il s'agit de naphtoguinones
non volatiles.

Une autre fraction du résidu,diosous d~~s le oéthanol,
est ohromatographiée sur plaques de Kieselgol G IŒRCK de 0,25 cm
d'épaisseur, en utilisant COlI'1e solvan"t le mélange héxane-acétate
d'éthYle (80 - 20 v/v) et C01:1'e révélateur, la potasoe alcoolique
à 5 p.IOO.

Les feuilles dOl~ent, en front de SOlvant, une tache
jaune non quinonique, puis un spot de quinone de Rf a ° 67, puis
diverses taches correspondant à la chlorophylle (Fig.I9~.

Les écorces doru~ent une tnche très nette de quinone
de Rf : 0,67 (Fig.I9).

Avec les racines, on obtient J "taches très nettes de
Rf 0,67, 0,55 et 0,45 (Fig.I9).

Donc, les feuilles et les écorces de Diospyros
alboflavescens contiennent une naphtaguinone non volatile ayant
un Rf' de : 0,67.

Les racines renferment J quinones ayant respectivement
un Rf de a 0,67 - 0,55 - 0,45.

- EXTRACTION ET SEPJL~TION DES QUINONES a

Pour extraire les quinones, nous avons utilisé
la méthode des solvants successifs, dans un apparoil de SOXHLET,
pendant un temps variant de 5 à 7 heures; les solvants employés
ont été successivement: l'éther de pétrole, l!éther, le chlo­
roforme. llaoétate d'éthyle, le m0thanol.

Les différents extraits sont concentrés jusqu'à
IOO ml environ, nu bain-mQrie ct sous pression rédUite, puis
plaoés 24 heures au réfrigérateur. Les oventuels précipités sont
reoueillis sur filtre, séchés sous vide phosphorique et pesés.
Les extraits sont concentrés à sec, séchés sous vide et pesés.

Avec les feuilles, nous Qvons obtenu:

- un préoipité microoristallin représentant 0,8 p.IOO de Grogue
sèche obtenu, après ooncentration ct séjour au réfrigérateur de
1'extrait éthéro-pétrolique.
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_ seuls les ex~ruits é~héré et chloroformique contiennent des
quinones en faiblo quanti~é (colora~ion mauve avec ln po~asse).

Les éoorces du ~ronc nous ont permis d'ob~enir :

- un préoipité microcris~allin à par~ir des extrnits éthéro­
pétrolique e~ éthéré représentant 0,9 p.IOO de l~ Crogue sèche.
Seuls les extraits é~héré e~ chloroformique contiennen~ des
quinones.

Les racines cannent aussi un précipi~é nicrocris~allin.

nais moins impor~an~, dans l'extrait éthéro-pétrolique (0,3 p.IOO)
et tous les extraits contienent des quinones, surtout abondantes
dans l'éther e~ le chloroforr,le (respec~ivemen~ 0,9 et 0,7 p.IOO).

Tous lesprécipités ob~enus donnent une réac~ion de
LIEBERlUUf for~ement posi~ive indiquan~ leur na~ure ~erpènique.

La purif~ca~ion et la séparation des quinones an~ é~é

ob~enues de la façon suivante :

- Feuilles 1

G~né par la présence de chlorophylle, nous avons
essayé d'extraire les quinones par passage en phase aqueuse al­
caline, puis après acidification de la phase aqueuse, extraction
à Fé~her.

On constate, au moment de l'aloalinisa~ion du milieu,
la forma~ion d'un abondant précipi~é blanc verd~tre favorisant les
émulsions. Lors du passage en phase acide, l'extrait éthéré des
quinones, dabord jaune vif, rougit assez rapidement, ce qui sem­
blerai~ indiquer une al~ération du produi~.

Après èeshydra~a~ion du solvant sur sulfa~e do sodium
anhydre, l'ex~rait éthéré est ohroma~ographié sur 20 g d'alumine
neutre PROLABO (Afnor Iû-2J). La quinone se fixe sur la colonne
sans qu'il soi~ possible de l'éluer, ni par le chloroforme, ni
par llacé~ate d'éthyle, ni par lhcétane, ni par le mé~hanol.

- Ecorces 1

Les différen~s ex~rai~s sont repris par de l' éther e~

chroma~ographiés sur une colonne de JO g d.alumine neu~re; l'élu­
tion es~ fai~e suocessivemen~ par l'é~her, le ch1oroforme, le
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méthanol et le mélange de ces solvants en proportions variables.

La quinone passe dans les ~ractions B-I3 (éther­
chloroforme 75-25 v/v), mais les quantités obtenues sont très
faibles (O,OB p.IOO) et la colonne reste colorée en rouge sans
qu'il soit possible d'éluer quoique ce soit.

- Racines :

L'èXtrait éthéré (0,75 g), est dissous dans le benzène
pur (IOO ml), puis ohrornatographié sur une calonne de 25 g d'alu­
mine neutre; l'élution est ~aite auœnzène, puis au mélange
benzène-éther, puis à l'éther. Les ~ractions recueillies sont de
JO ml. Chaque ~raction est analysée par chromatographie en couches
m~ces (Kieselgel G) avec, coor:,e solvnnt, le Délange héxano-acétate
d'éthyle (80 - 20 v/v) et la potasse alcoolique comme révélateur.

Les ~ractions 3 à I9 éluées par le benzène pur,
contiennsnt la quinone èe R~ 0,67 (QI).

Les autres fractions oontiennent des traces de quinones,
mais là aussi, il semble que la majeure partie c:u produit reste
fixée sur lhlumine snns qu'il soit possible de l'éluer.

L'évaporation à sec des fractions 3 à I9 nous prrnet
d'obtenir 0,250 g de la quinone de R~ 0,67.

L'exXrait chloro~ormique (0,580 g) es§ repris par de
l'éther, ~ chromatographié sur al~~ine neutre, dans les marnes
conditions que ~écèdellmlent.

Les fractions 3 à IJ (éther) dop~ent 84 mg de quinone
Ge Rf 0,67 (Fig.I9).

Les ~ractions I4-I7 (éther-acétate d'éthyle I-I v/v)
contiennent un mélange des J quinones (Fig.I9).

Les ~ractions rB à 24 (acétate d'éthyle pur) nous
permettent d'obtenir 0,09 g de la quinone de R~ 0,45 (Fig.I9).

A partir des écorces de racines de DiospyroS albo­
~lavescens, nous avons pu pbtenir :

0,3 p.IOO de Quinone l de Rf 0,67

0,08 p.IOO de la Quinone J de R~ 0,45'.
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La Quin@ne 2 (Rf 0,54) nia pu @tre séparée.

Il est à signaler que la très faible quantité des
produits is@1és parait due à une résinification partielle des
quinQnes au cours des différentes manipulatiens~
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FIG .20

DIOSPYROS AEBOFLAVESCENS Quinones-
-----------------~------

Essais préltminaires : (F = Feuilles)

(E = Ecorces)

( R = Racines)

- Chromatographie sur colonne : Fractions 5 - I7 et 23 -
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- IDENTIFICATION DES PRODUITS ISOLES :

I - Quinones :

Seule, la Quinone de Rf 0,67, obtenue en quantité
suffisante, a pu ~tre étudiée.

Elle cristallise dans l'a1c)ol à 40, en aiguilles
rouge orang6 brunissant assez rapidement par oxydation.

Le point de fusion est de I24/5° (microscope à platine
chauffante de REICHERT).

Le spectre U.V. déterminé dans l'alcool neutre prése.te
des oaximums à: mu: 250 et 425, avec des épaulenents à :

mu 342 et 402 et un min:irntII:l à: mu : 305 (Fig.20).

Le spectre I.R. a été déterminé dans le bro~urG de
potass:lwn à l'appareil UNICAL SP I200 (Fig.20).

Par comparaison avec différents échantillons de quinone
en notre possession (plumbagone, juglone, méthyl-7-juglone, lawsone
et diosquinone), nous avons ?U conclure à l'identité du produit
isolé du DiospyroS alboflavescens avec la méthyl-7-juglone :
les points de fusion, les spectres I.R. et U.V. des deux corps
étant identiques.

2 Terpènes:

Les différents précipités obtenus lors Ce 11extraction
de 1a plante étant unitache en chromatographie en couches minces
(Kieselgel G) avec, com~e solvant, le mélange chloroforme-éthanol
(99 - I v/v) et, coame révélateur, Itaoide sulfurique au I/2,
nous les avons rassemblés et repris dans le minioun de méthanol
bouillant, par refroidissement lent, on obtient une abondante
cristallisation en grosses aiguilles rassemblées en oursins.

Le produit, souillé de quinones, est redisDous dans
le méthanol et filtré sur charbon végétal NORIT de façon à éli­
miner les quinones et à obtenir une solution parfaiter~ent inco­
lore. Après concentration et séjour au réfrigérateur, on obtient
une cristallisation en fines aiguillos blanches.
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FIG.22
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- DIOSPYROS ALBOFLAVESCENS - . Quinone 0,67 - Spectre u.v. _------------------------
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-Fig. 23 - DIOSPYROS ALBOFLAVESCENS - Quinone 2 - Spectre I.R.-------------

- DIOSPYROS ALBO}~AVESCENS - Quinone 3 - Hpectre I.R.-------------
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Après séchage sous vide phosphorique, le produit
présente un point Ge ~usion de 297/8° (TOTTOLI).

de : (OC)D :
Le pouvoir rotatoire déterminé duns la soude N est
_ 7°.

Le speotre de masse nous permet de déterminer le poids
mo1éoulaire avec un pic Mie: 456 (M+).

Ces données nous permettent de rapprocher ce terpène
de 1'acide bétulinique, produit déjà isolé de di~~érents DiospYros,
en particulier du D. kaki (SHUN ISEDA, KAZYOSHI YAGISHITA7I955)
et des D. discolor, D. melanoxylon et D. peregrina (GUPTA, TIW~~I
I964) (RA}UlCEUU~DRA RAO/I964).

La oomparaison des spectres I.R. et R.M.N. (Fig 22 et
23) avec ceux obtenus avec un échantillon d'acide bétul~nlque ~),
nous permet de conclure à l'identité do ces deux corps.

Les di~férentes parties du Diospxros alboflavescens
(~euilles : 0,8 p.IOa - Ecorces : 0,9 p.IOO - Racines 1 0,3 p.IOC)
contiennent un acide terpénique qui a pu Otre identi~ié à
l'aoide bétuligue.

- CONCLUSIONS :

Les di~férentes prties de Diosprros alboflavescens
contiennent, en proportions variables 1

- une naphtoquinone qui a pu ~tre identifiée à la méthYl-7­
juglone,

- de l'aoide bétuligue.

-=_=_=_=_=_c_=_=_=_

- - - - - - - - - ~ - - - - - - - - - ~ - - - ~ ~ ~ - - - - -
(*) Nous remercions très vivement ~mdrume POLONSKY, de l'INSTITUT

DES SUBSTMfCES NATURELLES de GIF-sur-YVETTE, qui nous a
aimablement proouré un éohantillon d'acide bétulique. -
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_ III - DIOSPYROS HOYLEAl·TA F. lThite
------------------------------

Assez co~ dans les formations forestières (Chaillu,
Meyombe, Vallée de la Bouenzc et Sangha), le DiospyroS hoyleana
F. ~lliite (*), est un petit arbre à feuilles aSYLlétriques, émargi­
nées au sor:net, de J à 5 cm de long sur I à J cm de large. Les
fleurs, jaune pâle ou blanc, poussent sur les rameaux défeuillés;
le calice est faiblement pub6rulent; l~ lobes de la corolle n'ont
guère que I Dm de long et sont à peine plus longs que ~rges.

Le fruit, rouge puis noir, est ovoIde et légèrement verruqueux.

Les échantillons analysés ont été récoltés dans la
for~t de Bangou, à 200 km environ au nord-ouest de BRAZZAVILLE.

- ESSAIS PRELII1INA,IRES

Les essais préliœdnaires effec~és sur du ~ériel

frais (Cf. supra p.J9), indiquent que la plante ne oontient, ni.
alcaloldes, ni flavono~desl ni glucosides cyanogénétiques. Par
oontre, les différentes parties de l'arbre (feuilles, écorces du
trono et des racines), contiennent 1

des Quinones, en proportions variables,

- des Tannins,

des Terpènes,

- des Saponosides,en faibles proportions, puisque l'indioe mousse
déterminé sur les décoctés au IIIO, et de I50.

Pour préoiser la nature et le nombre des quinones
existant dans les éoorces de tiges et de racines, nous avons
effeotué les essais suivants :

~ - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - --

(*) SYNONYMIES r ~mba kamerunensis Gftrke - DiospYr0s buxifolia
Hiers - Strombosiopsis buxifolia S.Moore. -
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- I5 g de drogue, aoidifiés par I,5 ml d'acide ohlor­
hydrique au I/5, sont mis à maoérer dansI50 ml de ohloroforDe
pendant 2 L:- heures; la solution ohloroforoique est récupér0e quan­
titativement par expression des marcs sous vide, puis évaporée
à seo 1

une partie du résidu est repris par de l'éthanol; il donne,
avec le réactif de BRISSEMORET & CO~ffiES, une coloration violette
sans préoipité, Oe qui indique la présenoe de naphtoguinones,

- les différents extraits, dissous dans le chloroforme, sont ohro­
matographiés sur plaque de Kieselgel G MERCK de 0,25 nrr.l d'épais­
seur, en utilisant COCLle solvant le nélange héxane-acétate d'éthyle
(80/20 v/v) et, comme révélateur, la potasse alcoolique.

Tous les extraits donnent la m~me image :

un premier spot, à peine visible,de Rf : 0,75, puis une tache
plus nette de Rf 1 0,49, une troisième tache, très marquée, de
Rf : 0,J9, immédiatement suivie d'une tache colorée,par la potasse
alooolique, en marron roux, puio d'une trabée colorée en rose
violacé où se discernent deux taches peu nettes.

Le DiœpyroS hoyleana contient au moins trois quinones
principales, ayant respectivement un Rf de : 0,75 - 0,49 et 0,J9.

- EXTRACTION ET SEPARJ~~ION DES qyINONES

Les échantillons sont dégraissés, dans un appareil à
extraction de SOXHLET, par l'éther de pétrole, puis, après acidi­
fication de la po~e par de l'acide chlorhydrique au I/5,
épuises successivement par de l'éther, puis du chloroforme.

Teus les extraits obtenus contiennent des quinones.
Les extraits éthéro-pétroliques et éthérés, donnent après concen­
tration et séjour au réfrigérateur, un abondant précipité micro­
cristallin, donnant une réaction de LIEBERYiAN fortement positive
et rappelant beaucoup celui que nous avons obtenu, dans des condi­
tions analogues, avec le DXBPyrOS alboflavescens.

Pour éliminer ces produits, nous avons rePris les
différents extraits par de la soude dil~e à 5 p.IOO. es quinones,
qui passent dans la phase aqueuse sodique, sont ensuitê extraites
par de l'éther, après aoidification du milieu par de l'acide
chlorhydrique au I/5'. .
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Chromategraphie en c0uches minces s

E = Extrait chlercd'ormique des· Ecorces

R = Extrait chl0r0f0rmique des Racines

Q!I: = Quinone·I
Q2 = Quinene 2

-.Q.3 = Quinone J

- P = Témoin de plumbagone

- M~·= Témoin de méthyl 7 - juglone
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Après dessicc~tion sur sulfate de sodium anhydre,
le solvant est distillé et le résidu pesé, après séchage sous
vide phosphorique.

Par cette méthode. nous avons obtenu :

Ecorces (I50 g) Racines (50 g)

Ether pétrole ~ther QgQ!J

O,I95 0,264 O,IJO 0,067

Ether
-~--

oe qui correspond à une teneur en quinones brutes de 0,65 p.IOO
d'écorces de racines et de 0,4 p"IOO pour celles du tronc.

Nous avons essayé de séparer les différentes quinones
par chromatographie sur une colonne d'alumine neutre PROLABO ,
mais les quinones se fixent sur l'alumine sans qu'il soit possib1e
de les éluer, nipar l'éther, ni par le chloroforme, ni par le
méthanol ..

Nous avons essayé, alors, une séparation par chro~~­

tographie préparative sur plaque de ~selgel G ~mRCK de 0,50 mn
d'épaisseur, en partant directement des extraits : éther de pétrele,
éther et chloroforme, le solv~nt utilisé est le nélange héxane­
acétate d'éthyle (80-20 v/v).

Après migration du solvant jusqu'au bord supérieur
des plaques, on observe 4 bandes bien visibles, quoique d'impor­
tance inégale :

- Une bande, colmrée en rose mauve par la potasse alcoolique,
assez faible, correspondant à la quinone I,

- Unebande plus importunte, colorée p~r la potasGo en violet parme,
représentant la Quinone 2,

- Une bande importante, colorée en violet foncé par la potasse,
constituuo par la Quinone J,

- Une bande colorée en marron violacé suit insoèiatement.

Après grattage de l'adsorbant, les quinones sont
éluées par de l'aoétate d'éthyle. Après filtration et évaporation
du solvant, on obtient des produits bien cristallisés qui donnent
en chromatographie en couches minces (Kieselgel G), dans les rn~mes
conditions que pour les préparatives, une seule tache. révélable
par la potasse alcoolique.
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Fig. ~6 - l - ~1~~~O~ ~O~~A_: {.luinone J - Spectre 1.R.

- 2 - DIOSPYROS GILLET1 : Quinone 4 - Spectre I.R.
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2S0 300 . 350 400 4S0 seo

- DIOSPYROS HOYLEANA 1 Quinone 3 - Spectre u.v. -
~-----------------

Ce spectre est identique à celui de la Quiri0ne 4 du
DiospyrQs gilleti.
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t~lheureusement les rendements sont extrèmement faibles et correspon­
dent à O~1 % du poids de la drogue mise en oeuvre (écorces de racine).

IDENTIFICATION DES PRODUITS ISOLES

l - Terpène :

Les précipités obtenus lors de la concentration des extraits éthéro­
pétro1ique et éthéré sont dissous dans le méthanol et analysés en chromatogra­
phie en couches minces (KIESELGEL G.) en utilisant comme solvant le mélange ch1o­
roforme-méthano1 (98-2-V/V) et corone révélateur l'acide sulfurique au 1/2.

Les solutions~ donnant toutes une seule tache de Rf : 0,4~ sont ras­
semblées, décolorées au charbon végétal Norit, puis concentrées. Après refroi­
dissement et séjour au réfrigérateur on obtient une cristallisation en fines ai­
guilles blanches qui sont recueillies par filtration et séchées sous vide phos­
phorique.

Le point de fusion~ le pouvoir rotatoire et le spectre I.R sont les
mêmes que ceux obtenus avec le Terpène isolé du Diospyros a1bof1avescens et que
nous avons identifié à l'acide bétu1inique.

Le terpène isolé du Dohoy1eana est donc l'acide bêtu1inique.

II - Quinones :
Quinone 1.

Existant à l'état de traces dans les écorces de racines nous avons pu
en obtenir quelques milligrammes par chromatographie préparativeo

Par chromatographie en couche mince (KIESELGEL Go), en utilisant com­
me solvant les mélanges benzène-ch1orcforme (95-5 V/V) ou héxane-acétate d'éthy-'
le (80-20 V/V)on constate que cette quinone a le même Rf (r~rO et 0,75) que la
p1umbagone , et que le mélange des deux quinones ne donne qu'une seule tache.

La quinone 1 serait donc identique à la p1umbagone malheureusement les
trop faibles quantités de produit pur isolées ne nous ont pas permis de confirmer
cette identification par la détermination d'autres constantes physiques (point
de fusion, spectres U.V et I.R).

Quinone 2.
Obtenue aussi en très faible quantité par chromatographie prépara­

toire, nous avons pu en déterminer le spectre U.V en utilisant la solution
éthano1ique provenant de .1'ë1ution des chromatogrammes.

Le spectre U.V présente des maximums à Àm~ 254 et 438, ce qui permet­
trait de le rapprocher de celui de la Diospyrine isolée du D.Montana par KAPIL
et DHAR (J.Sci.lnd.Res.india~ 1961~ 203, 498) et dont la structure a été définie
par SIDHV et PARDHASARADHI (Tetrahedron 1etters, 1967, 1313).



l1alheureusement nous n'avons pas pu poursuivre l'identification de ce
produit, ne disposant que de quelques milligrammes de substances.

Quinone 3.
C'est la seule quinone du D.hoyleana que nous avons pu obtenir en

quantité suffisante pour pouvoir en faire une étude approfondie.

Elle cristallise dans l'acétate d'éthyle en prismes rouge orangé. Le
point d~ fusion est de 220 0 (Tottoli).

Le spectre D.V déterminé dans l'alcool neutre présente des maximums
a Àm~ 252-4, 432-4. Dans l'éthanol alcalin les maximums sont de Àm~ 290-4, 370
ct 570.

Le spectre I.R déterminé à l'appareil UNICM! SP J200 dans le bromure de
potassium montre l'absence de signal entre J700 et 4000 cm- J et des absorptions à
J662 et 1640 cm- J

Le spectre de masse indique un pic moléculaire a MIe 374 (~~) et une
seule fragmentation importante à 'fIe 359.

Le spectre R.M.N. montre

deux singulets presque confondus à 2,03 et 2,05 ppm (6 protons) correspondant
a deux groupements méthyle

- deux doublets (J = JÜcps) à 6,7 et 6,96 ppm (2 protons) correspondant chacun
à un système A B.

- un singulet à 6,96 ppm correspondant à deux protons,
- un singulet à 7,33 ppn ( un proton).
- un singulet à 7,60 ppm (un proton).
- deux singulets situés respectivement à 12,05 et 12,41 PPM correspondant chacun

à un proton phénolique.

Ces résultats permettent d'attribuer à cette molécule la structure de
l'isodiospyrine décrite par FALLAS et THOMSON (J.Chen.Soc.(C.) 1968, 2279-82).

Le spectre R.M.N. en particulier est facilement interprétable et est
un accord avec la structure proposée (dimère de la méthyl 7 jaglone) ~

- deux méthyl équivalents signalés par les singulets à 2,03 et 2,05 ppm.
- le singulet en 6,96 correspondant à deux protons équivalents situés en a de la

quinone en 2 et 3. Par contre les protons situés en 2' et 3' ne sont pas équi­
valents en raison de la formation possible d'un hémiacétal entre le carbonyl
quinonique et la fonction oxydrile de la 2ème molécule : ils apparaissent alors

sous forme d'un système A B.
- Par analogie avec la juglone, le proton indiql~ par le singulet en 7,60 ppm

peut être attribué à l'n en 8 tandis que le singulet en 7,33 est attribuable
au proton situé en 6'.

- Quand auxsingule~très déplacés (12,05 et J2,41 ppm) ils correspondent aux
protons phénoliques.



- CONCLUSIONS

Les racines de Diospyros hoy1eana contiennent :
- un acide trite~pénique identifié à l'acide bétu1inique,
- trois quinones en proportions très inégales: deux existent à l'état de

traces et peuvent être rapprochées respectivement de la p1umbagone (quin9ne 1)
et de la diospyrine (quinone 2) ; malheureusement les quantités de produits
isolés ne nous ont pas permis de confirmer ces identifications.

Plus abondante la quinone 3 a pu être identifiée ~ l'isodiospyrine, quinone
isolée au Diospyros mespi1e formis ct du D.virginiana.



- IV - DIOSPYROS GILLETI de (;Tild.

------~-----------------~-

Espèce typique de ln végétation des berges des ri~

vières et des formations ripicoles, Dios12yros gilleti de H:lld~

se renoontre sur les bords du Congo, à l'Ile M'Barnou (Herbier~:

P.SITA/N°I739), près de BRAZSAVILLs, ainsi que sur ceux de la
Sangha (Herbier 1 A.B./lI0I648), où il est asoez fréquent.

C'est un petit arbre à feuilles allongées, étroites~

de I8 cm de long sur environ 5 om de large, asymétriques à la base,
à limbe légèrement déourrent sur le pétiole. Les inflorescenoes
sont axillaires et très fournies; les fleurs sont petites, à·
oalioe pentalobé, à oorolle à tube court, à lobes étalés. Les
fruits sont brun, ronds, lisDoo,de I cm de diamètre et dépassant
le oalice légèrement acrescent.

Les échantil~ons analysés proviennent de l~le M'B~u

Les écorces du trono et des racines assez m:lnces, brun clair à
llétat frais, noircisoent très vite au cours de la dessiccation.

- ESSAIS PRELIMINAIRES a

Les essais pré~iminaires, ef~ectués dans les mAmes
conditions que pour les eopèoes préoèdentes, d'abord sur du·
matériel frais, puis sur les drogues sèohes (feuilles, éoorces
dutrono et des racines) indiquent : :

.- absence d1aloalotdes, do flavones, de glucosides oyanogénét~ques

et de tannins,

- présenoe de quinones, qui d~nnent, avec le réactif de BRISSt­
MORET & CO~lBES, une c-:loration violette sans précipité, donc,
qui sont, elles aussi, des naphtoquinones,

- présence de faible quantité de saponosides donnant un indice
mousse de I50,

- présenoe, dans les écorces du tronc et des racines, de terpènes.

L'examen, en chromatographie en couohes minces
(Kieselgel G), en utilisant COrnL1e solvant le ~élange héxane­
acétate d'éthYle (80/20 v/v) et, oomr:,e révélateur, la potasse
a1ooolique, des extraits chloroformiques des écorées de rao:lnes
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Chr9ma~0graphie en oouches minces 1

R = Extrait ohlorQformique des Rac~nes,

Q2: = Quinene 2 du niospyr@s heyleana.
QJ = Quinone J du Df0spyros hoyleana,
P c Témoin de plumbagone.
MJ c Témoin de méthyl-7-juglone.



let de tiges, acidifiées par de l'acide ch10rllydrique au I/5.
I~ontre l'existence de 4 quinones, nettement distinctes, suivies
d'une trainée plus confuse o~ semblent app~rnttre .3 taches peu
différenciBes. .

Ces quinones ont un Rf de : 0.7C - 0,67 - 0,49-0,39.

Par comparaison avec les produits isolés de DiospyroS
a1bof1avescens et de D. hoY1eana, il semblerait que la Quinone 2
soit identiaue à la Quinone I du D.albof1avesoens et que les
Quinaes .3 ei 4 soient les m~mes que les Quinones 2 et J du
D. hoyleana.

- EXTRACTION E'I' SEPARATIOn DES QUINONES :

Après une première extraction à l'éther èe pétrole,
la drogue est acidifiée ?cr de l'aoide chlorhydrique au I/5, puis
extraite, de nouveau, par de 1'éther et du chloroforme.

Tous les extraits obtenus contiennent des quinones,
après conoentration et séjour au réfrigérateur des extraits
éthéro-pétro1iques et éthérés, on obtient un abondant précipité
cicrocristal1~ jaunâtre. donnant une réaction des terpènes
fortement positive et vraisenblablement analogue aux produits
isolés, dans les m~mes conditions, des deux pœécèdentes
espèces étudiées.

Etant donné ~eg résultats décevants que nous avions
obtenus en voulant séparer les qu~ones par chromatographie
par colonne d'alumine, nous avons utilisé direotement, pour sé­
parer les quinones, la ohronatographie préparative sur plaques
de Kieselgel G de 0,50 mm d'épaisseur, en ~lisant, oomme sol­
vant, le mélange héxane-aootate d'éthyle (80 - 20 v/v) et. comme
rév~lateur, la potasse a1ooolique.

Après développement du chromatogramme, on constate
une bonne séparation des différentes quinonee, après grattage
de l'adsorbant et élution des quinones par l'acétate d'éthyle,
nous avons pu obtenir les différentes quinones à l'état pur et
cristallisé par évaporation lente du solvant.

Malheureusement, la quantité de produits obtenue
est très faible et il n'est pas possible, âns oes conditions,
de oa1ou1er un rendement valable.



,

- IDENTIFICATION DES SUBSTAIICES ISOLEES 1

.A - Terpène :

Le précipi~é.recualli par filtration des extrai~s

é~héro-pé~rolique e~ é~héré.es~ dissous, à llébulli~ion, dans
le mé~hanol où il cris~allise à froid, en grosses aiguilles
assemblées en oursins.

Le proèui~. con~enan~ encore de la quinone. es~

redissous dans le mé~hanol bouillant. filtré sur charbon végé~al

NORIT , de ~açon à avoir une solution incolore. Après concen~ra­

~ion du solvant e~ séjour au ré~rigéra~eur, on obtient une cris­
tallisa~ion en ~ines aiguilles soyeuses qui son~ recueillies par
~iltra~ion et séchés sous vide.

Après détercina~ion du pouvoir ro~atoire et examen
du spec~re I.R., on cons~ate que ce ~erpène es~ identique à celui
isolé des Diospyros alboflavescens et hoyleana 1

- Il s'agit, donc, de l'acide bétuligue.

B - Quinones 1

La Quinone l cristallise en fines aiguilles rouge
orangé et a un point de ~usion de I09-IIOo (détermination e~~ec­

-tuée au microscope à pla~ine chau~f~te de REICIiERT). elle est
distillable•.

~fulheureusement, nous disposions de trop peu de
produit pour pouvoir ~aire d'autres déternina~ions e~ poursuivre
l'identi~ication de ce corps.

La Quinone 2 cristallise, en aiguilles rouge orangé
et présen~e un point de ~usion de I25° (REICHERT) et un Rf
iùentique à celui de la méthyl-7-juglone isolée de D.alboflaves­
cens. cette identité est con~irrnée par lbx2œlen des spectres U.V.
et I.R. qui sont superposables.

Cette Quinone est donc de la méthyl-7-Juglone.



La quinone 3 existe aussi à l'état de traces. Elle présente le même
Rf (0,49) et son spectre U.V est superposable à celui de la quinone 2 isolée
du Diospyros hoyleana. Ces deux corps sont donc identiques et peuvent être
rapprochés de la diospyrine ; malheureusement, là aussi, les quantités de pro­
duits isolés ne nous ont pas permis de poursuivre l'identification de ce corps.

La quinone 4 cristallise dans l'acétate d'éthyle ou le méthanol en
prismesrouge orangé. Le point de fusion (220 A

), les spectres U.V et I.R sont
les mêmes que ceux de la quinone 3 du D.hoyleana que nous avons identifiée à
l'isodiospyrine.

- CONCLUSIONS

Les racines de Diospyros gilleti contiennent :
- quatre naphtoquinones, dont deux seulement ont pu être identifiées avec

certitude : la première (quinone 2) est la méthyl-7 juglone et la seconde
(quinone 4) est l'isodiospyrine dimère rle la néthyl-7 juglone.

- un acide tritetpênique qui est l'acide bétulinique.

- CONCLUSION.

Cette étude nous a permis de préciser la constitution chimique de
trois Diospyros congolais (D.alboflavescens, D.hoyleana et D.gilleti). Les
trois espèces contiennent des quantités importantes (de 1 à 2 %) d'un acide
triterpénique que nous avons pu identifier à l'acide bétulinique composé
assez commun dans le règne végétal et déjà signalé dans plusieurs Ebénacées.

La présence de naphtoquinones est à peu près constante dans les
plantes de cette famille. Dans les espèces étudiées nous avons pu isoler
et caractériser ~

- de la méthyl-7 juglone présente dans les feuilles, les écorces et les ra­
cines de D.alboflavescens, dans les écorces de tiges et de racines de
D.gi11eti.

- de la méthyl-2 jug10ne (ou p1umbagone) à l'état de trace dans les éco~ces

de tiges et de racines de D.hoyleana.
- d'une dimère de la méthyl-7 jug10ne ou isodiospyrine dans les écorces du

tronc et des racines de D.hoyleana et D.gi11eti.

Il est possible que la Diospyrine, isomère de l'isodiospyrine existe
dans les écorces de racines et du tronc de D.hoyleana et D.gil1eti, mais nous
disposions de trop faibles quantités de drogue pour pouvoir confirmer cette
identification.

Nous esperons pouvoir reprendre cette étude et la compléter dès que
nous pourrons disposer d'un nouvel approvisionnement en produit fraîchement
récolté, car ces substances sont très altérables à l'air et avec le temps.



CON C LUS ION S G E N E R ALE S

---------------~------~----------------~

Chargé par l'O.R.S.T.O.M. de llé~ude de la Pharma­
copéo ~radi~ionnelle du CONGO-BRAZZAVILLE, nous avons, en prio­
ri~é, dressé l'inven~aire des plan~es u~ilisées dans oe pays à
des fins ~hérapeu~iques, ~oxiques ou magi~ues.

Dans ce~ inven~aire (A. BOUQUET/I969), consacré à
l'é~ude e~hno-bo~anique des plantes médioinales, nous avions
volon~airement négligé, faute de documen~s e~ de ~emps, l'é~ude

des principes ac~ifs qui, vraisemblablemen~, les avaien~ fai~

remarquer par les guérisseurs et qui jus~ifiaien~ leur répu~ation

de plan~es médicinales.

Au cours d'un deuxième séjour au CONGO, nous nous
sommes at~aché à l'é~ude ohimique de oes végé~aux : oles~ le
résul~a~ de oes inves~iga~ions, enoore ~rès incomplè~es dans
oe domaine, qui fon~ l'obje~ de ce ~ravail.

Par des mé~hodes simples mais éprouvées, pra~icables

sur le ~errain, à la fois sensibles e~ fidèles, nous avons
~es~é 350 espèces, choisies dans la mesure du possible, parmi
les plan~es oonsidérées co~e médioinales par les Congolais.
Dans plusieurs oas, il nous a paru in~éressan~ de poursuivre
l'inves~iga~ion ohimique sur des genres ou des espèces non médi­
cinaux, mais bo~aniquemen~ voisins de ceux u~ilisés par les
fé~icheurs.

Nous avons volon~airemen~ négligé les végé~aux ayan~

déjà fai~ l'obje~ d'é~udes ohimiques plus ou moins approfondies,
pour por~er nos effor~s sur oeux don~ la oons~i~u~ion chimique
nous é~ai~ ~o~alemen~ inoonnue.

Ces inves~iga~ions, don~ les résul~a~s cons~ituen~

la première par~ie de ce ~ravail, nous on~ perDis de me~~re en
évidenoe :

- des alOa1otges.dans 82 plan~es, appar~enan~ à 28 familles
)

differen~es,

- des guinones, dans I6 espèoes, provenan~ de 6 fami11es.

- des gluoosides oYanogéné~i9ues, dans I6 plan~es, répar~ies

en~re 4 familles différentes.



- des flavonordes, dans 4I esp~ces,

et de signaler l~ présence de saponosxes, de terpènes et de
tannins dans de nombreuses espèces encore peu, ou ~al, oonnues.

A partir de ces recherohes péliminaires, nous
avons entrepris l'étude plus approfondie d'un oertain nombre
de drogues à quinones et à alcalo~des, en particulier, d'une Anno­
nacée (Uvariopsis solheidii), de trois Rubiaoées (Pauridiantha
callicarpoides, P. viridiflora et p. dewevrei) et de trois Ebèna­
oées (DiospyroS alboflavescens, D. hOYBana et D. gilleti) dont
la oonstitution chimique était totalement inoonnue.

L'étude de oes ?lantes nous a permis de mettre en
évidence :

- dans les écoroes de trono et de raoines de l'Uvariopsis solheidii
un aloalo!de de formule brute C2îH2IO~N qui est le (diéthYlamino­
éthyl) I - m'-thy:Lènediog (3-4 7 - cGthoxy J?) - phénanthrène.

Cet aloalo!de se rattaohe, par sa constitution,
aux aporphines, alcalo!des déjà signalés dans les Annonacées,
les Lauracées et les Ménispermaoées. Son originalité réside sur­
tout dans 10 fait qu'il possède une ohaine diéthyl-amino-éthylo et
que les aporphihes ouvertes de ce genre, oonnues par la synthèse,
n'ont été trouvées qu'une seule fois à l'état naturel dans une
Renonculacée asiatique, le Thaliotrum thunbergii.

- La constitution ohimique très voisine des trois espèoes de
Pauriàiantha étudiées.

Les écorces du tronc et des racines renferment
une anthraquinone que nous avons pu identifier à une méthoxy I
hydroxy {?J - anthraqu~one. dont la constitution exacte n'a pu
être précis~e avec oertitude, mais que ses constantes physiques
éloignent des divers isomères connus. La présence d'un tel corps,
isomère des dérivés de l'alizarine, principe colorant du Rubia
tinctoria, plante de la rn~rne famille que les Pauridiantha, n'a
rien de surprenant.

Nous avons mis en évidenoe, en quantité importante
dans Pauridiantha oallioarpoides et P. vididiflora, à l'état de
traoes dans P, dewevrei. la présenoe d'harmane (Base C) et de
plusieurs aloalo~des seoondaires, dont l'un (Base A), de formule
brute CI9HI3N302 semble proohe de la rutaeoarpine et de l'êvo-

diamine, dérivés quinazoliques isolés de diverses Rutaoées.



Des écorces et des racines de Pauridiantha ca11icarpoides nous avons
pu extraire des quantit~s importantes (3 %) de méthoxy 7 -hydroxy 6-coumarine
ou scopo1éto1, corps assez courant dans le règne végétal.

L'étude des écorces de racines de Diospyros a1bof1avescens, D.hoy1eana
et D.gi11eti, nous a permis de montrer que ces plantes contenaient

- de 1 à 2 % d'un acide triterpénique que nous avons pu identifier à l'acide b6­
tu1inique,déjà isolé de divers autres Diospyros ;

- plusieurs naphtoquinones, parmi lesquelles nous avons pu identifier:
- de la méthyl-7 jug10ne (dans Diospyros a1bof1avescens et D.Gi11eti),
- de la méthy1-1 hydroxy 5-'1-4 naphtoquinone ou p1umbagone, à l'état de

traces dans D.hoy1eana,
- l'isodiospyrine dimère de la méthyl-7 jug10ne (D.hoy1eana et D.gi11eti).

Faute de matière première en quantité suffisante, nous n'avons pu
identifier avec certitude les autres naphtoquinones isolées mais il est possi­
ble que la Diospyrine existe à l'état de traces dans le DiospyroS hoy1eana et
D.gi11eti.

La présence de ces composés est fréquente chez les Ebénacées.

Nous regrettons de n'avoir pu, faute de ~tières premières déterminer
complètement la structure des corps nouveaux que nous venions d'isoler et nous
espérons pouvoir terminer ces déterminations dès que nous aurons reçu de nou­
veaux approvisionnements.

Nous sommes heureux d'avoir apporté notre modeste contribution à la
connaissance de la Pharmacopée congolaise dont l'étude mérite d'être approfondie
et étendue à d'autres plantes.
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